
Voies navigables : rapports
UNE DECISION D'UNE IMPORTANCE VRAIMENT CAPITALE

DEUX ANNÉES POUR PRÉPARER UN PROJET DE LOI SUR LA PROTECTION DES TRACÉS
De notre correspondant de Berne :
La séance de mardi, au Conseil national, a été . entièrement consacrée au problème des voies

navigables dans notre pays. La Chambre du peuple, après un long débat au cours duquel vingt-neuf
orateurs ont pris la parole, a approuvé par 93 voix contre 76 les rapports du Conseil fédéral sur cette
question, ainsi que la motion du Conseil des Etats demandant la préparation, dans un délai de deux
ans, d'un projet de loi fédérale sur la protection des tracés de ces voies, la poursuite des pourparlers
avec l'Allemagne au sujet de l'aménagement du Rhin entre Bâle et l'embouchure de l'Aar et la
poursuite de l'examen des autres liaisons (Yverdon-Genève-Rhône, embouchure de l'Aar-lac de Cons-
tance et Adriatique-lac Majeur.

Le premier rapport du Conseil fédéral qui
datait de 1965 avait, par l'impression négative
qui s'en dégageait, provoqué la réaction de nom-
breux cantons, dont tous les cantons romands.

Exigé par le Conseil des Etats, un nouveau
rapport complémentaire, répondant à 60 ques-
tions, a tenu compte de la volonté de la Cham-
bre-haute de redresser la dérive négative du
premier rapport.

De plus, le Conseil des Etats a consigné dans
une motion ce qu'il considérait comme indispen-
sable. U s'agit pour lui de prévoir l'avenir et
de réserver des solutions futures dont les dé-
cisions ne sont encore ni connues, ni prises,
comme l'a relevé avec force la président de la
Confédération, M. Roger Bonvin, intervenant à
l'issue du défilé des orateurs à la tribune.

D'UNE MINORITÉ A L'AUTRE
En

^ 
votation finale, ainsi que nous l'avons dit

au début, les partisans de la majorité de la com-
mission ad hoc l'ont emporté par 93 voix contre
16 à ceux de la minorité 1 (dont le conseiller
national J.-F. Aubert, libéral, Neuchâtel) qui re-jette la motion du Conseil des Etats attribuant,notamment, au Conseil fédéral le mandat impé-
ratif de présenter dans les deux ans nne loi
sur la protection du tracé des voies navigables
du Rhin supérieur jusque dans la région de l'em-bouchure de l'Aar et de là jusqu'à Yverdon.

Les minorités 1 et 2 rejettent la motion du Conseil des Etats. La position
de la minorité 1 diffère de celle de la minorité 2 par le fait que la première
approuve expressément la procédure du chapitre 7 du rapport du Conseil
fédéral (initiatives des cantons de Neuchâtel et d'Argovie).

Le canton de Neuchâtel, rappelons-le, a présenté le 28 septembre 1965
une initiative sur la navigation fluviale. Elle demandait au Conseil fédéral
de reconsidérer après avoir consulté les cantons, l'attitude négative qu'il
avait laissé percer dans son premier rapport. Dans sa réponse dn 25 jan-
vier 1966, le Conseil fédéral annonçait qu 'il préparait un second rapport.
Celui-ci est sorti en 1971 et manifestait nne disposition d'esprit plus favo-
rable à la navigation intérieure. Du point de vue du gouvernement, ce
second rapport répond au désir exprimé par l'initiative de Neuchâtel. Elle
peut donc être considérée comme liquidée ainsi que le précise le chiffre 7
du rapport fédéral. Dans la procédure indiquée et approuvée par les parti-
sans de la minorité dans le débat sur la navigation fluviale, le Conseil
fédéral fait également état de l'initiative du canton d'Argovie du 7 janvier
1969, qui fait valoir qu'il importe de supprimer les obligations légales sur
l'utilisation des forces hydrauliques afin de sauvegarder la navigation future.
Cette initiative ne pourra être liquidée qu'après l'adoption d'une loi fédérale
concernant soit la réservation de l'emprise des voies navigables projetées
sur le Rhin supérieur et sur l'Aar, et ailleurs éventuellement.

JJP.G.
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(Lire la suite en page 15 et des réactions en page 3)

Paul Klecki, qui avait repris la baguette
ri'Ansermet, est mort d'une crise cardiaque

MONTREUX, (ATS). — Le célèbre
chef d'orchestre Paul Klecki est mort
lundi soir à Liverpool à l'âge de 72 ans.
Il avait acquis la nationalité suisse.
D'origine polonaise, né à Lodz le 21
mars 1900, il avait fait ses études
musicales à Varsovie et avait été appelé
par Furtwaengler à la direction de
l'Orchestre philharmonique de Berlin.
Mais, il dut fuir devant les nazis, qui
massacrèrent presque toute sa famille, et
il trouva refuge en Suisse en 1938.

C'est en 1939 qu'il s'établit à
Montreux, où il vécut désormais, à
Clarens et à Territet. Il avait épousé une
Suissesse alémanique, Hildegarde
Woodtli , qui mourut en 1962. Tout en
travaillant pour la Croix-Rouge à
Genève, Paul Klecki put poursuivre sa
carrière musicale pendant la guerre.
Grâce à Ernest Ansermet, il dirigea une
première fois l'Orchestre de la Suisse
romande en 1940 à Genève. Puis à
Lausanne. Dès 1944, il donna des cours
de direction au Conservatoire de
Lausanne. En 1949, il obtint la
bourgeoisie de la commune de
Montreux-Châtelard et la nationalité
vaudoise et suisse. Il reçut ensuite la
bourgeoisie d'honneur.

En 1965, Paul Klecki devint chef
d'orchestre et directeur musical de
l'Orchestre de la ville de Berne. C'est en

1967 qu'il succéda a Ernest Ansermet a
la direction générale de l'Orchestre de la
Suisse romande, à Genève, poste qu'il
occupa jusqu'en 1970.

(Lire la suite en page 15)

Paul Klecki
(Archives

Vive et pénible polémique après
la collision aérienne de Nantes

PARIS, (AP). — La tragique col-
lision aérienne survenue au-dessus
de la région de Nantes lundi entre
un DC9 d'Iberia et un Coronado
de la compagnie espagnole de
charter Spantax a fait rebondir la
crise déclenchée il y a deux
semaines par la grève des contrô-
leurs civils de la navigation
aérienne.

Le syndicat des pilotes de ligne
français ayant décidé de refuser de
voler sous contrôle militaire, les
trois grandes compagnies françaises
— Air France, Air Inter, et UTA
— ont annulé tous leurs vols. La

plupart des compagnies étrangères,
à la suite de la collision, ont décidé
d'annuler leur desserte des
aéroports français et de ne plus
survoler le territoire français
jusqu 'à nouvel avis.

De retour de Nantes, où il s'était
rendu pendant la nuit pour s'incliner
devant les dépouilles des victimes
— le 68me corps a été retrouvé
mard i matin — le ministre des
transports, M. Galley, a fermement
défendu le contrôle militaire aérien
qui , depuis quinze jours, a pris la
relève des contrôleurs civils dans le
cadre du plan « Clément Marot ».

L'aile droite du Coronado après son atterrissage a Cognac.
(Téléphoto AP)

« Le contrôle militaire semble
absolument hors de cause et une
succession d'erreurs de pilotage ont
amené cet accident épouvantable »
a-t-il déclaré.

« Ce qui s'est passé, a précisé le
ministre, c'est que le DC9 d'Iberia
avait quelques minutes de retard,
probablement deux minutes, et que
le Coronado avait une considérable
avance. A 13 h 36, le pilote du
Coronado a reçu l'ordre de ralentir ,
cet ordre ayant été donné sous une
forme très précise, en lui
demandant de ne se présenter à la
balise de Nantes qu'à 14 h. Il a
accusé réception par deux fois, et
ensuite, il n'a vraisemblablement
pas ralenti et, à proximité immé-
diate de la balise de Nantes, il a
amorcé un virage sur la droite
pour faire un 360 degrés qui l'a
amené directement dans la route du
DC9 de telle sorte qu'il a heurté
avec son aile gauche le DC9 qui a
explosé... »

CONTRE-ATTAQUE
Cette déclaration a amené une

très vive prise de position de la
fédération des navigants de
l'aviation civile.

« Les organisations profession-
nelles du personnel navigant
technique expriment leur indigna-
tion devant les déclarations du
ministre des transports imputant au
pilote du Coronado la responsabi-
lité de la catastrophe de Nantes »,
déclare un communiqué de cette
fédération.

(Lire également en dernière page)

VALEURS SURES
Où donc se réfugie exactement l'argent qui dort généralement, lorsqu'une

crise, voire une panique monétaire se déclenche ? L'or, a-t-on coutume de dire,
est une valeur-refuge sûre. Mais quel or ? Les spécialistes en la matière vous
diront qu'ils préfèrent les pièces de monnaie aux lingots. Pourquoi ? Parce qu'il
n'y a plus guère de nouvelles pièces d'or à la frappe de par le monde ; que donc
le nombre d'unités n'a pas beaucoup de chances d'augmenter ; tandis que les
amateurs, possesseurs ou acquéreurs en grandes et en petites quantités même se
multiplient sans cesse.

Une valeur plus sûre encore, du fait du rétrécissement du marché par suite
de l'épuisement des sources de matière première, c'est le diamant en général et
chaque pierre précieuse en particulier. Ils risquent fort peu de souffrir à la longue
des bourrasques financières, des inflations en cascade et des crises monétaires.
Les mines existantes s'épuisent de plus en plus, tandis que la demande partout
ne cesse de croître.

Aussi, depuis le début de la Seconde Guerre mondiale, le prix des diamants
a-t-il augmenté sans interruption notable, gagnant en moyenne quinze pour cent
de valeur supplémentaire par an, comme le note la « Welt-Woche », de Zurich. Le
Syndicat des diamantaires veille d'ailleurs à ce que le marché de la pierre
précieuse ne soit pas troublé par des à-coups trop violents.

On s'attend donc à une hausse continue du prix du diamant dans les années
à venir. La dévaluation du dollar le 14 février dernier lui a fait gagner environ
onze pour cent. Et la fabrication éventuelle de diamants artificiels, dont on est
d'ailleurs encore très, très éloigné, ne changerait pas grand-chose à la tendance
continue à la hausse de la pierre naturelle.

A ne pas perdre de vue toutefois, ainsi que le conseille notre confrère
zuricois, que pour être rentable, le placement en diamants doit être conçu comme
une opération à long terme. La raison majeure en est la perte de vingt pour cent
ou davantage, sur le prix d'achat, qu'il convient d'escompter à la revente. Celui
qui investit de sang-froid et à longue échéance se gardera d'ailleurs d'acheter —
ou de vendre — quand règne une ambiance de débandade, voire de panique
monétaire. Là, comme dans bien d'autres domaines, la patience restera toujours
ce qui paie le plus.

R. A.

Les libéraux allemands

ont des soucis...

LES IDÉES ET LES FAITS

Principal bénéficiaire des élections
générales de l'automne dernier, le parti
libéral allemand (FDP) n'en a pas
moins de gros soucis... aveo ses en-
fants. Comme tout parti qui se respecte,
il avait créé une organisation de jeu-
nesse, les « jeunes démocrates » ou
plus simplement les « Judos » (à ne
pas confondre avec les « Jusos », qui
sont l'organisation de jeunesse du parti
socialiste), dans le but bien naturel de
préparer l'avenir et la relève des chefs
du parti.

Or, voici que les « Judos », piqués
par la mouche du marxisme intégral,
s'avisent de faire leur propre politique,
une politique qui n'a plus rien de li-
béral et fait passer un frisson d'an-
goisse sur l'échiné des vieux chefs
d'aujourd'hui, les Scheel, Genscher,
Erthl et consorts. Foin des idées de
papa I L'avenir est à gauche, toujours
plus à gauche, plus à gauche (si pos-
sible) que les jeunes socialistes qui
donnent déjà tant de fil à retordre à
la vieille garde de leur parti.

Qu'on en juge : réunie dernièrement
à Duisbourg, l'assemblée générale des
délégués des « jeunes démocrates »
s est avisée qu'elle ne pouvait plus at-
teindre ses buts « dans le cadre du
régime capitaliste actuel ». Et de ré-
clamer l'expropriation et la nationalisa-
tion des grandes industries, l'introduc-
tion du mandat impératif pour tous les
députés, le retrait immédiat de l'OTAN,
l'organisation d'un système de sécurité
excluant toute influence américaine, la
suppression des facultés de théologie
dans les universités et la nationalisa-
tion des institutions sociales des diffé-
rentes Eglises !

Ces revendications, on s'en doute,
ont mis les « pères » dans leurs petits
souliers, car elles ne pouvaient arriver
à un plus mauvais moment, alors que
les chefs actuels du FDP — encoura-
gés par leur victoire électorale — s'ap-
prêtent justeme nt à mieux définir leur
position à l'égard de leur allié socia-
liste et à se présenter à l'opinion
comme un véritable « parti bourgeois
de rechange ». Le secrétaire général du
parti, Karl Hermann Flach, a lui-même
défini la situation dans un article pu-
blié par le journal « Libéral » : « Le FDP
n'acceptera jamais de devenir un ter-
rain de jeu pour quelques idéologues
antilibéraux ! »

On le comprend...

Léon LATOUFt

LA PRINCESSE Eï SON CAVALIER
Un document très romantique. Loin, pensaient-ils, des regards
indiscrets, la princesse Anne et son lieutenant de dragons se livrant

à leur sport favori quelque part en Angleterre.
(Téléphoto AP)
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ha Suisse relais pour des
terroristes palestiniens

Grâce à d étranges complicités à Genève

BERNE, (ATS). — Le ministère public
fédéral a ouvert une enquête de police
judiciaire contre plusieurs terroristes
qui sont entrés en Suisse avant de
poursuivre leur voyage vers l'Autriche
où ils devaient probablement opérer, a
annoncé mardi après-midi le
département fédéral de justice et
police. L'enquête qui concerne égale-
ment d'autres personnes suspectes a
permis d'établir les faits que nous
rapportons ci-dessous :

Trois terroristes palestiniens sont
arrivés par avion à Genève, le 3 janvier
dernier, munis de passeports syriens
valables et de visas d'entrée en Suisse.
Le but du voyage indiqué était le
tourisme et le lieu de séjour Genève.
Dans cette ville, ils ont pourtant
rencontré un homme de liaison de leur
organisation qui échangea leurs

passeports syriens contre des faux
papiers d'identité israéliens. Le 6 janvier ,
ces « Israéliens » sont partis en chemin
de fer pour Vienne où ils ont de
nouveau pris contact avec un homme de
liaison. Après s'être installés dans leurs
logements, ils ont attendu la date fixée
pour leur mission.

Trois autres Palestiniens, munis égale-
ment de passeports syriens valables et
dont les buts de voyage étaient les
mêmes que pour les précédents, sont
arrivés le 17 janvier à Genève, où,

comme le premier groupe, ils
échangèrent leurs passeports syriens
contre des papiers israéliens. Le 19
janvier, ces terroristes, prirent également
le chemin de Vienne. Là-bas, peu après
leur arrivée, ils furent appréhendés pour
utilisation de faux papiers d'identité.

Lorsque l'un des hommes de liaison
eut connaissance de cette arrestation, il
s'empressa d'organiser le départ du
premier groupe pour l'Italie. Ses
membres y furent pourtant interceptés.

(Lire la suite en page 15)
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Tokio vu par le gros bout de la lorgnette
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Madame et Monsieur
Huguette et Marcel GUTKNECHT,
ont la grande joie d'annoncer la
naissance de

Serge
5 mars 1973

Maternité Pourtalès Addoz 46 a
Neuchâtel Boudry

Coucou, me voilà !
Je m'appelle

Sandra
je fais la grande joie de mes parents
Guy et Rita CHARDONNENS, et de
ma grand-maman Andréa DELLEY.

5 mars 1973
Hôpital Daller 29, Villars-Vert

1700 Fribourg

a 

COOP - CEO
La conférence

du docteur Bombard
fixée à ce soir 7 mars

est reportée à une
date ultérieure

ocoiu* UNIVERSITÉ
» WEf** 

DE NEUCHATEL
5 ' ! j S Faculté des lettres
%%_} ?£  Co 80ir' à 20 h 15''''•va nn*° Institut d'ethnologie

(Musée d'ethnographie),
Professeur STANISLAS LORENTZ
Directeur du Musée national de Varsovie :

La reconstruction
du château royal

de Varsovie
Après la conférence, présentation
de l'exposition POLOGNE, par un
son et lumière récemment installé.
Entrée libre

Conférence G. Las Vcrguas

LES JÉSUITES
organisée par l'Union rationaliste
Hôtel du Poisson
AUVERNIER
Ce soir à 20 h 30

Hôtel-Restaurant Robinson
Colombier
OUVERT

Ses spécialités
FONDUE CHINOISE
Tél. 41 23 53

PLACE OU PORT
Une demi-heure

d'attractions gratuites
de 14 h à 14 h 30
pour les enfants

Ouverture du champ de foire
jusqu'au 17 mars

Se recommandent : les forains

Diane et David : de ville en ville
en chantant ou en dessinant...

De terrasses de cafés en terrasses de
bistrots, Diane et David ont vendu aux
curieux, aux badauds, des chansons et
des dessins for t  bien léchés de petits
chiens ou de chatons. Etudiants démunis
d'argent, ils ont parcouru à plusieurs
reprises l'Europe, une guitare sur
l'épaule. Au gré des périgrinations, ils se
sont arrêtés souvent au même endroit ,
errant sur les mêmes trottoirs ou
hésitant devant les mêmes enseignes. On
les a entendus dans certains cafés de la

ville. Une idée alors, un grand rêve leur
permettait de tout espérer : réaliser,
financer leur premier disque eux-mêmes.
Car, ce n'est pas sans talent qu 'ils
déambulaient dans les avenues et les
ruelles de l'Europe. Et leur projet s'est
réalisé. La jeune Suissesse Diane et
David l'Israélien ont sorti leur 45 tour.
Quatre chansons dont trois sont de
Diane et David avec l'accompagnement
des musiciens de la Radio suisse
romande. Mais cela, c'est de la vieille

histoire, et les 45 tours se sont succédés
les uns aux autres.

UNE MUSIQUE PLUS SIMPLE
Premier disque, premier succès. Cela

ne suffisait pas à Diane et à David.
Aussi, ils sont repartis à l 'étranger: en
Israël. Fort de leur expérience, ils ont
composé une musique p lus simp le, plus
rythmée , plus populaire. Et ils ont
rencontré le succès, ont porté les
premières places des Hit-parades. Eux
qui ne rêvaient que de voyage, ils sont
partis en tournée. D' abord en Turquie
puis p lus tard , ils ont survolé les prin-
cipales capitales du monde. Avant de se
rendre à Las-Vegas où on les attend cet
été.

David et Diane sont de passage à
Neuchâtel, non pour chanter leur
dernier sucés mais pour dessiner. Vous
les aurez certainement vu dans un des
grands magasins de la ville exécuter
d'après un modèle, des visages ou des
gueules de chiens. Toute une faune qui
ne manque ni de ressemblance, ni de
charme !

CAD

En janvier, 38 permis de conduire
ont été retirés dans le canton

Le département des travaux publics
annonce que durant le mois de janvier, il a
été retiré 38 permis de conduire se répartis-
saut comme suit :

• District de Neuchâtel
Pour une période d'un mois : un pour

avoir renversé et blessé une personne sur un
passage de sécurité.

Pour une période de deux mois : quatre
pour ivresse au volant ; un pour inobserva-
tion de la priorité et accident , antécédents ;
lui pour perte de maîtrise et accident, anté-
cédents.

Pour une période de trois mois : un pour
ivresse grave au volant et accident.

Pour une période de quatre mois : un
pour avoir commis de nombreuses infrac-
tions à la LCR.

Pour une période d'un an : deux pour
ivresse au volant , récidive.

• District de Boudry
Pour une période d'un mois : un pour

avoir effectué un dépassement intempestif et
accident ; un pour perte de maîtrise et acci-
dent.

Pour une période de deux mois : un pour
ivresse au volant ; un pour avoir circulé
avec un permis d'élève conducteur.

Pour une période de trois mois : un pour
Ivresse grave au volant et accident ; un
pour perte de maîtrise et accident , fuite.

Pour une période d'un an : un pour avoir
circulé seul avec un permis d'élève conduc-
teur, ivresse au volant et vol d'usage.

Pour une période de deux ans : un pour
perte de maîtrise et accident , fuite, nom-
breux antécédents , et conduit sa voiture
alors que son permis de conduire était
retiré.

• District du
Val-de-Travers

Pour une période d'un mois i deux pour
perte de maîtrise et accident,
seul avec un permis d'élèves conducteur,
ivresse grave au volant et accident.

Pour une période de quatre mois ! un
pour ivresse au volant et accident, antécé-
dents.

• District du Val-de-Ruz
Pour une période d'un mois i un pour

perte de maîtrise et accident.
Pour unepériode de trois mois i un pour

ivresse au volant.

Pour une période de trois mois : un pour
ivresse grave au volant et accident.

Pour une période d'un an : deux pour
ivresse au volant, récidive.

• District du Locle
Pour une période indéterminée : un pour

avoir commis des cambriolages et transporté
la marchandise au moyen de sa voiture.

9 District de
La Chaux-de-Fonds

Pour une période d'un mois : un pour
inobservation d'un signal « stop » et acci-
dent ; un pour inobservation d'un signal
« cédez le passage > et accident ; un pour
perte de maîtrise et accident ; un pour
inobservation d'un feu rouge et accident ;
deux pour avoir renversé et blessé un
enfant sur un passage de sécurité.

Pour une période de deux mois : un pour
ivresse au volant.

Pour une période de trois mois : un pour
ivresse grave au volant et accident.

Pour une période indéterminée : un pour
Ivresse au volant et accident, antécédents.

Une scène noire, une sonorisation qui
laisse échapper des tonnerres de bruits,
ceux que l'on entend sur les chantiers.
Cela subsiste durant quelques secondes
qui paraissent des minutes. Une attente
intolérable qui fai t  monter la tension.
Puis un grand bruit, un choc. Un fais-
ceau lumineux fait tache sur le sol,
découvrant subitement le corps d' un
homme, portant des vêtements de travail
et un casque. Le décor est dévoilé : les
arches d'un pont , l'armature d' une grue,
tandis qu 'une ambulance signale son
arrivée par une sirène assourdissante.

C'est ainsi que débute le spectacle, la
création collective que les acteurs du
Théâtre pop ulaire romand ont of fer t  à
la population de Neuchâtel , une popula-
tion qui d' ailleurs à boudé la salle
grinçante et gémissante que l'on cannait.

Le « Dossier Antonio Salvi », c'est le
récit, l'enquête qui se rapporte à un fa i t
qui devient couran t dans notre pays
dans le secteur de la construction : un
accident de chantier. On y découvre tou-
tes les bassesses, les rivalités qui
s'établissent entre deux communautés,
les étrangers et les Suisses, les tracasse-
ries et les menaces dont font  l'objet les
premiers. C'est en quelque sorte une
pla idoirie en faveur des travailleurs de
force après l'initiative Schwarzenbach.

Pourtant l'idée du schéma de cette
p ièce est née après « Jeunesse 65 », après
que les comédiens eurent été frappés par

l'atmosphère qui se dégage des grands
chantiers de construction des barrages,
en Valais. Il en était né un scénario por-
tant le titre « Les Italiens s, qui ne f u t
pas mis en scène. Modifié , il est devenu
la p ièce présentée samedi soir au Théâ-
tre de Neuchâtel.

Dans un décor sobre, les acteurs du
TPR ont su dégager les liens de force
d' un tel drame, démontrant ce que le
quotidien peut apporter d'intrigues.

Le « Dossier Antonio Salvi * est un
premier pas vers la connaissa nce des
vérités sociales.

R.

Au théâtre : le TPR présente
<Le dossier Antonio Salvi »

Après la démission
du tuteur général du

canton de Vaud
LAUSANNE (ATS). — A la suite de la

démission de M. Michel Glardon, tuteur
général du canton de Vaud , — que celui-ci
a motivée par le refus du Tribun al cantonal
de nommer assistant social à l'Office du
tuteur général un membre d'une organisa-
tion « gauchiste », — le Tribunal cantonal
vaudois a diffusé mardi un communiqué
dans lequel il rappelle que :

« Les nominations ont lieu au scrutin se-
cret, par vote non motivé, et que les délibé-
rations auxquelles elles peuvent donner lieu
sont d'ordre interne. Dans le cas particulier ,
le tuteur général a jugé bon de communi-
quer à la presse et à la radio les raisons
qui l'ont amené à donner sa démission. Il a
par ailleurs déclaré qu'il ne reviendrait sur
sa décision qu 'à la condition que le Tribu-
nal cantonal accepte d'engager à son service
un membre de la Ligue marxiste révolution-
naire dont la candidature a été écartée. Le
Tribunal cantonal ne saurait admettre la
condition posée par M. Glardon. Aussi a-t-
il pris acte de sa démission et pourvoira-t-il
à son remplacement. »

Quant à M. Pierre Aubert, conseiller
d'Etat , responsable du budget de l'Office du
tuteur général , il a démenti l'existence dans
l'administration vaudoise de règles internes
consistant à refuser la prise en considéra-
tion de candidatures pour des motifs politi-
ques. Cependant, le désir d'être fonctionnai-
re cantonal implique un certain respect à
l'égard de l'Etat employeur.

Stanislas Lorentz
On est loin de se douter , dans notre

pays miraculeusement épargné par les deux
dernières guerres mondiales , combien la
lutte pour la protecti on du patrimoine na-
tional et sa sauvegarde pour les générations
futures peut requérir d'héroïsme. A cel
égard , l' esprit d'intrépide et ferme résolution
de M. Stanislas Lorentz , directeur du Musée
national de Varsovie depuis 1935, mériterait
d'avoir sa place dans l'histoire culturelle de
l'humanité.

Directeur général de la protection du pa-
trimoine national au cours de la dernière
guerre, le professeur prit la tête d'une lutte
acharnée , a la fois publique et clandestine ,
pour le sauvetage des biens culturels. Dans
ce domaine, il fit de son Musée l'un des
centres les plus actifs de la résistance et de
la lutte contre l'occupant. Il faudrait un
énorme volume pour donner le véritable re-
flet de cette action inlassable , dont Lorentz
ne parlera sans doute point ce soir. Aussi
convient-il de relever que le directeur du
Musée national de Varsovie s'est vu décerner ,
entre nombreuses autres, les deux plus hau -
tes distinctions polonaises. Professeur d'his-
toire de l'art à l'université de Varsovie, di-
recteur général de la reconstruction et de la
réorganisation de tous les musées et monu-
ments d'art de sa patrie , de 1945 à 1951,M. Lorentz est docteur honoris causa de plu-
sieurs universités étrangères.

Le Château royal, dont M. Lorentz parlera
ce soir de la reconstruction actuellement en
cours, fut détruit comme symbole de l'his-
toire polonaise, de par la volonté personnelle
d'Hitler. Les nazis ont pillé et dévasté systé-
matiquement les œuvres d'art qu 'il renfer-
mait , sous la direction d'historiens de l'art à
la solde du fuhrer.
CTL

lan Kréyon à la Rotonde
Jan Kréyon , un des meilleurs animateurs

de Radio Monte-Carlo , retrouve avec plai-
sir ses amis neuchâtelois. Grâce à son ta-
lent , son humour et sa gentillesse on passe
avec lui d' agréables moments. Il est entouré
d' une pléiades de jolies filles : Marité , Jean-
nie , Marill' s, Samia , Margaret.

Un spectacle de haute qualité que vous
pourrez applaudir du 1er au 31 mars. Pre-
mier vendredi de gala , le 9 mars avec
l'élection de la Reine d'un soir.

Les conditions atmosphériques ont per-
mis aux organisateurs du Ski-club
« Vampire » de Lignières, de mettre sur pied
différents concours réservés aux membres
du club et de la Société de jeunesse
d'Enges. Voici les principaux résultats :

Combiné 4 dames : 1. Nelly Hofer 9
points.

Combiné 4 messieurs : 1. Ueli Zmoos 27
points ; 2. Serge Chiffelle 28 ; 3. Hans-Ruedi
Maurer 38, etc.

Combiné 3 dames : 1. Pierrette Maurer 6
points ; 2. Nelly Hofer 7 ; 3. Micheline
Pingeon 16, etc.

Combiné 3 hommes : 1. Sylvain Bonjour
14 ; 2. Pierre Maurer 15 ; 3. Jacques
Wingeier 19, etc.

Course de fonds - dames : 1. Lucie Fank-
hauser ; 2. Nelly Hofer ; 3. Maryline Juan,
etc.

Messieurs : 1. Jean-Daniel Schleppi ; 2.
Jean-Pierre Fankhauser ; 3. Francis Hegel,
etc.

Descente - dames s 1. Pierrette Maurer j
2. Lucie Fankhauser ; 3. Nelly Hofer, etc

Messieurs : 1. J.-F. Bonjour ; 2. Pierre
Maurer ; 3. H.-R. Maurer , etc.

Slalom géant - dames : 1. Nelly Hofer ; Z
Christine Geiser ; 3. Janine Bloesch, etc

Messieurs : 1. Jean-Pierre Geiser ; Z
Michel Krieg ; 3. Alain Favre, etc.

Slalom - messieurs spécial : 1. Jean-Pierre
Geiser ; 2. Hans-Ruedi Maurer ; 3. Pierre
Maurer , etc

Dames : 1. Pierrette Maurer ; 2. Lucie
Fankhauser ; 3. Nelly Hofer, etc

Concours de ski
de Lignières et d'Enges

Voici le temps où les accordéonistes de la
société « Helvétia » invitent leurs parents et
leurs amis à une soirée familière. Cette
armée, la grande salle de Serrières a été
retenue pour le samedi soir 10 mars. Tant
les musiciens que les comédiens se surpas-
sent pour présenter à leur aimable public
un programme aussi harmonieux qu'amu-
sant. On dansera , bien entendu ! Chacun et
sa chacune seront entraînés par les rythmes
variés de l'orchestre « Les Suzannas » bien
connu.

Soirée familière de la
société des accordéonistes

« Helvétia » de Serrières

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures I

Espérant contre toute espé-
rance, il crut...

Rom. 4 ; 18.
Madame Gérald Maret ;
Monsieur et Madame Jean-Claude

Maret et leur fille ;
Monsieur Pierre-Alain Maret ;

Madame Ruth Bourquin ;
Madame Marguerite Pélichet ;
Madame Suzanne Bourquin et sa fa-

mille ;
Madame Ida Murbach ;
Monsieur et Madame Paul Raeber,

et leur famille ;
Monsieur et Madame Walter Murbach

et leur famille,
ainsi que les familles parentes, alliées

et de nombreux amis,
ont le profond chagrin de faire part

du décès de

Monsieur Gérald MARET
pasteur

subitement enlevé à leur tendre affec-
tion, le 5 mars 1973, dans sa 63me an-
née.

Un culte aura lieu en la salte com-
munale d'Anières, le jeudi 8 mars, à
14 h 45.

Domicile : 1247 Anières.
Prière de ne pas envoyer de fleurs,

mais de penser au Ministère protestant
pour l'industrie, c.c.p. 12 - 13105

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La famille do

Monsieur Roger PAUPE
profondément touchée des nombreux témoignages de sympathie et d'affection reçus
lors de son grand deuil , remercie très sincèrement les personnes qui 1 ont entourée
par leur présence, leurs dons de messes, leurs envois de couronnes , de Neurs,
leurs messages de condoléances, et les prie de trouver ici l'expression de sa profonde
et vive reconnaissance.

Un merci spécial au Dr Jean-Pierre Perrenoud, à Neuchâtel , pour son dévouement,
ainsi qu'à la « Cécilienne s-, aux Contemporains de 1912 , et à l'A.R.T.M.

Neuchâtel , février 1973.
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Certaines gens attachent une grande
importance à des détails insignifiants : un
cheveu dans la soupe, une faute de frappe
dans une lettre de demande d'emploi , une
barrière fermée, une poignée de main qui
salit la main...

Ces gens sont-ils toujours aussi « tatil-
lons » ?  Je me le demandais l'autre jour
après qu'un mégot incandescent eut atterri
devant moi , sur le trottoir , en pleine ville ,
mégot jeté d'une fenêtre — non identifiée
— par un fumeur désinvolte qui n'attache
certainement aucune importance à ce genre
de détail.

S'agissait-il d'un apprenti envoyé chercher
un document aux archives et qui en a
profité pour fumer clandestinement une
cigarette puis, surpris, l'a jetée par la fenê-
tre ?

Ou était-ce un jeune fondé de pouvoir
qui venait de conclure une grosse affaire
avec un client important et qui a voulu
montrer par ce geste inconsidéré qu'il était
parfaitement décontracté ?

N'était-ce pas peut-être un grand patron
qui , irrité et inquiété par un concurrent
coriace, lui a jeté — symboliquement — sa
cigarette à la figure... c'est-à-dire par la
fenêtre ?

De toute façon , cette personne a eu de la
chance que son geste n 'ait pas fait d'elle un
incendiaire. Le mégot en effet aurait pu
tomber sur un camion chargé de marchan-
dises combustibles ; si un jour cette même
personne jette sa cigarette par la fenêtre de
sa voiture ou d' un vagon de chemin de fer ,
fera-t-elle le rapport entre cette imprudence
et l'incendie de cave ou de forêt qu'elle lira
le lendemain dans son journal ?

Il serait souhaitable que plus de gens
prennent au sérieux certains petits détails
apparemment sans importance — mais qui
en ont, et se montrent plus tolérants lors-
qu 'il s'agit de chose auxquelles ils attachent
tant d'importance — et qui n'en ont pas !

NEMO

Un détail sans importance...

COLOMBIER

(sp) La commission scolaire de Colombier
s'est réunie lundi sous la présidence de M.
Eric Meier. A l'exception d'une commissaire
malade, tous les membres étaient présents.
Le corps enseignant était représenté par
deux de ses membres.

Le procès-verbal de la dernière séance a
été accepté. Le rapport relatif aux classes
de neige a permis de constater , une
nouvelle fois , la parfaite réussite de cette
semaine de sport. La discussion fut très
nourrie au sujet de l'organisation de la fête
de la jeunesse. Les innovations introduites
lors de la dernière fête et l'organisation de
celle-ci n'ont pas donné entière satisfaction.
Une étude est en cours et des contacts sont
pris en vue d'améliorer le déroulement de la
manifestation, tout en conservant le
caractère scolaire de cette journée. La
collaboration avec divers groupements ou
sociétés est souhaitée.

Dans les divers, plusieurs sujets sont
abordés : collectes, effectif des élèves en
constante augmentation, nombre élevé des
élèves des classes de couture, utilisation des
locaux du collège, etc.

En fin de séance, les statuts du maître
principal et du correspondant administratif
ont été étudiés et discutés.

A la commission scolaire

(c) Le Conseil général de Colombier siégera
demain pour se prononcer notamment sur
la modification d'un article du règlement
sur les constructions datant du 1er octobre
1971.

Le Conseil général
va siéger

L'Union des Fédérations suisses des cais-
ses-maladie qui groupe le Concordat des
caisses-maladie suisses, la Fédération des
sociétés de secours mutuels de la Suisse
romande et la Fédération tessinoise des
caisses-maladie a tenu ses assises le 2 mars
à Neuchâtel , sous la présidence de M. A.
Pfluger, juge cantonal à Soleure.

Un objet important était inscrit à l'ordre
du jour de l'assemblée : la revision de
l'assurance-maladie. Cette revision va entrer
dans une phase décisive. En effet, c'est au
cours de la session qui s'ouvre le 5 mars,
que le Conseil fédéral présentera aux
Chambres l'initiative du parti socialiste
suisse demandant l'introduction de l'assu-
rance-maladie obligatoire. Cette initiative
sera probablement accompagnée d'un
contre-projet. Tout en demeurant positifs à
l'égard de suggestions qui pourraient
permettre d'aboutir à une solution de
compromis acceptable , les délégués réunis à
Neuchâtel décidèrent de défendre avec éner-
gie les principes à la base du projet élaboré
par les caisses-maladie suisses. Ce projet ,
appuyé par une pétition munie de plus de
600.000 signatures , prévoit une protection
efficace de toute la population en cas de
maladie , ainsi qu 'un système de financement
bien équilibré, basé sur la solidarité de tous.

L'assemblée confirma M. A. Pfluger dans
ses fonctions de président.

Ces assises se sont déroulées dans le
cadre de l'« Année neuchâteloise de la
mutualité ». A cette occasion, les délégués,
venus de toutes les parties du pays, furent
aimablement salués par M. Roger Duvoisin ,
président de la Fédération cantonale
neuchâteloise des sociétés de secours
mutuels qui leur réserva un accueil chaleu-
reux.

Assemblée de l'Union des
fédération suisses
de caisses-maladie

Observatoire de Neuchâtel. — 6 mars
1973. Température : moyenne : 6,5 ; min. :
1,8. max. : 10,7. Baromètre : moyenne :
724,8. Vent dominant : direction : à partir
de 9 h 45, ouest-sud-ouest modéré à assez
fort. Etat du ciel : très nuageux.

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes, Valais nord et centre des Grisons : le
temps sera très nuageux , ou couvert , avec
des pluies parfois mêlées de neige. Sur le
Plateau , des éclaircies alterneront avec des
averses dès cet après-midi, alors que le
temps demeurera couvert dans les Préal-
pes et les Alpes. Baisse de la température ;
en plaine, elle sera comprise entre zéro
et 4 degrés en fin de nuit , entre 4 et 8
l'après-midi. En montagne , la limite des
chutes de neige s'abaissera progressivement
jusque vers 800 mètres. Vents d'ouest , plus
tard du nord-ouest , faibles à modérés en
plaine , modérés en montagne.

Evolution pour jeudi et vendredi : au
nord des Alpes, généralement très nua-
geux , couvert au voisinage des Alpes avec
des précipitations intermittentes. Limite des
chutes de neige s'abaissant jusqu 'en plaine.

Observations météorologiques

Les jeunes libéraux
protestent contre
le choix du Caire

Le 26 février, annonce un communi-
qué, <r le mouvement des jeunes libéraux
a pris acte avec une vive inquiétude de
la visite que M. Graber effectuera prochai-
nement au Caire, à l'occasion de la con-
férence des chefs de missions diplomati-
ques. Le choix du Caire pour cette con-
férence apparaît sinon comme une mala-
dresse diplomatique, du moins comme une
mesure propre à choquer profondément
la grande majorité de nos concitoyens et
concitoyennes , qui ne partagent pas les
sympathies pro-arabes de M. Graber. Il
est vrai que notre ministre des affaires
étrangères a de fortes raisons de pen-
ser qu 'il sera très bien accueilli au Cai-
re ».

Réunion du comité
de direction

du Transjuralpin
Le comité de direction du Trans-

j uralpin s'est réuni hier à Neuchâtel, à
la salle des conférences de la Chambre
de commerce. Au cours de 

^ 
cette

séance, le comité a examiné le
problème de l'entrepôt des Verrières
ainsi que différents problèmes relatifs
à la ligne du Transjuralpin . A ce
propos, les participants français ont
manifesté un grand intérêt qui devrait
maintenant se concrétiser de façon
plus efficace. Participait , notamment, à
cette rencontre M. Martin, adjoint au
maire de Pontarlier.

Le comité devait encore aborder un
dernier point à l'ordre du jour, à savoir
la mise sur pied d'une campagne de
recrutement de membres, tant en
France qu'en Suisse. Enfin, le comité
envoya une lettre de félicitation à M.
Edgar Faure à l'occasion de sa réélec-
tion dans le Haut-Doubs, lui-même
ardent défenseur du Transjuralpin.

p̂Â/cùs^OMj ^ei

ÛLa 
G. G. A. P.

garantit l'avenir
da vos enfants

Tél. (038) 25 49 92 NeuchStel
Agent général : Chs Robert

Fr. 2.70 par millimètre de hauteur
Réception des ordres : jusqu'à 22 heures
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NAISSANCES. — 24 février. Michaud ,
Stéphanie-Emmanuelle, fille de Christian-
Augustin, étudiant à Areuse, et de Sylvane-
Carmen-Roseline, née Veya. 1er mars. Rue-
din, Frédérique-Laure, fille de Jacques-Ed-
gar-Romain, juge à Cressier, et de Chris-
tiane-Ida-Marie-Louise, née Dupont. 2. Dô-
belin, Nicolas-André-Wilhehn, fils d'André,
architecte-technicien à Peseux, et de Marie-
José-Emilienne, née Berberat ; Di Berardino,
Luciano, fils dTdolo , maçon à Neuchâtel,
et d'Angiolina, née Di Giannantonio ; Cas-
tellani, Monica-Lorena, fille de Sergio-Mar-
co, soudeur à Neuchâtel , et de Rosarita, née
Casagrande ; Bize, Raphaël-Alexandre, fils
de Jacques-Didier, médecin à Neuchâtel , et
d'Anne-Marie, née Schaad. 4. Fossemo,
Alessandro, fils d'Alberto, chef de groupe
à Colombier, et de Sofia, née Recchiud ;
Bachmann, Sandro, fils de Roland, étudiant
à Neuchâtel , et de Marion , née Teekens.

PUBLICATIONS DE MARIAGE: -
6 mars. Richème, Jean-Claude-Marcel, comp-
table, et Meuter , Madeleine, les deux à
Neuchâtel ; Villars, Denis-Louis, photogra-
veur, et Quinche, Marie-Claude, les deux
à Neuchâtel.

MARIAGE CÉLÉBRÉ. — 2 mars.
Lehmann, Charles-André, employé de bu-
reau à Pompaples, et Maring, Marcelle-
Janine, à Neuchâtel.

DÉCÈS. — 28 février. Hofmann née
Barbezat , Berthe-Olga, née en 1890, mé-
nagère à Neuchâtel, veuve do Hofmann,
Maurice-Eugène.

Etat civil de Neuchâtel



Après une longue séance du Conseil général
D'un temple du Bas que l'on ne voudrait pas voir se

transformer en piscine à la future piscine couverte que
les uns souhaitent à Pierre-à-Bot et d'autres à Pierre-
à-Mazel.

Préoccupation financière : d'emblée, avant
même que l'ordre du jour ait été entamé,
lundi soir, par le Conseil général, le groupe
socialiste demanda que l'on remette à plus
tard l'examen du plan directeur 1971 du
service de l'électricité. Co plan exigera un
investissement total de 50 millions de francs
durant ces 25 prochaines années, à raison
do quelques millions pour chaque étape
d'une indispensable modernisation du
réseau. A plus tard, cela signifiait pas avant
que la planification financière communale
soit bien définie et acceptée par tous les
groupes. Ce qui n'est pas le cas. Il est évi-
dent, firent remarquer les socialistes, qu 'il y
a impossibilité de dissocier les 8 millions
demandés pour la première étape des 42
autres. Accepter la première tranche, c'est
évidemment accepter implicitement les sui-
vantes, tant il est vrai que ce plan directeur
forme un tout I

Lo directeur des services industriels, en
l'opposant fermement au renvoi de cet
ojbet , rappel a que ledit plan avait fait l'objet
de plusieurs examens critiques successifs et
d'une expertise neutre, pour être ensuite
étudié par une commission spéciale du
Conseil général qui concluait à son accepta-
tion. Pour Neuchâtel , il s'agit de compléter,
renforcer et moderniser son réseau élec-
trique afin d'assurer le développement de
la cité ces années prochaines. Tout retard
dans ces travaux auront des conséquences
néfastes.

C'est alors que fut suggéré une suspen-
sion de séance, au moment où le débat
arriverait au point 4.

Mais, dans le cadre do l'horaire prescrit
par le règlement de la commune, on n'y
arriva pas. Les groupes disposeront donc
d'une semaine pour faire leur choix , la
séance de relevée devant avoir lieu lundi.

LES HOPITAUX
L'accueil fait aux propositions du Conseil

communal en vue de rationaliser et de
coordonner l'activité des hôpitaux des
Cadolles et Pourtalès fut des plus favora-
bles, nous l'avons dit.

Le porte-parole du groupe radical fit un
large tour d'horizon insistant sur le fait
que le compromis à trouver doit l'être entre
ce qui est souhaitable médicalement et
possible financièrement. Si la rationalisation
doit conduire à des économies, la centralisa-
tion ne devra pas nuire à la qualité des
soins dispensés.

Seul le groupe libéral dit sa déception :

« Etait-il nécessaire d'avoir recours à des
experts pour apprendre co quo nous
savions déj à » A quoi lo chef du service
intéressé répondit quo le travail des experts,
qui a coûté 20.000 fr. soit 30.000 do moins
que prévu, avait permis au Conseil commu-
nal d'énumérer un certain nombre do
propositions concrètes en vue do résoudre
cette tâche importante, dont il faut trouver
l'origine dans la < communalisation » de
l'hôpital Pourtalès.

PAS DE PISCINE AU
TEMPLE DU BAS !

Le groupe libéral , au moment de voter un
crédit complémentaire de 759.000 fr. pour
que le temple du Bas soit transformé selon
les désirs du Conseil général , s'est dit satis-
fait des modifications profondes apportées
au premier projet , modifications qui permet-
tront le mariage difficile d'une salle de con-
certs de grande musique et d'un lieu do
culte.

Certes, ajouta le porte-parole libéral , la
salle sera plus orientée vers les concerts que
vers le culte et cela peut paraître regrettable
aux yeux de certains. Y aurait-il , d'autre
part une possibilité de demander à un
sculpteur neuchâtelois renommé, qui ne soit
pas forcément dans le canton de créer une
œuvre d'art en réalisant la table de commu-
nion et les différents instruments du culte,
pour marquer de manière particulière cette
nouvelle étape du temple du Bas.

Le porte-parole du MPE, avant de don-
ner, l'accord de son groupe à cette nouvelle
demande de crédit, voudrait conaître le
sort du tombeau d'Osterwald, les consé-
quences d'un retard éventuel dans ces tra-
vaux sur le déroulement de la saison 74-75,
enfin la qualité de l'acoustique de la salle.

Le groupe libéral s'éleva contre le fait
que les travaux aient été commencés avant
même que le crédit complémentaire eût été
voté.

Les surprises possibles dans les opérations
d'excavation actuellement en cours, du fait
de la présence dans le quartier d'une nappe
d'eau souterraine plus haute que le niveau
du lac furent également évoquées. Ce qui
fit dire au porte-parole libéral qu 'il « fallait
éviter que le problème de la piscine couver-
te soit résolu à notre corps défendan t »,
remarque qui détendit un peu l'atmosphère
lourde de cette séance.

Le MPE fut rassuré : la tombe d'Oster-
wald reprendra sa place, il ne devrait pas y
avoir de. retard (mais la salle des confé-

rences restera à disposition jusqu en
automne 74), l'acoustique sera rectifiée une
fois la salle terminée, s'il le faut , et par un
spécialiste.

Qui payerait la facture en cas de grosses
surprises au cours de l'excavation ? deman-
da un membre du MPE. Mais, pardi , le
maître de l'ouvrage, lui fut-il répondu ! Qui
voulez-vous quo ce soit ? Si vous construi-
sez une villa sur un bloc de roche compac-
te et qu 'il faille d'onéreux coups de mine
pour en venir à bout, c'est vous seul qui en
subirez les conséquences. Et non votre
entrepreneur I

UNE PISCINE OUI, MAIS NE NOUS Y
NOYONS PAS

L'initiative libérale pour une piscine cou-
verte à Pierre-à-Mazel (5.500.000 fr.) et le
contre-projet communal pour une telle réali-
sation, mais à Pierre-à-Bot , (8.140.000 fr.) en
guise de premier élément du futur centre
sportif et de délassement à réaliser par
étapes selon les possibilités financières ,
constitua le plat de résistance de la soirée ,
puisqu 'il fallut une bonne heure et demie
pour en voir la fin.

On le sait : la majorité de la commision
spéciale du Conseil général est pour la solu-
tion Pierre-à-Bot (PAB) tandis que la
mmorité (3 commissaires sur 8) appuyés par
les libéraux est pour une solution plus
modeste à Pierre-à-Mazel (PAM) à proximi-
té du centre , près du lac.

Nous n'entrerons guère dans le détail du
débat ce qui nous entraînerait trop loin.

Celui-ci permit aux partisans de l'une et
l'autre solution d'épuiser leur sujet , en van-
tant les mérites respectifs, mais en taisant
les défauts , des projet PAB et PAM. Le
porte-parole du MPE était même allé
jusqu 'à dire , voyant le tour que prenait la
discussion , qu'il fallait éviter toute passion
partisane dans l'examen d'un problème
difficile. Evitons donc en parlant de cette
piscine, de nous y noyer !

Pour PAB on entendit successivement le
président de la comission spéciale M. Por-
chet (rad.), le porte-parole socialiste M.
Rochani, le porte-parole du MPE M.
Knoepfler , qui demandait dans le délai d'un
an un projet global du centre sportif de
PAB excluant un grand stade de football
qui amènerait , en ces lieux de verdure , la
foule des automobilistes et que l'on réserve
maintenant déjà les terrains pour l'implanta-
tion de l'Ecole de commerce près du futur
centre sportif. Le MPE en fit un amende-
ment au contre-projet communal , mais en
abandonnant toutefois l'exigence relative à
l'Ecole de commerce, la direction de celle-ci
devant pouvoir conserver sa liberté de choix
pour son futur déplacement. On sait que
l'amendement MPE fut rejeté par 13 voix
contre 10.

Pour PAB on entendit encore M. Olivier!
(MPE) qui eut raison de dire qu'à Neuchâ-
tel on a souvent des désirs absolument con-

traires à ceux que l'on peut observer par-
tout ailleurs dans le monde, en matière
d'équipement sportif surtout ! Ce qu'il faut
en l'occurrence c'est poser avec justesse
le premier élément du futur complexe de
PAB et éviter des erreurs faites , ailleurs ,
Une piscine couverte à PAM condamnerait
le centre sportif de PAB pour quinze ou
vingt ans !

Pour PAM s'exprimèrent , avec une certai-
ne vigueur , le représentan t des minoritaires
M. Favarger (lib.) et M. Frei (rad.) qui
regretta qu'une fois de plus Neuchâtel court
après une chimère (le centre sportif idéal)
comme ce fut le cas pour le Musée des
beaux-arts , le Théâtre , le temple du Bas,
alors qu'il fallut bien , le moment venu , se
montrer plus modeste, étant donné l'état des
finances communales. « Visons plus bas,
niais visons à l'efficacité » dit-il en termi-
nant , non sans avoir dit sa crainte de voir
refusés par le peuple les deux projets PAB
et PAM, comme naguère, avec la N 5.

Rappelons que la soirée prit fin par
l'adoption du contreprojet de piscine à
PAB, la minorité voyant refuser le sien par
20 voix contre 12.

UN CHOIX A FAIRE
Electeurs et électrices devront faire en

mai prochain , un choix entre l'initiative
libérale de piscine couverte à deux bassins à
Pierre-à-Mazel (5.500.000 fr.) et la contre-
proposition communale acceptée lundi soir
par le Conseil général , d'une piscine couver-
te à trois bassins, avec restaurant et salle de
gymnastique à Pierre-à-Bot (8.140.000),
première étape du futur grand centre sportif
et de délassement pour la population de la
ville.

G. Mt
DÉMISSION

M. Jean-Pierre Gendre (soc), conseiller
général de 1955 à 1973, qui présida le légis-
latif , a donné sa démission , ainsi que l'a
annoncé le président en début de séance.
C'est M. Charles Reymond qui lui succède.

NON AU TIERS MONDE
Une lettre de M. Ralph Calame au Con-

seil général demandant à celui-ci de ne pas
donner suite à la motion de Coulon (lib.)
sur l'étude d'une aide communale au tiers
monde, compte tenu du vote négatif du
peuple neuchâtelois , a été transmise à la
commission spéciale qui s'occupe de cet
objet.

LES TILLEULS DE LA COUDRE
Le Rassemblement des Coudriers, qui

estime que les tilleuls de la place du funicu-
laire ainsi que celle-ci sont menacés, malgré
les assurances données par le représentant
des autorités executives, demande que ce
site soit classé dans les zones protégées de
la commune. Cette demande est accompa-
gnée de 902 signatures.

Neuchâtel au Salon international de Charleroi

Une vue générale du stand « Pays de Neuchâtel ».
(Photo Ecolor)

Du 17 février au 4 mars, des dizaines
de milliers de visiteurs du 17me Salon
international de la maison et des
vacances, qui s'est tenu à Charleroi, ont
découvert notre canton.

Le directeur de l'ONT, M. Roger Beu-
chat, s'était rendu en Belgique, en com-
pagnie de M. Rémy Pellaton, décorateur,
à la Chaux-de-Fonds, lequel avait la res-
ponsabilité d'aménager et de décorer
le stand « Pays de Neuchâtel » dans le
pavillon de la Suisse.

Etant donné l'importance de la con-
currence — plus de 25 régions touristi-
ques d'Europe étaient représentées —
l'Office neuchâtelois du tourisme avait

prévu d'attirer la foule des visiteurs au
moyen d'un élément inédit. Et c'est
ainsi qu 'une horloge atomique, à afficha-
ge digital , permettait aux Belges de
régler leur montre à la seconde près.

Les très belles vues en couleur des di-
verses régions de notre canton, illustrant
le slogan « Vacances hors du temps... au
pays de la précision », ont favorablement
impressionné la population de cette
grande région minière.

Ajoutons que le film « Vivre sa ville »,
consacré à la Chaux-de-Fonds, a été
projeté à plusieurs reprises, dans le ca-
dre des programmes touristiques.

Son apathie n'était que relative : il bouscule un
gendarme et tente de s'évader menottes aux poignets !

AU TRIBUNAL DE POLICE DE NEUCHATEL

Le tribunal de police de Neuchâtel a
siégé hier sous la présidence de Mlle G.
Fiala , assistée de Mme E. Bercher, qui
assumait les fonctions de greffier.

Quelque peu apathique , le jeune R. S.,
actuellement en détention préventive et
auquel on vient pour la circonstance de
retirer ses menottes, prend place au banc
des accusés. Comme le confie le gendarme
de service, cette passivité est toute relative :
R. S. a déjà saccagé deux cellules.
Condamné par défaut à cinq jours d'arrêts
sans sursis, pour avoir menacé de démolir
un établissement public, il a demandé le
relief de ce jugement. L'audience est
renvoyée pour preuves. Le prévenu tend les
bras et les menottes se referment sur ses
poignets avec un cliquetis sinistre. Escorté
par un gendarme, il quitte la salle.

UNE GALOPADE PRÉCIPITÉE
Les escaliers de l'hôtel de ville retentissent

soudain des échos d'une galopade

précipitée. Sur les marches, une casquette,
celle du gendarme déséquilibré et jeté à
terre par un magistral coup de pied.
Curieux spectacle deux étages plus bas que
celui du gendarme bloquant de tout son
poids la porte de sortie et retenant d'une
main le fuyard. Son collègue, resté dans la
salle du tribunal est vite alerté. Dans
l'intervalle, le prévenu a repris tout son
calme plongeant une main dans sa poche, il
se dispose à allumer une cigarette comme si
de rien n'était. Il est promptement
embarqué dans une voiture de police et
l'incident est clos.

Tout de même, on peut s'interroger sur
les motifs qui l'ont poussé à sa tentative
désespérée ? Espérait-il vraiment aller bien
loin avec ses bracelets chromés, en pleines
rues de Neuchâtel ?

UNE BELLE AMBIANCE !
L'affaire G. L. contre A. C. est assez

représentative de l'ambiance qui peut régner

parmi les locataires d'une même habitation.
Le dimanche de la Fête des vendangés de
l'année dernière, A. C. éprouva
soudainement le besoin de balayer le toit de
l'immeuble. Une locataire , G. L. réveillée de
la sorte à 7 heures prit mal la chose et le
somma d'arrêter. Au dire de A. C. qui
refusa d'obtempérer , G. L. se serait emparé
d'un lourd tuyau utilisé pour boucher le
bassin de la lessiverie et l'en aurait menacé.
De nombreux témoins ont été entendus,
mais sans grands résultats, tous étant
locataires de l'immeuble. Les uns n'ayant
rien vu , d'autres rien entendu , d'autres
encore jurant envers et contre tout qu'ils
étaient absents ce jour-là...

C'était hier la deuxième fois que tout ce
monde se déplaçait et l'impossible a été fait
pour aboutir à une conciliation. A. C.
semblait tout prêt à retirer sa plainte, mais'
son défenseur qui réclamait 200 fr. à titre
d'indemnisation, s'est montré intransigeant.
Une troisième audience aura donc lieu pour

permettre d'entendre de nouveaux
témoins. '

La mode, semble-t-il , est de faire défaut à
l'audience. Hier , pas moins de trois
prévenus étaient absents. Pourquoi s'en
priver puisque la procédure permet
d'obtenir le relief et de tout recommencer à
zéro ? Ainsi, M. G. qui avait volé une
voiture et était parti passer ses vacances en
Espagne, en modifiant les plaques de circu-
lation, a été condamné par défaut à deux
mois d'emprisonnement. De même A. P.,
prévenue de vol au préjudice de son
employeur a été condamnée à 10 jours
d'emprisonnement. Ces condamnations sont
fermes. L'absence des prévenus ne
permettant pas au tribunal de se prononcer
favorablement quant à l'octroi du sursis. J.
R. a été également condamné par défaut à
300 fr. d'amende pour outrages publics à la
pudeur.

C .Fx.

Une instruction militaire intensive
pour former des soldats aguerris

AVEC L'ÉCOLE DE RECRUES D'INFANTERIE 2 DE COLOMBIER

Les 526 hommes de l Ecole de re-
crues d'infanterie 2 de Colombier — du
5 février au 2 juin — placés sous le
commandement du lieutenant-colonel Dél-
ia Santa , poursuivent intensivement leur
instruction militaire.

Hier, h Planeyse, tandis que 85 chauf-
feurs s'entra(naient sur des véhicules tout
terrain , destinés au transport de lance-
mines, mitrailleuses et matériel, à fran-
chir des pentes de 65 degrés et divers
obstacles, non loin de là, on pouvait
assister à une démonstration des « cas-
seurs de chars M 113 ».

Un spectacle impressionnant que celui

de ces hommes s'élançant d'une hauteur,
sur un char, pour y déposer une mine
et sauter ensuite le plus rapidement pos-
sible de l'autre côté de la piste. Les
« casseurs de chars » doivent également
apprendre à « aveugler » les blindés en-
nemis à l'aide de grenades fumigènes
lancées autour de leur artillerie et sur-
tout, sur le plan psychologique, parvenir
à ne plus craindre la proximité de ces
monstres d'acier crachant la mort dans
un bruit infernal. L'instruction compre-
nait aussi des simulacres de combats de
rues et l'art de se réfugier à temps dans
un fossé au passage des chars.

A Plan-du-Bois, les canonniers lance-
mines, dont les engins ont une portée
de quatre kilomètres et les autres hom-
mes de la compagnie lourde faisaient une
démonstration de l'efficacité des projec-
tiles, surtout pour le fusil d'assaut. Après
avoir tiré sur des planches en bois, de
différentes épaisseurs, des os, des boîtes
et différents autres matériaux, ils con-
trôlaient l'efficacité des balles.

EXERCICE DE NUIT

Dans la nuit, eut lieu un exercice de
transport en colonne sur un parcours de

160 kilomètres au cours duquel les con-
ducteurs de 60 véhicules se sont habi-
tués à lire les cartes routières et à rouler
à la distance réglementaire.

Dans quelles conditions se forment
ces hommes, comment s'habituent-ils à
cette vie communautaire, quels sont leurs
problèmes, que pensent leurs chefs de
l'évolution de la vie militaire, ces ques-
tions et d'autres encore feront l'objet
d'un reportage sur l'école de recrues de
Colombier qui paraîtra prochainement
dans la « FAN ».

J.P.

\ gauche : après la démonstration de l'efficacité des projectiles, notamment pour le fusil d'assaut, à Plan-du-Bois, les recrues contre
lent l'effet des balles. A droite : les « casseurs de chars » s'entraînent sur le terrain d'exercice de Planeyse.

(Avipress - Baillod)

TOUR
DE

VILLE
I

La fête des malades
à l'hôpital

de la Providence
• A L'OCCASION de la fête des
malades, les écoliers du collège des
Sablons se sont rendus à l'hôpital de
la Providence, apporter aux malades
un peu de joie, de fraîcheur et de
gaîté. D'autre part, ce même jour,
nombreux furent ceux qui par une
visite, un envoi de fleurs ont marqué
ainsi, dans les différents hôpitaux de
la ville, leur sympathie et leur atta-
chement aux malades neuchâtelois.

SATISFACTION CHEZ LES PARTISANS
Dii CANAL 00 RHONE AO RHIN

Le oui du Conseil national sur les voies navigables

Ainsi que nous l'annonçons en pre-
mière page, le Conseil national ayant
mené à chef l'examen des rapports
du Conseil fédéral sur les voies na-
vigables dans notre pays, a décidé
d'approuver ces rapports, ainsi que
la motion du Conseil des Etats de-
mandant la préparation, dans un dé-
lai de deux ans, d'un projet de loi
fédérale sur la protection de ces voies,
la poursuite des pourparlers avec l'Al-
lemagne ainsi que l'examen des au-
tres liaisons fluviales.

M. Georges Béguin, président cen-
tral de l'Association suisse pour la
navigation du Rhône au Rhin, a
bien voulu, à la suite de ce vote,
nous faire part de sa réaction.

« C'est une très grande nouvelle
pour nous, devait nous déclarer hier
M. Béguin. Nous sommes particu-
lièrement heureux de cette décision
du Conseil national que nous atten-
dions depuis de nombreuses années.
Nous considérons qu'il s'agit là d'une
décision capitale. De ce choix dé-
pendait ou la fin de nos espoirs ou,
au contraire, la perspective d'arriver,
en ce domaine, à quelque chose. Ce
n'est pas encore la décision finale
de construire le canal, mais c'est une
étape extrêmement importante. Les
opposants à la navigation en avaient
fait une sorte de quitte ou double.

Nous l'avions emporté au Conseil

des Etats l'automne dernier, à une
faible majorité et nous l'emportons
aujourd'hui à une majorité un peu
plus confortable. Nous nous atten-
dions à cette décision, ou plutôt,
nous l'espérions car les opposants
ont usé parfois d'arguments fallacieux.
Il y a eu en cette affaire de la pas-
sion.

LA SAGESSE L'A EMPORTÉ
C'est heureusement la sagesse qui

l'a emporté, le Conseil national ayant
eu l'occasion de voir ce qui se passe
dans le canton de Neuchâtel pour les
transports de gravier. Les 500.000
tonnes de gravier qui sont transpor-
tées ne sont à l'origine d'aucune pol-
lution. Il en est de même à Genève,
Lucerne et Zuriche. C'est la mise à
mort de cette idée fausse qui consis-
te à dire que la navigation pollue.
Et lorsqu'on sait qu'un bateau et
trois hommes permettent d'économi-
ser sur la route 260 camions...

Pour ce qui est de l'avenir, dans
les deux ans qui viennent, le Con-
seil fédéral va préparer la loi sur
la protection du tracé et de l'envi-
ronnement qui obligera tout le mon-
de à préparer la navigation. Et ce
sera surtout la négociation bilatéra-
le avec l'Allemagne, pour la mise
en navigabilité du Rhin de Bâle à
l'embouchure de l'Aar ».

• DANS UNE de ses récentes séan-
ces, le Conseil communal a autorisé
les magasins de la ville à rester
ouverts jusqu 'à 22 h, les jeudi 24 et
mardi 29 mai 1973. Cette autorisation
a été délivrée à la demande du co-
mité de la Quinzaine appuyé par le
Commerce indépendant de détail du
district de Neuchâtel , le Groupement
neuchâtelois des grands magasins,
ainsi que par les Sociétés Migros et
Coop Neuchâtel.

A la police locale
• L'AGENT Francis Guye a été

promu, par décision du Conseil com-
munal , au grade de caporal du corps
de police , avec effet au 1er mars
1973.

Magasins ouverts
deux soirs durant

la Quinzaine
de Neuchâtel

• LE professeur lean Gabus ,
directeur du Musée d'ethnographie
de Neuchâtel , a reçu hier à Berne
l'ordre du Mérite culturel de la
république populaire de Pologne.
C'est en reconnaissance du « précieux
apport à la diffusion de la culture et
de l'art polonais » que le chargé d'af-
faires par intérim, M. Kalinski , a
remis la décoration au professeur
neuchâtelois.

Diverses personalités ont assisté à
la cérémonie qui s'est déroulée ù
l'ambassade de Pologne, dont M.
Lorentz, directeur du Musée national
polonais , Mlle Tilo Frey, conseillère
nationale , MM. L. Burckhardt , chef
de la section des affaires culturelles
du département politique fédéral ,
Altorfer , chef de la subdivision des
affaires culturelles du département
fédéral de l'intérieur , I.-P. Ghelfi ,
représentait le Conseil communal.

Distinction polonaise
à M. Jean Gabus

Les feux : â nouveau grippés !
• UNE fois de plus, aux

différents carrefours de la ville, les
feux sont au jaune clignotant. Bref ,
c'est à nouveau la panne, l'ordinateur
est grippé et depuis deux jours, les
« médecins > sont à son chevet. Un
malade qui pourtant ne devrait pas
tarder à se remettre puisqu'on pense,
à la police locale, que tout devrait
normalement rentrer dans l'ordre ce
matin même.

Une fois de plus, on a pu constater
que la circulation n'en pâtissait pas,
et même qu'aux heures de pointe,
elle était sensiblement plus fluide que
lorsque les feux sont en bon état de
marche. Il faut dire que cela ne va
pas sans un important travail supplé-
mentaire pour les agents de la police
locale, travail qu'ils exécutent, et les
lettres reçues à la rédaction en
témoignent, avec beaucoup de
prestesse et de savoir-faire.
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Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à 15 heures peuvent paraître le surlendemain.
Pour le numéro du lundi les annonces doivent parvenir, à notre bureau le |eudl
Jusqu'à 17 heures ; pour le numéro du mardi les annonces doivent parvenir à

notre bureau le vendredi jusqu'à 17 heures.

Avis de naissance et avis mortuaires
Les avis da naissance et les avis mortuaires sont reçus à notre bureau jusqu'à
18 heures ; dès ce moment et jusqu'à 22 heures, Ils peuvent être glissés dans la
boite aux lettres du journal située à la rue Saint-Maurice 4, dans le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir jusqu 'à 15 heures. Passé ce délai et jusqu'à
22 heures, nous n'acceptons plus que les avis tardifs dont la hauteur est fixée

au maximum à 50 millimètres et de 50 millimètres pour les réclames.

Tarif de la publicité
ANNONCES : 52 c. le mm, min. 25 mm. Annonces locales 42 c. le mm, min.
25 mm. Avis tardifs et réclames urgentes Fr. 2.70 le mm. Réclames Fr. 1.80.
Naissances, mortuaires 90 c. le mm. Petites annonces non commerciales 35 c.

le mot minimum Fr. 4.—.
Pour les annonces de provenance extra-cantonale :

Annonces Suisses S.A., « ASSA », agence de publicité Aarau, Bâle, Bellinzone,
i Berne, Bienne, Fribourg, Genève, Lausanne, Locarno, Lucerne, Lugano, Moutier,

Neuchâtel, Saint-Gall, Schaffhouse, Sierre, Sion, Winterthour, Zurich.

Tarif des abonnements
S U I S S E

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
76.— 40.— 21.— 8.50

É T R A N G E R
Tarif variable selon les pays, se renseigner à notre bureau.

Changements d'adresse I
Veuillez nous adresser vos instructions par écrit, trois |ours ouvrables d'avance,

samedi exclu. i
Les changements pour la Suisse, minimum une semaine, sont gratuits. Pour

l'étranger, les frais de port sont facturés aux abonnés.S __ r

A louer prochainement
Au centre de la ville
Locaux commerciaux :
1er étage, 2 pièces, cuisine et
W.-C, à Fr. 150.— par mois ;
2ms étage, 2 pièces, cuisine et
W.-C, à Fr. 150.— par mois ;
3me étage, 1 pièce, cuisine et
W.-C, à Fr. 150.— par mois, cave
à Fr. 60.— par mois.
Appartements :
3me étage, 5-6 chambres avec
confort, à Fr. 350.— par mois
(éventuellement service de con-
cierge).
Rez-de-chaussée, 2 chambres et
cuisine, à Fr. 120.— par mois.

A proximité de la gare
et du centre
Appartement :
1er étage, 3 chambres, douche et
jardin, à Fr. 210.— par mois,
4me étage, studio meublé,
à Fr. 250.— par mois ;
rez-de-chaussée, chambre indépen-
dante meublée, à Fr. 150.— par
mois.

Au Val-de-Ruz
Appartement :
2me étage, 2 chambres et cuisine,
chauffage central, à Fr. 170.— par
mois + acompte de chauffage
Fr. 30.—.
Faire offres sous chiffres JM 603
au bureau du journal. - 

A VENDRE

CAFE-RESTAURANT
avec

FERME ATTENANTE
situé en bordure d'une route cantonale, à proximité de la ville
du Locle.
Salle de débit, salle à manger rénovée au 1er étage, terrasse,
4 jeux de quilles automatiques, logement comprenant : cuisine,
salle de bains, 6 chambres, 6 chambres hautes, 2 caves et une
lessiverie.
Grand garage et vaste parc privé.
Ferme comprenant : étable à bovins et écurie à chevaux.
Conviendrait pour centre équestre. Magnifique dégagement.
Date de reprise selon entente. Affaire sérieuse.
Pour traiter : minimum Fr. 100.000.—

S'adresser à : Etienne Favre, propriétaire, membre de l'ASSQ,
restaurant Jet-d'Eau, 2412 le Col-des Roches. Tél. (039) 31 46 66.

Je cherche région Colombier -
Hauterive - Neuchâtel

VILLA
ou
MAISON FAMILIALE

Agence Immobilière Claude Butty,
Estavayer-le-Lac. ,,£

i ï iTél. (037) 63 2424. .

ï ¦ ' ' ' V

A vendre

CINÉMA
Littoral neuchâtelois, dans loca-
lité en pleine expansion.

Adresser offres sous chiffres
28-20322, à Publicitas,
2001 NeuchâteL

Écrit eaux en vente au bureau du journal

C 7Z ">f V*~N ^u cen,re d'Hauterive

*>£$ ** S jolie maison
\> \V/)p  ̂ rustique
\̂ *  ̂ entièrement rénovée, de 4 piè-

TiM 25 13 13 ces' cu's'ne complètement amé-lei. <;û IJ nagée, grande salle de séjour
NEUCHATEL de 45 m2, avec magnifique
Orangerie 8 cheminée et balcon, salle de

M - > ¦ bains, douche, 4 toilettes, car-

Oîn fi 3 V 8 il U T 6 notzet' buanderie . garage.

Nous cherchons à
acheter

ANCIEN
IMMEUBLE
sur Littoral
Neuchâtelois.
Adresser offres
écrites à IC 495 au
bureau du Journal.

// 
^

A 

PROPRIÉTAIRES 1
confiez ;

la GÉRANCE de votre immeuble
à l'agence spécialisée m

FIDIMM0BIL
Saint-Honoré 2 - Neuchâtel

x y Tél. (038) 24 03 63

MAISON
Je cherche
à acheter petite
maison avec terrain,
région des trois
lacs, ou lac
de Bienne.
Eventuellement
à échanger contre
chalet de
6 chambres , rive sud
du lac de Neuchâtel,
terrain communal ,
bail 99 ans.
Adresser offres
écrites à Dl 610 au
bureau du journal.

A vendre à l'ouest
de Montmollin

TERRAIN
de 1000 à 2000 m2.
Tél. (038) 31 35 35,
de 8 h 30
à 11 heures.

A louer à Marin, à messieurs,

chambres meublées
avec cuisine collective
et salle de jeux
Tél. (038) 25 75 22, Interna 81.

A louer dès le
1er août 1973,
à Neuchâtel dans
quartier résidentiel,
à proximité
du centre et près
des écoles,

un
appartement
de 4 pièces, meublé
ou non meublé,
avec vue, balcon,
jardin, cuisine
aménagée avec
machine pour laver
la vaisselle
et garage.
Loyer mensuel
charges comprises :
1100 fr. non meublé,
1300 fr. meublé.
Adresser offres sous
chiffres 28-900022,
Publicitas,
2001 Neuchâtel.

A louer

appartement
2 pièces
confort.
Campagne vaudoise.
Conviendrait
à couple retraité
ou à personne seule.
Adresser offres
écrites à EJ 620 au
bureau du Journal.

A LOUER
chambre avec
ou sans pension,
à étudlant(e),
à 2 minutes de la
gare.

Tél. 25 59 91.Baux à loyer
en vente au bureau

du lournal

A LOUER A NEUCHATEL
nord de la ville, pour le 1er
juillet et le 1er septembre 1973,
dans bâtiments neufs de cons-
truction soignée,

APPARTEMENTS
DE 4 PIÈCES

surface 101 m2 + grands bal-
cons, cuisine équipée, ascenseur,
vue, transports publics sur place.
Loyer : de Fr. 550.— à Fr. 600.—
plus charges.
Garage collectif : Fr. 65.— la
place.
Société LES ROCAILLES,
Valangines 25, 2000 Neuchâtel.
Tél. 25 46 65.

A louer

BUREAUX
proximilé des Jeunes-Rives,
55 m2 environ.
Tél. 25 48 02 ou 24 38 78.

Pour cause Imprévue, à louer à
Hauterive (port) chemin du Lac 3,
dès le 24 mars 1973,

APPARTEMENT
de 4 Va pièces, tout confort.
Loyer mensuel 590 fr., charges
comprises. Place de parc 20 fr.
par mois.
Fiduciaire Leuba & Schwarz,
fgb de l'Hôpital 13,
2001 Neuchâtel.
Tél. 25 76 72.

A louer pour le 24 mars 1973

appartement
de 3 pièces

tout confort. La personne devra
assurer ,le service de conciergerie
de l'immeuble.
Pour visiter : Mme Fluckiger,
Suchiez 20, Neuchâtel.
Tél. 24 68 29.

ÉTUDE CLERC, NOTAIRES,
2, rue Pourtalès. Tél. 2514 68.

A LOUER, ou à vendre,
à Cormondrèche,

VILLA-TERRASSE
5 Va pièces, 175 m2, 2 salles d'eau,
patio 110 m2, salon, vue impre-
nable, garage, Fr. 1300.— par mois,
charges comprises.

, I A louer à Hauterive, Rouges- I j
! I Terres 6 !

I studio d'une pièce
I meublé
I à partir du 24 mars 1973. |
I Loyer mensuel Fr. 319.— j |} ¦ I (charges incluses). j
I S'adresser au concierge, j |

; I tél. (038) 3310 30 ; ;]
I ou à la gérance.

entreprise de renommée mondiale dans la
construction de machines à tricoter cherche,

pour ses départements de
CONSTRUCTION DE MACHINES
et de

CONSTRUCTION D'OUTILLAGE,
des

dessinateurs I
possédant le C.F.C. et si possible quelques
années d'expérience.

Prière de faire offres de service à

EDOUARD DUBIED & CIE S.A.
Service du personnel

2108 COUVET (NE) - Tél. (038) 63 21 21

USINE DE COUVET 1

tmimamMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMm

Fabrique de verres de montres
HUGUENIN & FOLLETÊTE
cherche

PERSONNEL
FÉMININ
habile et consciencieux pour travaux faciles.

Travail en atelier uniquement.

Faire offres à HUGUENIN & FOLLETÊTE, Portes-
Rouges 163, ou téléphoner au 25 41 09.

Employé (e) de bureau
trouverait emploi à son goût dans entreprise
du bâtiment.

Semaine de 5 jours.

Qualités désirées s expérience, âge 25 ans au
minimum.

Adresser offres tous chiffres KO 614, au bureau
du journal.

^̂ m̂mmmmmmmMmmmmWMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMm

Dans la cité bilingue de Bienne, nous sommes
une, entreprisa de; moyenne importance qui fabri-
quons dé's machines - outils de haute précision.

HMifJiuWw '• M :• •. - ¦ Si m »̂w«*iièaiÉ(É**<
Pour collaborer au développement de nos fabri-
cations, et pour nous aider à résoudre nos pro-
blèmes techniques, nous cherchons i

I IIIULIIILUII EL I U (électronique Industrielle)

I lllULlllLUIl L I 0 (construction de machines)

1 DESSINATEUR-CONSTRUCTEUR
EN MACHINES

Des candidats dynamiques, ayant de l'initiative,
aimant le travail d'équipe et attirés par l'exé-
cution, en toute indépendance, de travaux d'étude
et de réalisation, seront les bienvenus.

Si vous voulez en savoir plus long et être orientés
en détail sur les postes qui vous sont offerts ,
veuillez nous téléphoner tout simplement au (032)
42 49 22.

Entreprise bien connue, offre

UN SALAIRE ATTRACTIF
(salaire fixe, commissions, primes en supplément,
frais de voyage.)

Si vous désirez travailler comme représentant, nous
offrons aux

soudeurs
serruriers
représentants techniques

un programme riche des électrodes spéciales et des
produits chimiques.

Région prévue : Vaud, Genève et Neuchâtel.
Voiture demandée.
Date d'entrée à convenir.

Faire offres sous chiffres X 03-994884, à Publicitas,
4001 Bâle.

Compagnie pétrolière cherche

COUPLE DE GERANTS
pour station - service et kiosque, région frontière
les Verrières.
Entrée en fonction : à convenir entre le 1er mai
et le 30 juin 1973.
Appartement à disposition.
Caution demandée : Fr. 10.000.—.
Reprise éventuelle du stock de marchandises du
kiosque.
Faire offres détaillées, avec photos, curriculum
vitae et références, sous chiffres OFA 4019 G H,
à Orell Fûssli Publicité S. A., 1201 Genève 1.

K*£®JI*J Neuchâtel engage , pour

BBéB LA CITÉ UNIVERSITAIRE

Employés (ées) DE RESTAURANT
ET DE CUISINE

Prestations sociales d'une grande entreprise.

13me salaire en 5 ans.
Faire offres au restaurant LA TREILLE,
tél. (038) 24 02 02, ou à la Cité universitaire,
tél. (038) 24 68 05, demander M. Strautmann.

«¦«¦¦¦¦raimWliaMIiWiM MllTBTS^̂

Nous sommes une entreprise spécialisée dans le
travail des métaux précieux dans diverses disci-
plines, telles que : affinage, fonderie, laminage,
tréfilage, étampage, étirage, etc.,
et cherchons

personnel d'atelier
et de laboratoire
pouvant être formé à ces diverses activités.

Nous offrons : — une bonne formation
— places stables et bien rémunérées
— excellentes prestations sociales
— ambiance de travail agréable.

Prière de faire offres écrites ou de se présenter
au service du personnel, qui fournira tout rensei-
gnement complémentaire.

MÉTAUX PRÉCIEUX 5. A., avenue du Vignoble 2,
2000 Neuchâtel 9. Tél. (038) 25 72 31.

La Cité Universitaire cherche,
pour la rentrée d'avril et pour les
cours d'été,

chambres
pour étudiants

Tél. (038) 24 68 05.

Droguerie Schneltter,
Neuchâtel,
tél. 25 24 52,
cherche,
pour le 1er avril,

un petit
appartement
ou

studio
non meublé

CHALET
2 pièces, 3 lits,
cuisine, W.-C.,'
juillet , août
aux Collons (VS).
Tél. (027) 2 49 40,
après 19 heures.

On cherche

appartement
de 2 pièces, ou

studio
Loyer modéré.

Tél. (032) 83 14 36,
dès 19 heures.

A des prix
intéressants, à louer
villas et appartements
tout confort , à la

Costa Brava

Tranquillité.
Magnifique plage.
Gubler-lnlca,
Vidollet 7, Genève.
Tél. (022) 33 97 55.

NEUCHATEL
cherche, pour l'un de ses collabo-
rateurs,

APPARTEMENT
de 2-3 pièces.
Région Neuchâtel ou environs
immédiats (Hauterive à Auver-
nier).
Tél. (038) 25 37 21.

Je cherche pour l'un
de mes employés

appartement
de 3 pièces
avec confort
ou mi-confort,
région
Cormondrèche,
Corcelles, Peseux
ou les Geneveys-
sur-Coffrane.
S'adresser
à l'entreprise
Gilbert Fivaz,
Montmollin.
Tél. 31 70 87.

Commerçants
Ne vous creusez pas la tête pour vos pro-
blèmes de publicité. Nous avons pour les
résoudre un service à votre disposition.

Feuille d'avis de Neuchâtel

Jeune
téléphoniste
cherche, pour le
1er mai 1973,
une chambre
indépendante
à Neuchâtel.
Adresser offres
écrites à OR 593 au
bureau du Journal.



#£vir4ilAc Ambnnc  ̂SA ̂ ^̂ m
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La pluie n effacera pas votre i-ouiir::

Trench-coat mode, Manteau élégant, coutures piquées,beige, camel, bleu beige, vieux rose, bleu, jau ne
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Pierre MIEVILLE Manuel LAZARO
PI.-d'Armes 6 NEUCHATEL
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Tous ceux qui ont déjà souffert
de refroidissements savent que

le Baume

Ubérel
soulage en une nuit

Ils doivent savoir aussi maintenant que

la Crème

Ubérel
soulage aussi pendant la journée

La nouvelle Crème Libérol a une
odeur particulièrement discrète et

peut donc s'appliquer lorsqu'on doit
se mêler à d'autres gens.

Maintenant, on peut combattre
les refroidissements de façon encore

plus efficace: la nuit avec
le Baume Libérol fort, le jour avec

la Crème Libérol discrète.
Dans les pharmacies et drogueries.
Les produits Libérol de Galactina

^̂ — mmmmmmmÊ+mmmm ¦ i i —,_^mi



8 Nous cherchons pour entrée Immédiate ou à
gjSBB convenir

i EMPLOYÉ DE GARAGE
| avec permis de conduire, pour divers travaux de
I préparation de voitures.

j Place stable et bien rétribuée.

I Faire offres écrites ou téléphoner au

GARAGE DU 1er MARS S.A.
I Plerre-à-Mazel 1 • 2001 Neuchâtel.
I Tél. (038) 24 4424.

Tn—WTTT^̂ mTmnî —-Trrmrrrr "̂ ^* '̂""" ~~~"~~™~ 

Nous engageons pour notre division technique des

DESSINATEURS - CONSTRUCTEURS
Qualités requises :
® Esprit chercheur et créateur
9 Pratique et expérience dans l'un des domaines suivants : . . .

— Hydraulique industrielle
— Machines de chantiers
— Machines-outils
— Constructions soudées.

Nous offrons :

• Prestations en rapport avec les exigences du poste

• Conditions de travail ageéables et activité professionnelle variée

• Avantages sociaux d'une grande entreprise.
(Référence 20)

Veuillez adresser vos offres de service complètes, avec curriculum
vitae, copies de certificats et prestations de salaire, à l'adresse
ci-dessous.

m̂m^mm>_^MHH^̂ |̂
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La Direction générale
de la Société de Banque Suisse

cherche un

TRADUCTEUR
français qualifié ou désireux de se
perfectionner pour

l'analyse financière
Il lui sera confié la traduction
d'allemand en français des diverses
publications du service.

L'accès à la documentation de base,
souvent en plusieurs langues, et le contact
direct avec les auteurs des textes
devraient lui faciliter la tâche.

II s'agit d'un poste nouveau offrant de
bonnes possibilités de perfectionnement
et de spécialisation dans les domaines
économique et financier.

. Les personnes intéressées voudront bien
val j t  s'adresser à :

^
jjT

 ̂
Société de Banque Suisse

(3fj j§kn?ï) Service du personnel

TT Aeschenvorstadt 1
187.* 4002 Bâle, tél. 23 23 23, interne 2222.

ttÊÊÊ «M MIJSmWÊ

Nous cherchons pour notre Service contrôle central
de qualité deux

. • lit* a, y '". , 
' ¦ ¦  '

secrétaires qualifiées
Nos futures collaboratrices doivent posséder de
bonnes connaissances d'anglais, éventuellement
d'allemand.

Nous offrons t

— activité variée et Intéressante au sein d'une
petite équipe de travail

— situation stable

— prestations de travail et de rémunération d'une
grande entreprise

— avantages sociaux de premier ordre.

Les personnes Intéressées sont priées d'envoyer
leurs offres à notre service de recrutement du
personnel, FABRIQUES DE TABAC RÉUNIES S. A.,
2003 NEUCHATEL, ou de téléphoner au (038)
21 11 45, interne 226.

La

GÉRANTE
d'un kiosque à journaux

est toujours très appréciée de sa nombreuse et
fidèle clientèle.

Cette belle activité, particulièrement intéressante
pour une femme, offre l'avantage de la variété et lui
laisse le sentiment de diriger sa propre affaire.

Nous sommes en mesure de vous remettre la
gérance de notre kiosque à Journaux, place Neuve-
Porte, à la Neuveville. N'ayez surtout pas la crainte
de ne pouvoir faire face à vos responsabilités :
nous nous chargeons de vous former sérieusement.

Vous aurez du plaisir à vous initier à la direction
d'un kiosque.

Vous pouvez sans autre vous adresser à nous :
Société Anonyme, LE KIOSQUE, case postale,
3001 Berne. Tél. (031) 25 24 61, Interne 41.

1MIXDORF
Effî iHB̂^ B̂ fl Le 

plus 
grand constructeur mondial de petits ordinateurs

G. LJ IV! PUTER continue son développement considérable en Suisse romande

et offre à plusieurs

vendeurs-organisateurs
confirmés
la possibilité de se créer une brillante carrière.

Si vous possédez :

— une solide formation commerciale

— de bonnes connaissances comptables

— si possible ayant pratique de la vente de machines comptables, petits ordinateurs ou
moyen matériel

— une forte personnalité,

nous vous invitons à faire vos offres manuscrites, en joignant un curriculum vitae détaillé,
avec prétentions, à la Direction de NIXDORF COMPUTER S. A., rue Saint-Martin 7, 1000
Lausanne. Discrétion assurée.

BUSSIGNY-PRÊS-LAUSANNE
La Municipalité met au concours
un poste

D'AGENT DE POLICE
Entrée en fonctions à convenir.
Conditions : être incorporé dans
l'armée : jouir d'une bonne ins-
truction générale et d'une excel-
lente santé : justifier d'une bonne
conduite. Avantages selon statuts
du personnel. Tous renseigne-
ments peuvent être obtenus auprès
du commissaire de police,
tél. (021) 89 07 71.

Les offres manuscrites accompa-
gnées d'un curriculum vitae, d'une
photo récente, certificats et réfé-
rences seront adressées à la
direction de police, 1030 Busslgny-
près-Lausanne, jusqu'au 24 mars
1973.

Société privée de la place engagerait pour entrée immédiate
ou à convenir

UNE PERFOREUSE EXPERIMENTEE
ayant la possibilité de travailler occasionnellement comme

AIDE-OPÉRATRICE sur ordinateur ICL 1901 S.
i

HORAIRE LIBRE
PRESTATIONS SOCIALES

AMBIANCE AGRÉABLE

Les candidates sont priées d'adresser leurs offres manuscrites, avec
curriculum vitae, date d'entrée possible et prétentions de salaire,

sous chiffres D 920163-18, Publicitas, 1211 Genève 3.

PAPETERIES DE SERRIERES S.A.
s'adresse à...

Vous qui n'avez pas pu faire d'apprentissage, mais qui êtes tra- j
vailleur, consciencieux et qui désirez accéder à un poste à
responsabilités avec un salaire mensuel en rapport avec vos
efforts.

Notre entreprise est à même de vous offrir la carrière que vous
convoitez.

Vous pouvez devenir :

— conducteur de machine
— calandreur
— bobineur
— sécheur

•

Veuillez venir visiter nos installations. Notre service du per-
sonnel se tient à votre disposition pour tous renseignements.

Papeteries de Serrières S.A.
2003 Neuchâtel Tél. (038) 25 75 75

Vous qui cherchez un

**%** i
pour une période plus ou moins longue, notre entreprise offre à j

PERSONNEL FÉMININ I
ET MASCULIN I
des travaux divers et variés en atelier.

Adressez-vous à notre chef du personnel — jeudi excepté — qui vous
donnera tous renseignements.

CARACTÈRES S.A. RUE DU PLAN 30
2000 NEUCHATEL TÉL. (038) 25 07 22

Nous cherchons

monteurs électriciens
qualifiés

:P our :
1. Installations T+T (A+B)
2. Service d'entretien et de dépan-

nage, courant fort.
Entrée immédiate ou à convenir.
Faire offres ou se présenter chez :

Neuchâtel
Orangerie 4. Tél. 25 28 00.

HOTEL TOURING AU LAC
NEUCHATEL. Tél. 25 55 01
cherche

commis ou aide
de cuisine

Faire offres ou se présenter à la
Direction.

Pour dame seule,
on cherche couple :

employés de maison
(éventuellement à temps partiel)
mari pouvant consacrer quelques
heures à l'entretien du jardin.
Chambre, cuisine, douche, Indé-
pendantes.
Conditions à discuter.
Adresser offres écrites à JL 588 au
bureau du journal.

Entreprise de
Neuchâtel cherche
une

DAME
aimant les chiffres,
pour différents
travaux de bureau.
Travail à plein
temps.
Place stable.
Entrée à convenir.

Prendre rendez-vous
par téléphone au
No 25 44 70.

entreprise de renommée mondiale
dans la construction de machines à tricoter.

Dans le cadre de la création de notre nouveau
centre de fabrication électronique, nous dési-
rons prendre contact aveo

UN TECHNICIEN
afin de lui confier la responsabilité du

GROUPE MÉTHODE
ET PRÉPARATION DU TRAVAIL
de ce centre.

Nous lui demandons

— une pratique de la préparation du travail :
détermination et valorisation des opérations ;
étude des postes de travail ; étude et créa-
tion des outillages spécialisés.

Nous prions les personnes intéressées de pren-
dre un premier contact par écrit ou par télé- !
phone à

Edouard DUBIED & C<° S. A.
Service du personnel
Usine de 2108 COUVET
Tél. (038) 63 21 21
ou (038) 4119 09 après 18 heures

USINE DE COUVET I

cherche

pour son siège central de Marin
(à 8 km de Neuchâtel)

acheteur
responsable

pour son secteur fleurs, plantes (ainsi qu'ar-
bustes, engrais, etc.), et pour divers travaux
de bureau concernant ce département.

Travail indépendant, bonne rémunération, avantages
sociaux d'une entreprise moderne, restaurant d'en-
treprise, logement à disposition.

Î b M-PARTICIPATION

Veuillez adresser vos offres ou téléphoner à la
SOCIÉTÉ COOPÉRATIVE MIGROS NEUCHATEL,
service du personnel, case postale 228, 2002 Neu-
châtel, tél. (038) 33 31 41.
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Le comité du 1er août communique
que M. Yann Richter , conseiller national
et vice-directeur de la Chambre suisse de
l'horlogerie , a accepte d'être l'hôte de la
Chaux-de-Fonds à l'occasion de la pro-
chaine fête nationale. Il prononcera le
discours officiel lors de la manifestation
populaire qui se déroulera au parc des
sports.

M. Yann Richter
orateur du 1er août

Freddy Buache a présenté des films qu il aime
A la Guilde du Film

Programme éclecti que que celui
composé par F. Buache, conservateur
de la Cinémathèque suisse, qui est
venu proposer au public chaux-de-fon-
nier ses amours cinématographiques.
La formule semble heureuse et un
nombreux public a fait confiance aux
préférences sentimentales de ce spé-
cialiste national.

F. Buache aime bien ressortir de ses
fonds de tiroir de vieux films que tout
prédestine à l'oubli total. C'est le cas
de « Marie-Martine » réalisé en 1942
par Albert Valentin et qui est un film
étonnant techniquemnt par son mon-
tage en flashes-back. Très nouveau
pour l'époque, ce système est utilisé à
chaque évocatoin du passé et sert à de
multiples retours en arrière lors du
récit de cette malheureuse jeune fille,
orpheline dès l'enfance, et dont le
mauvais sort sera favorisé par un écri-
vain diabolique qui se prendra pour le
destin. Jules Berry dans ce rôle est
des plus affreux et méchant, prouvant
son talent, mais qui conduirait rapide-
ment à l'agacement. On regrette que
l'apparition de Saturnin Fabre ne soit
plus conséquente : il réalise en quel-
ques minutes un véritable numéro dans
un rôle de vieux garçon aigri. Un peu
de cinéma de papa, touchant au mélo-
drame, mais , qu 'il fait bon revoir.

Une simple histoire, ou plutôt son
auteur , Marcel Hanoun ont séduit
Buache dès le départ et il commentera
longuement les particularité s de ce
film sorte de double communication.
où l'image et le déroulement des
événements est commenté par une voix
off , qui transposera quelque peu la
vérité. 11 faut être très attentif et se
prêter à fond à ce jeu froid d'intellec-
tuel observateur, alors qu 'on peut aussi
être pris par le thème même du film ,
dramatique dans sa simp licité .

La journée ne pouvait se passer sans
un hommage à Bunuel. Avec « l'âge
d'or », il fut de taille , et ce fut l'occa-
sion pour l'admirateur inconditionnel
qu 'est F. Buache , de rappeler quelques
constances dans l'œuvre du cinéaste,
faisant en particulier des rapproche-
ments intéressants avec son dernier
film. « Le charme discret de la bour-
geoisie ». On ne peut faire un dévelop-
pement de ce chef-d'œuvre devenu un
classique, en quelques lignes.

La soirée consacrée à Andrzej Wajda
comportait deux films excellents : « Le
bois de Bouleaux » et « Les noces ».

Wajda excelle dans le lyrisme, même
si , comme dans « Le bois de
Bouleaux », il côtoie le drame naissant.
Un jeune homme atteint de tuberculose
sait qu'il va mourir, se raccroche à la
vie, par la musique, l'amour. Mais chez
cet auteur polonais, la description ne
peut être froide et par un jeu de lu-
mières et de couleurs , elle devient un
poème. Même volonté de lyrisme dans
« Les noces », d'après une pièce de
théâtre , et qui illustre les traditions
campagnardes polonaises , à l'occasion
d'un mariage entre un intellectuel et
une paysanne. Wajda introduit en plus
le fantastique, par le biais de l'ivresse
ou du rêve. Et l'animation tourbillon-
nante de la fête, coupée de temps
calmes qu'envahit la poésie des images
jouant avec les paysages nocturnes, est
de la même veine, quoique moins
discrète, que le jeu des tons dans «Le
hnis de Bouleaux ».

Comme le précisait, F. Buache, un
cinéma irréaliste, entre la transposition
pure et le fantastique.

Br.

Emission télévisée à l aula du Gymnase :
le pari tenu et gagné de Radio-Hôpital

Et de beaux souvenirs pour cette 50me heure des variétés
A chaque émission, à chaque inter-

view, le même trac, la même angoisse
saisi l'équipe de Radio-Hôpital . On doit
réussir, il faut que cela marche. Et les
minutes s'ajoutant aux secondes, on pro-
gresse ainsi avec un sourire dissimulant
l'inquiétude vers le mot « fin ». Qui ne
signifie en fait rien puisque le départ
vers une nouvelle aventure sera donné,
quelques semaines plus tard : une au-
tre de ces « heures des divertissements ».

U y a quelques années, lorsque pour
la première fois apparut l'équipe de
Radio-Hôpital , un certain scepticisme se
fit jour. Bravo, oui bravo à toutes ces
bonnes volontés qui acceptent d'animer
quelques instants la vie de l'établisse-
ment hospitalier. Et d'estimer que l'ex-
périence en resterait là. La vie d'un
hôpital, c'est aussi cela.

Mais l'expérience tentée par quelques
membres issus essentiellement des chas-
seurs de sons de la Chaux-de-Fonds,
n'aura pas connu ce destin puisque son
entrée en force acquis d'emblée le sou-
tien nécessaire à une orientation préci-
se.

Il ne s'agissait point de venir ici de
temps à autre, comme ça, pour le plai-
sir, mais de mettre sur pied une orga-
nisation , un groupe de travail , afin qu'à
date régulière malades et personnel soi-
gnant puissent assister par le canal des
appareils de radio de l'établissement à
un programme de variétés. Le studio,
tout naturellement , trouverait sa place
dans le hall d'entrée. Et l'équipe, ainsi
formée, développa ses liens d'amitiés,
ses connaissances techniques.

Radio-Hôpital venait de naître... il y
a quelques années déjà.

Pour sa 50me heure de divertisse-
ments, comme nous l'avions indiqué, el-
le se voulait « télévisée ». Ce n'est point
une fantaisie que s'accordent les anima-
teurs, mais bien le fruit d'une consta-
tation. En effet, la ville est pourvue
dans son ensemble d'un système par
câble permettant à tous ceux qui en
disposent de pouvoir capter plusieurs
chaînes de postes suisses et étrangers.
Pourquoi dès lors ne pas faire profi-
ter non seulement les hôtes de l'hôpi-
tal, mais également d'autres institutions
locales d'une émission télévisée ? En di-
rect depuis le Gymnase cantonal du Bois-
Noir dont les installations ultra-moder-
nes n'ont rien à envier à n'importe quel
studio. Tout le monde était d'accord
et l'équipe de Radio-Hôpital retrouvait

le sourire des grandes réalisations, lors-
qu 'un veto des PTT remit en question
l'organisation même de cette directe.
Dans une précédente édition, nous avions
présenté l'ensemble du problème. C'est
pourquoi il fallut se résoudre à une
émission publique enregistrée en direct
à l'aula du gymnase, mais avec une dif-
fusion pour les malades peu de temps
après.

LE GRAND JOUR
C'est parti !
11 y a quelques jours, dans le vaste

aula du Gymnase du Bois-Noir, un aula
où se pressait un public relativement
nombreux, démarrait la cinquantième
émission de Radio-Hôpital. Et comme
tous les anniversaires importants, on
avait prévu une « télévisée ». Aussi la
scène avait-elle été transformée en pla-
teau tandis que les caméras mobiles
s'élançaient de chaque côté en direc-
tion des premiers sièges. Au fond, la ré-
gie et le grand patron Francis Jeannin.
Des décors _enfin , où le chiffre « 50 »
revenait régulièrement.

« Top ». Il était 14 h 30. Sur les
écrans de contrôle et ceux disposés dans
l'aula, venait d'apparaître une image.
La ville de la Chaux-de-Fonds vue d'un
avion. Sur une musique percutante. Puis,
en surimpression, titres et numérotation.

Au micro, Jacques Frey saluait l'as-
semblée et tout spécialement les pen-
sionnaires du centre ASI qui quelques
jours plus tard purent suivre eux aussi
cette diffusion. Un mot enfin à l'inten-
tion des auditeurs du « Rendez-vous de
16 heures », dont la radio avait tenu
à diffuser la bande sonore dans le cou-
rant de la semaine qui suivit. Au pro-
gramme, tout d'abord Mmes Cécile Pan-
tillon et Marceline Parel, pianistes, qui
interprétèrent à quatre mains des val-
ses de Brahms. Puis la présentation du
studio et de la régie qui permit au pu-
blic d'apprécier le travail minutieux four-
ni par toute l'équipe.

Fit suite Michel Rusconi et ses flû-
tes roumaines.

— J'ai débuté il y a quatre ans, avec
l'arrivée en Suisse de l'ensemble Frunza
Verde, expliqua tout d'abord Rusconi.
Ce fut le coup de foudre. Mais jus-
qu 'au moment où j'ai pu jouer de la
flûte, il y eut un long cheminement.
Un ou deux airs viennent compléter
cette brève introduction, qu'un petit in-
cident technique du son ne parviendra
pas à déranger. De toute façon, puis-
qu 'il s'agit d'un différé à l'intention de
l'hôpital, ce pépin ne sera absolument
pas ressenti. Ouf , chacun respire. Et
de croiser les pouces en attendant la sui-
te des divertissements.

Le soroptismiste-club de la Chaux-de-
Fonds avait délégué deux de ses re-
présentantes : Mme Perregaux et Mlle
Jacot. Le soroptismisme est né en Ca-
lifornie. Et comme le Rotary-club qui
fut fondé à la demande de femmes de
médecins et d'avocats, celui-ci a été créé
à la suite de propositions de maris ex-
cédés d'entendre leurs femmes parler
toujours de leur profession. Une maniè-
re comme une autre de réunir des affi-
nités professionnelles dans les domai-
nes les plus divers. C'est ainsi que cha-

Caméraman et scène de l'émission T.V. Hôpital.
(Photo Michel-Antoine Robert)

que club ne compte qu un membre
d'une profession.

Autre son, autre thème, avec René
Dessibourg, l'accordéoniste virtuose dont
la renommée jurassienne n'est plus à
faire. Et puis M. André Tissot, prési-
dent de l'ASP AM, et ses chères vieilles
pierres. Il s'agit là d'un héritage qu'on
a tous reçu, dira-t-il en substance en
parlant du patrimoine neuchâtelois, mais
dont souvent on ne mesure pas la va-
leur. On dit du Musée paysan qu 'il
est le fils aîné de l'église, c'est-à-dire
le plus beau fleuron de l'act ivité de
l'ASPAM. Il n'est en fait qu'une éta-
pe dans la lutte entreprise pour sauve-
garder les richesses du Jura. Une sé-
quence filmée au musée par Jean-Pierre
Girardin permit à M. Tissot, qui est
également lo directeur de ce gymnase
cantonal, d'évoquer toute la poésie re-
constitu ée dans ces antiques salles.

Président de la commission de l'hô-
pital et conseiller communal, M. Ro-
ger Ramseyer se prêta de bonne grâce
à la tradition qui veut que l'on récom-
pense la mère du plus jeune bébé de
la maternité. Aussi déposa-t-on dans ses
bras un ravissant bambin qui se révé-
la être un magnum de Champagne. La
surprise était de taille, surtout pour
Mme Isabelle Debarros, à qui fut re-
mis ce présent, avec les félicitation s de
M. Ramseyer et de Radio-Hôpital.

En musique cette fois, on mit un
terme à cet après-midi avec Jean d'Ar-
ville et Liliane Lil, les fantaisistes du
caf'conc et le tri o Veracruz.

Cote pue, cote face. Autant sur le
plateau l'on s'efforçait d'être concis, clair
et surtout compris, autant le studio si-
tué à plusieurs dizaines de mètres de
là , dans le corps même du gymnase,
révélait quelques surprises. Il fallait
tout d'abord franchir une porte que
gardait un charmant sourire. Puis l'on
pénétrait enfin dans les lieux saints où
se fabrique l'émission. A l'occasion de
l'inauguration de ce bâtiment cantonal,
nous avions présenté les installations du
studio, aussi n'y reviendrons-nous pas,
sauf pour souligner qu'elles sont à mê-
me de couvrir un programme qui pour-
rait être diffusé sur le plan local. C'est
une constatation.

Mais le dialogue restera, pour le néo-
phyte, l'un des mystères de cet après-
midi-là.

— Attention sur la 2. Top. Trop
court.

— Un plan « public ». C'est bon.
— Alors ça roupille ? Gros plan sur

les yeux. Vite les yeux.
Et de s'agiter, et de presser des bou-

tons. Tandis qu'une dizaine d'écrans
vous regardaient. Avec les yeux de plu-
sieurs caméras. Dans son coin, le ti-
treur se perdait dans ses multiples car-
tons.

A lui seul, le studio de Radio-Hôpi-
tal mériterait une émission.

Chaque chose en son temps. Mais
la patience saura sans doute récom-
penser un jour ceux de Radio-Hôpital
qui, bénévolement, accomplissent leur
« boulot ». On ne saurait parler d'un
devoir, puisqu'ils l'accomplissent avec
enthousiasme.

Ph. N.

Carnet de deuil
A la Chaux-de-Fonds, est decede,

après quelques semaines de maladie M.
Jean-Pierre Maréchal. Le défunt , qui
était âgé de 52 ans, était docteur es
sciences économiques de l'Université de
Neuchâtel. Il dirigeait , en ville , une
fiduciaire. M. Maréchal avait participé
activement à la vie économique et
cul turel le  de la cité. Il fut  notamment
l' un des membres fondateurs du Lions
Club de la Chaux-de-Fonds, dont il
assuma également la présidence avant
d'en être le censeur. Vérificateur des
comptes pendant de nombreuses années
de Musica-Théâtre, il avait été nommé
trésorier de cette fondation en 1972. A
côté de ses multiples activités, il
occupait aussi le poste de caissier des
colonies de vacances de la ville.
Administrateur de la maison Marc
Nicolet et Cie S.A., de l'administration
suisse des fabricants de verres de
montres. II était par ailleurs secrétaire
général de l'Association des ' fabricants
suisses de pignons, administrateur égale-
ment de la compagnie des montres
Marvin S. A. M. Maréchal, en dehors de
son activité professionnelle, était un
fervent du billard. Il avait été élu pré-
sident central du club des amateurs.
L'annonce de ce décès a soulevé en ville
une légitime émotion en raison de la
personnalité du défunt.

La Chaux-de-Fonds
CINÉMAS
Corso : 20 h 30, < Le grand blond avec

une chaussure noire » (16 ans).
Eden : 18 h 30, « Enquête sur la vie sexuel-

le de la ménagère, No 2 » (20 ans) ;
20 h 30, « Les joyeux lurons » (16 ans).

Plaza : 20 h 30, « Alerte à la bombe »
(16 ans).

Scala : 17 h 30 et 21 h, « L'apprentie sor-
cière » (enfants admis).

TOURISME
Bureau officiel de renseignements, Léopold-

Robert 84, tél. (039) 23 36 10.
DANSE ET ATTRACTIONS
Rodéo-club bar 72: 21 h - 4 h.
Le Scotch : 21 h - 4 h.
La Boule d'or : 21 h - 2 h.
Cabaret 55 : 21 h 30 - 4 h.
Domino : 21 h - 4 h.
EXPOSITIONS
Vivarium de la Bonne-Fontaine : plus de

200 animaux.
Musée d'horlogerie : les collections.
Musée des beaux-arts : acquisitions récentes

et les collections.
Musée d'histoire naturelle : collections et

dioramas.
Musée paysan des Eplatures : costumes et

coutumes.
Galerie du Manoir : Xavier Krebs.
Lyceum (loge 8) : Hélène Borkowska (icô-

nes) et Hanna Kiedrzynska Berbecka (tis -
sus artistiques).

Permanences médicale et dentaire : en cas
d'absence du médecin do famille, tél.
22 10 17.

Pharmacie d'office : Forges, avenue Char-
les-Naine 2a, jusqu 'à 21 heures, ensuite
tél. 11.

MANIFESTATIONS
Salle de musique : 20 h 15, Gunther Herbig

et la Philharmonie de Dresde (lOme con-
cert de l'abonnement).

Le Locle
TOURISME. — Bureau officiel de rensei-

gnements : Henry-Grandjean 5, tél. (039)
31 22 43.

Pharmacie de service : Mariotti , Grand-Rue
38. Dès 21 h, tél. 17.

Permanences médicale et dentaire : en cas
d'absence du médecin traitant , tél. 17 ou
le service d'urgence de l'hôpital , télé-
phone 31 52 52.

Les candidats du POP
au Grand conseil

Le parti ouvrier et populaire a décide
de présenter des candidats pour les
élections au Grand conseil neuchâtelois,
dans trois districts, soit à Neuchâtel , la
Chaux-de-Fonds et le Locle.

La Chaux-de-Fonds : Gérard Berger,
¦ sérigraphie ; René Blant; architecte

communal : Alain Bringolf , éducateur ;
Etierme Broillet , conseiller communal ;
Marcelle Corswant, professeur ; Margue-
rite Greub, ménagère ; André Gutmann,
typographe ; Henri Lengacher, horloger-
rhabilleur ; Pierre Roulet. bijoutier :
Walter Santschi , linotypiste ; Louis
Sidler , journaliste ; Jean Steiger, pro-
fesseur, et Claudine Vuilleumier ,
vendeuse.

Le Locle : Frédéric Blaser, conseiller
communal ; Jean Blaser , horloger ;
Berthold Boss, agriculteur (Emtre-deux-
Monts) ; Charly Débieux , électricien ;
Michel Emery, mécanicien ; Marianne
Huguenin.  étudiante en médecine ;
Claude Leimgruber , graveur.

Ouverture d une enquête
Grève au collège secondaire du Locle

De notre correspondant :
La commission scolaire du Locle a

tenu , en début de semaine, une réunion.
A l'issue de celle-ci, un communiqué a
été établi dont voici la teneur.

« La commission scolaire, dans sa
séance du 5 mars, a examiné la suite à
donner aux incidents survenus le 2 mars
au collège secondaire. Elle a approuvé
la décision prise par son bureau au sujet
de l'annulation du congé du 2 mars,
tout en regrettant le malentendu qui est
à l'origine de ces incidents. Considérant
que la « grève » a constitué un acte
d'indiscipline , elle a ordonné d'entente
avec la direction de l'école, l'ouverture
d' une enquête. Celle-ci a été confiée à
M. Jean Klaus , directeur , qui s'efforcera
de déterminer les responsabilités. Ce
n'est qu 'au vu des résultats de cette
enquête qu 'une décision définitive sera
prise. »

Rappelons brièvement les faits. Le
bureau de la commission scolaire de la
Chaux-de-Fonds, dans un communiqué
que nous avions publie il y a quelques
jours , annonçait que le vendredi 2 mars
ne serait pas congé. Et ceci , après s'être
entretenu auparavant avec la commission
scolaire du Locle et les directions des
écoles. Il semblait donc que pour le
Jura neuchâtelois , une décision
commune non seulement avait été sou-
haitée mais interviendrait. Toutefois, au
Locle, une annonce plus ou moins offi-
cielle était faite , selon laquelle les élèves
pourraient faire le « pont ». Si du côté
chaux-de-fonnier, on s'étonna ouverte-
ment , la réaction locloise ne tarda pas.
C'est ainsi que le bureau de la commis-
sion scolaire de cette ville, lors de sa
séance du 22 février , a décidé à l'unani-
mité et en ne cédant à aucune pression,
de rapporter la décision prise par la
direction des écoles de fermer les classes
le vendredi 2 mars.

Cette mesure se trouvant en contradic-
tion avec les engagements pris par les
autorités scolaires de notre ville et avec
celles de la Chaux-de-Fonds, le 31 octo-
bre 1972, n'avait , d'autre part , fait l'objet

d'aucune demande auprès de la commis-
sion scolaire du Locle. En conséquence,
les enfants de notre école se rendront
normalement en classe le vendredi 2
mars.

UN MALENTENDU
Il s'agissait sans doute d'un simple

malentendu entre la direction des écoles
et la commission scolaire, mais bien des
élèves estimèrent que puisque l'on avait
annoncé un jour férié, ils y avaient
droit. C'est pourquoi l'on assista, ce
vendredi 2 mars (voir la « FAN » de
samedi) à une grève devenue généralisée
à l'école secondaire et de commerce. Le
directeur , M. Jean Klaus, tenta de parle-
menter mais en vain. Et finalement , le
matin , les classes dont l'effectif restaient
au-dessous de la moitié normale, furent
fermées. L'après-midi , les cours ne
furent pas donnés. Nous avions, dans
notre édition du lendemain , donné un
compte rendu de cette manifestation. A
ce propos, contrairement a ce qu'une
ligne sautée pouvait laisser supposer,
nous tenons à préciser que nous avons
pris contact par téléphone dans la soirée
de vendredi avec le domicile de M.
Klaus. Ce dernier , étant absent à ce
moment là , retenu par une réunion ,
nous n'avions pu obtenir de renseigne-
ments supplémentaires. Quant au prési-
dent de la commission scolaire, il nous
précisait qu 'un communiqué serait établi
à l'issue de la réunion de cette commis-
sion , lundi soir.

Une enquête est ainsi ouverte et l'on
va « s'efforcer » de déterminer les res-
ponsabilités. Le terme même . employé
par la commission scolaire montre bien
que la chose ne sera guère facile.

Stationnement, négligence et ivresse
Au tribunal de police de Cernier

De notre correspondant :
Le tribunal de police du district du

Val-de-Ruz a siégé hier matin à l'hôtel
de ville de Cernier sous la présidence de
Mme Ruth Schaer-Robert assistée de M.
Marc Monnier , greffier-substitut.

J.V. de Neuchâtel , a circulé avec son
automobile à Valangin à 74 km heure ,
alors que la vitesse est limitée à 60
km/h. II n 'a pas payé l'amende d'ordre
qui lui a été infligée dans le délai pres-
crit, d'où son renvoi devant le tribunal.
Il reconnaît les faits. A l'amende de
60 fr. qui est confirmée viennent s'ajou-
ter les frais par 20 fr.

PARCAGE INTERDIT LA NUIT
Chs L., M.L. et Ch. L., domiciliés à

Cernier, ont laissé stationner leurs voi-
tures sur la voie publique malgré un
arrêté du Conseil communal de Cernier
du 29 novembre 1972, sanctionné par le
Conseil d'Etat , interdisant le stationne-
ment des véhicules sur les rues et les
trottoirs du village durant l'hiver 1972-73
.de 24 h à 6 h 30. En passant le triangle
dans la nuit du 15 au 16 janvier , les
employés communaux furent gênés dans
leur travail par ces voitures. Chs L.
reconnaît les faits mais conteste avoir
commis une infraction. II allègue que
les 3 cm de neige qui recouvraient Ja
chaussée ne just i f ia ient  pas le passage
du triangle. Quoi qu 'il en soit , il a
contrevenu à l' arrêté du Conseil com-
munal .  Les prévenues M.L. et Ch. L.
ne se présentent pas à l'audience. Chs
L., M.L. et Ch. L., ces deux dernières
par défaut , sont condamnés à 20 fr.
d'amende et 10.fr. de frais chacun.

R.S., à Fontaines, est renvoyé devant
le t r ibunal  sur dénonciation de l'inspec-
tion cantonale du travail. Il reconnaît
qu 'il a circulé à différentes reprises avec

son camion en laissant le même disque
dans le tachygraphe plu sieurs jours de
suite ; qu 'il n 'a pas maintenu les dis-
ques propres, ce qui rendait la lecture
diff ic i le , et qu 'il n 'y a pas inscrit  le
numéro des plaques et le kilométrage.
Il admet qu 'il y a eu négligence de sa
part. Le tr ibunal le condamne à une
amende de 120 fr. et aux frais par 27 fr.

Lors d'un contrôle de police, E.B., à
Cernier , n 'avait pas avec lui le permis
de circulation de son véhicule. Il n'a pas
payé l'amende de 10 fr. qui lui a été
infl igée dans le délai fixé. Ne s'étant
pas présenté à l'audience, il est con-
damné à 10 fr. d'amende et 10 fr. de
frais.

IVRESSE : SURSIS
Le 23 décembre était pour R.P., à

Nidau , non seulement le dernier jour de
travail de l'année mais également jour
de paie et de remise d'une gratification.
Pour marquer cette journée, il décida
avec un camarade de s'offrir un bon
repas. Après avoir mangé, R.P. rencon-
tra des connaissances avec lesquelles il
consomma plusieurs whiskies. Peu après
24 h, sur le chemin du retour, entre
Coffrane et Valangin , il perdit la maî-
trise de son véhicule qui , au lieu de
suivre la route , s'engagea sur un chemin
sans issue et endomagea une barrière.
Suspecté d'ivresse, R.P. fut soumis aux
examens d' usage. Le breathalyzer donna
un résultat de 2,2 gr. %. les analyses
du sang révélèrent une alcoolémie située
entre 1,67 gr. et 1,87 gr. %e. Le prévenu
reconnaît les faits. Il explique que c'est
la première fois qu 'une telle aventure
lui arrive et qu'elle lui servira de leçon.
Les renseignements obtenus sur son
compte sont bons. R.P. est condamné à
5 jours d'emprisonnement et 500 fr.
d'amende. Le tribunal tient compte des
circonstances invoquées par le prévenu
et le met au bénéfice du sursis pour
une durée de 2 ans pendant laquelle il
devra s'abstenir de consommer des bois-
sons alcooliques . L'amende pourra être
radiée du casier judiciaire après un délai
de même durée. Les frais , par 211 fr.,
sont mis à sa charge.

Informations horlogères

Boîtes or :
Convention

avec l'Autriche
M. Emanucl Diez , ambassadeur , direc-

teur de la direction du droit internatio-
nal public du département polit ique
fédéral , et M. Karl Gruber , ambassa-
deur d'Autriche,  ont échangé ce jour à
Berne les ins t ruments  de ratification de
la convention entre la Confédération
suisse et la Républi que d'Autriche sur la
reconnaissance réciproque des poinçons
officiels  apposés sur les boites de
montres en métaux précieux , signée à
Vienne le 14 février 1972 . annonce un
communiqué du DPF. La convention
entrera en vioueur le 6 avr i l  1973.

Pharmacies de service : Marti , Cernier ;
Piergiovanni , Fontaines.

Permanence médicale et dentaire : votre mé-
decin habituel .

Un très nombreux public a assisté samedi
soir au théâtre à l'excellent spectacle pré-
senté par le club littéraire de la Société
suisse des employés de commerce. Cet en-
semble est bien connu dans la région de-
puis de nombreuses années et, à chaque
fois, il provoque l'amiration. La pièce qu:
a été interprétée est extrêmement amusante
grâce aux situations cocasses et imprévues
dont elle foisonne et grâce aussi à de
nombreux bons mots.

A la tête de la distribution , il faut re-
lever les noms de M. Serge Vuillens qui
avait d'ailleurs assuré la mise en scène et
de Mlle Janine Boissenot, deux acteurs
d'un talent éprouvé et qui ont fai t avec
leurs camarades, le succès de la représen-
tation. Le public s'est amusé à une pièce
sans prétention, mais qui a atteint le but
que l'auteur s'était assigné : faire rire et
divertir d'abord. On a applaudi un décor de
Jean-Marc Juvet et apprécié la régie pré -
cise de Mlle Mau ricette Delmonaco et de
M. Henri Barbezat. j.

« Biaise » par le
club de la SSEC
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tSmmmt K mr mW Ŝm À maU ^ mF Êtt lBm ¦ Awttmm. times, jusqu'au 23 mars 1973,24.00 heures

WM Wm WL- TE Bf 4ny I m 8̂lHy '¦ W- f m TE W? Fabrique do Produits Firestone SA,



On offre à louer ou à vendre au
centre de Fleurier

immeuble commercial
avec de vastes locaux.

Adresser offres écrites à CH 618
au bureau du Journal.

Assemblée du Ski-club de Couvet
(c) Le Ski-club de Couvet a tenu une
assemblée générale, vendredi soir , aux
Plànes-sur-Couvet, sous la présidence de
M. André Schmid. Une admission a été
acceptée. De bons échos sont parvenus
concernant l'organisation d'un concours
pour OJ et qui a réuni des skieurs des
Ski-clubs des Chevreuils-Lausanne, Mô-
tiers et... Couvet. Le camp de ski des
élèves des Bayards a connu un beau
succès organisé qu 'il fut au Chalet du
Ski-club. Rapport a été donné sur
l'assemblé générale de l'Union des
sociétés locales qui s'est tenue le lundi
26 février. Le loto de la société aura
lieu le 9 décembre. Le président de la
commission technique, a donné connais-
sance de plusieurs résultats de concours
auxquels ont participé des membres du
Ski-club de Couvet. La Blanche Randon-

née que patronnera la FAN aura lieu
samedi et dimanche avec le second de
ces deux jours, deux courses avec
départs simultanés réservés aux licenciés
et non licenciés. Un challenge a été
offert ; il récompensera le premier des
juniors licenciés (10 km). Ce trophée
devra être gagné trois fois en quatre
ans. Le détail de l'organisation sur tous
les plans de la manifestation a été passé
en revue. On lira plus en détail dans la
FAN de vendredi , les derniers renseigne-
ments sur cette Blanche Randonnée,
et l'on pourra , à cette occasion , prendre
connaissance de la carte indiquant les
parcours.

Les comités se réuniront en avril pro-
chain tandis que l'assemblée annuelle
aura lieu dans la seconde quinzaine de
mai.

Pêche à la ligne :
réactions pessimistes

De notre correspondant :
La pêche à la ligne s'est ouverte le 1er

mars. Voici quelques réflexions exprimées
par les pêcheurs eux-mêmes. « Les condi-
tions n'auraient pu être plus mauvaises » à
déclaré un chevalier de la gaule désabusé !
Et pourquoi ? « Le froid , la température de
l'eau , le niveau très bas de la rivière et les
conséquences de la nécrose ulcéreuse dermi-
que ne favorisent pas d'à bonnes prises »
précisait notre interlocuteur. A écouler les
pêcheurs , la, grande majorité de ceux qui
pratiquaient leur sport favori n 'ont s fait »
aucune truite. A moins 15 degrés, jeudi
matin , le fil des lignes était entouré d'une
carapace de glace et l'eau d'es bords de
l'Areuse avait gelé ! Comment dans ces
conditions prétendre prendre du poisson ? Si
entre Buttes et Noiraigue , ce n 'était pas

l'affluence . des années dernières (d' aucuns
ont même renoncé à prendre un permis), on
se bousculait dans la région du Pont-de-la-
Roche à l'est du village de Saint-Sulpice.
Du poisson ? Peu de poisson ? Qu'en est-il
des conséquences de la NUD, maladie qui
touch a le cours supérieur de l'Areuse.
« Difficile de répondre à cette question »
nous a dit un pêcheur covasson , membre
du comité de la Haute-Areuse. t Les
conditions météorologiques sont trop mau-
vaise pour juger de la situation ; il faudra
attendre quelques semaines encore pour se
faire une idée exacte ». L'ouverture officielle
de la pèche de cette année n 'a donc pas
enthousiasmé nos pêcheurs. D'ici au 15
septembre prochain , date de la fermeture,
nous aurons l'occasion de reparler de ce
sujet. F. Jt.

Au club d'échecs
(c) En présence d' urte quinzaine dï
membres , le Club d'échecs a tenu sa séance
administrative sous la présidence de M.
Roland Dubois. Il ressort du rapport prési-
dentiel que la société a connu , en 1972, une
activité réjouissante. Au cours de l'hiver
dernier , douze joueurs , répartis en deux
groupes, ont disputé le championnat interne.
Dans les mois suivants , des résultats hono-
rables ont été obtenus tant au « tournoi-
éclair » qu'à celui dit des « chevaux d'or ».
Le club participera au tournoi par équipes
le 18 mars ; en outre, des rencontres ami-
cales sont prévues prochainement avec les
clubs de Sainte-Croix et de la Béroche.

Une entrée est enregistrée, ce qui porte à
20 l'effectif total du groupement. Le comité
est réélu en bloc pour une nouvelle année.
Il comprend MM. Roland Dubois,
président ; Jean Bourquet , vice-président ;
Jacob Kiimpf , secrétaire ; Gérald
Montandon , caissier , et Numa Leuba, chef
du matériel. Pour marquer le 20me anni-
versaire de la fondation du club, une soirée
musicale a déjà eu lieu avant Noël. La
seconde manifestation groupera les membres
et leur famille , souper au cours duquel sera
projeté le film d'un safari africain tourné
par M. Numa Leuba.

Couvet, cinéma Colisée ! 20 h 15, L'Etran-
ger (ciné-club).

Môtiers, château : affi ches cubaines.
Môtiers, musée Rousseau : ouvert.
Buttes-la Robella : installations en service.
Médecin et pharmacien habituels.
Ambulance : tél . 61 12 00 ou 61 13 28.
Hôpital de Couvet i tél. 63 25 25.
Hôpital de Fleurier : tél. 61 10 81.
Service d'aide familiale : tél. 61 23 74.
Bureaux de renseignements, Fleurier : Vau-

cher-Bognar , av. de la Gare, tél. 61 10 37.
Les Verrières : banque cantonale.

Fleurier, service du feu : tél. 6112 04 ou 18.
Police cantonale : tél. 61 14 23.

Assemblée de paroisse
(c) L'assemblée générale de la paroisse
réformée de la Côte-aux-Fées a eu lieu
dimanche en présence de 40 personnes. M.
Soguel, pasteur intérimaire, ouvrit la séance.
Après la lecture du procès-verb al dressé par
M. Brandt , secrétaire , M. Robert Pétre-
mand , vice-président du collège des Anciens,
relata les événements paroissiaux. Il rappela
le si tragique décès survenu le 20 juin du
pasteur de Perrot. En attendant l' arrivée du
pasteur Soguel en décembre dernier , les
cultes furent présidés par le pasteur André
et par plusieurs pasteurs en séjour dans
notre foyer missionnaire.

Le pasteur Soguel, présidant les cultes
dans la paroisse des Bayards , une fois par
mois l'heure de notre culte devait être
retardée à 20 heures en raison de cette
double tâche. Il demande qu 'on lui com-
munique aussi les noms des personnes
malades à visiter. Le caissier de la paroisse
donne lecture des comptes paroissiaux.
L'intérêt pour les œuvres missionnaires est
toujours très vivant. Mlle Berthoud rapporte
sur les activités du Foyer missionnaire et du
chœur paroissial. Enfin , comme l'an passé il
sera organisé en mars ou avril un souper de
paroisse et un dîner ceinture.

L'après-midi s'est terminé par une colla-
tion agrémentée de deux films tournés par
notre cinéaste, M. Maegli.

Résultats encourageants
(c) Le Cyclophile de Fleurier, qui a re-
pris une activité réjouissante l'année der-
nière, présente de nouveau — ce qui
n'avait plus été le cas depuis pas mal
de temps déjà — une équipe de com-
pétition.

Ces jeunes coureurs ont fait leurs pre-
mières armes dans la première partie de
la coupe du Vignoble, à Colombier et
ont obtenu des résultats encourageants
J.-M. Lambelet. du Brouillet s'est classé
7me et M. Brunisholz , de Môtiers lOme
dans la catégorie amateurs. M. Aubert,
de Fleurier, est 12me dans la catégorie
juniors.

Emission avancée
(sp) Annoncée pour dimanche 25 mars,
l'émission TV dans le cadre de « Présence
protestante », passera sur le petit écran de
la télévision romande dimanche 11 courant.
Il s'agit d'un reportage sur la pastorale
d'ensemble du Val-de-Travers qui groupe les
paroisse de Buttes , Saint-Sulpice , Couvet ,
Môtiers-Boveresse et Fleurier.

Le curé victime d'un
accident

(c) L'abbé Angeloz , curé de Fleurier , s'est
fracturé une jambe en skiant. Il est soigné
à domicile.

Allô, ici Zinal !

L'arrivée des élèves sur les champs de ski.

(c) Le camp de ski des classes prépro-
fessionnelles de Couvet a débuté lundi.
Les deux cars amenant élèves et accom-
pagnants sont arrivés à Zinal aux en-
virons de midi. L'après-midi, les sept
groupes constitués pour l'occasion ont
skié à Sorebois par un temps relati-
vement doux et légèrement couvert. En
soirée, les élèves ont assisté à la pro-
jection d'une bande filmée intitulée
« Aventures en Floride ». Hier, deux
groupes se sont initiés à la pratique du

ski de fond et ceci dans les environs de
Zinal. Le onzième camp des Covassons
a donc commencé dans d'excellentes
conditions.

Le Ski-club n'a pas pu
siéger

(c) Après l'assemblée de la société de tii
€ Sapin national », qui n 'a pas pu siéger, le
quorum n 'étant pas atteint , voici que la
même aventure vient d'arriver au Ski-club
de Buttes. Convoquée pour le 28 février au
collège de Buttes , elle n'a pu se dérouler ,
car il n 'y avait là que le président , la
caissière , sans autres membres du comité , et
quelques membres. Certes, on peu penser
que la date du 28 était mal choisie , on peut
admettre aussi que , les 3/4 des membres
étant extérieurs à Buttes , une assemblée
générale est malaisée à mettre sur pied.
Mais la société possède une centaine de
membres, qui tous ont accepté leurs obliga-
tions.

Le président va convoquer une nouvelle
assemblée par devoir , qui siégera le 29 mars
1973. Il est de toute manière décidé à ne
pas poursuivre sa tâche si ce jeudi-là le
désintérêt devait être le même. Le comité
suivrait alors la décison présidentielle.

Chaque membre du Ski-club de Buttes
doit se sentir touché par cette nouvelle
assemblée.

Nouveau conseiller
communal

PORTALBAN

(c) Par suite d'une élection complé-
mentaire au Conseil communal, M.
Robert Dessibourg, cuisinier , a été élu.
Le Conseil municipal constituera lui-
même son bureau.

CHEVROUX
Pris sous une machine

(c) Mardi , dans la matinée, M. Max
Marnier , cafetier à Chevroux aidait son fils
à charger un hache-paille sur une épandeuse
à fumier quand , tout à coup, celui-ci
bascula contre M. Marnier. Il tomba en
arrière et eut la jambe prise sous la lourde
machine. II fut conduit à l'hôpital de
Payerne , où le médecin diagnostiqua deux
cassures au pied , ainsi qu 'une fracture
ouverte de la jambe.

En cinq ans, Edgar Faure a perdu plus de
6000 voix dans la circonscription de Pontarlier

De notre correspondant régional :
Les élections des députés à l'assem-

blée nationale dans la circonscription de
Pontarlier , sont intéressantes à analyser,

Edgar Faure a été élu au premier tout
en totalisant 26.345 voix. C'est le so-
cialiste Saillard qui vient en deuxième
position avec 8940 voix et en troisième
position on trouve le réformateur Viatte ,
que J.-J. S.S. a laissé en lui refusant l'ap-
pui de son groupe. J.-J. S.S. ne voulait
pas contrecarrer l'élection d'Egar Faure.
Viatte a recueilli 5721 voix, le commu-
niste Carrez 3860 et Houssar, qui était

venu de Paris pour jeter le bâton dans
la fourmilière 1499 voix. C'est pour ce
dernier une défaite cuisante.

Mais un autre enseignement est aussi
à tirer. Edgar Faure avait recueilli
33.929 voix en 1968 et 28.493 voix en
1967. Ainsi en l'espace de cinq ans, il
a perdu 7600 voix. 11 n'a, du reste, pas
obtenu la majorité absolue à Morteau
et à Pontarlier , ville dont il est pour-
tant le maire. Ce sont les électeurs de
la campagne qui ont fait largement pen-
cher la balance en sa faveur.

G. D.

Pour le 125me anniversaire
de là

République neuchâteloise
Une demi-heure pour décrire la

p hysionomie d'un petit pays, son ca-
ractère et ses principales activités,
ce n'est pas beaucoup . La tâche était
délicate. Dans l'enseble, Pierre Kra-
mer ' s'en est tiré fort  honorablement.
En dép it de certaines insuffisances ,
l'émission « Demain, Neuchâtel »,
« 125me anniversaire de la Républi-
que neuchâteloise », était intéressan-
te et bien menée.

L' idée de choisir trois élèves du
collège du Mail était excellente. Dom-
mage que Catherine, Jean-Paul et
Marc aient été un peu intimidés pa r
la caméra ; s'ils s'étaient abandonnés
davantage à leur inspiration et à
leur libre fantaisie , ils auraient dit
des choses bien p lus significatives en-
core.

Excellente aussi l'idée de présen-
ter de courts métrages sur le Haut
et le Bas, la ville, la campagne, les
montagn es. Cela donnait aux gens
qui nous connaissent mal ou pas du
tout une idée concrète de notre pays.
Seulement , si les vues des monta-
gnes enneig ées étaient for t  belles, cel-
les de la ville étaient banales. Des
autos, des magasins, des lignes de
tram ou de trolleybus, cela se voit
partout. Pourquoi n'avoir pas mon-
tré quelques-uns de nos beaux édi-
fices ?

Le petit aperçu d'histoire neuchâ-
teloise imaginé par Pierre Kramer
était joli. «Après quelques p irouet-
tes historiques, dit-il , Neuchâ tel de-
vint principauté prussi enne. » On ne
saurait p lus habilement escamoter un
passé sur lequel on a que de vagues
notions. Quant au récit de la révo-
lution , il était très correct et très
convenable, Pierre Kramer ayant omis
for t  heureusement de répéter ce qu'il
disait dans «Radio je vois tout *,
à savoir que quelques coups de f e u
auraien t donné du p anache à cette

révolution bourgeoise. Il aurait pu
écrire : révolution en miniature.

Le p lus discutable, c'est évidem-
ment l 'idée que Pierre Kramer se
fai t  de notre canton et de ses habi-
tants. Un canton marginal ? En no-
tre siècle d 'échanges intensifs , le mot
a-t-il encore une signification ? Mar-
ginal par rapport à quoi ? A Lau-
sanne et à Genève sans doute. Mais
ces deux villes ne sont-elles pas mar-
ginales par rapport à la France ?
Je me souviens d'une Parisienne qui,
venant habiter Genève, me disait :
« Genève, mais c'est tout petit ! »
Et Paris lui-même est aujourd'hui
marg inal par rapport à New-York.

Tentant de définir le Neuchâtelois ,
Pierre Kramer a dit qu 'il était bou-
gon. Il s'est arrêté là ; c'est domma-
ge. La définition est loin d'être ex-
haustive. Dans son texte, il avait
écrit : « Le Neuchâtelois est râleur,
incontestablement, et il est capable
d' agressivité ; il étonne et il déran-
ge plus souvent encore. » Les remar-
ques sont valables à la surface , pour
certains d'entre nous, mais comme
elles vont peu en profondeur !

Si Pierre Kramer avait voulu es-
quisser un vrai portra it des Neuchâ-
telois, il aurait soulign é ce fond de
sagesse, de ténacité et d'habileté , qui
a fai t  la valeur autrefois de nos
montagnons — si chers à Jean-Jac-
ques Roussea u — et celle, aujour-
d'hui du monde horloger. Puis il
aurait salué l'accession de ce can-
ton à la culture, dans tous les do-
maines, sciences, arts, lettres, théo-
logie et il aurait cherché à caracté-
riser l'intellectuel neuchâtelois, si épris
de finesse, de lucidité et de bon
sens.

Non, l'humanité des Neuchâtelois
est un fait  qui ne se discute pas. Il
aurait valu la pei ne de le dire.

P.L.B.

L'OCCASION
L'HOMME DANS LE TEMPS

Ce n'est pas aux occasions dom
nous sommes de p lus en p lus fr iands
comme acheteurs de notre société de
consommatio n que je pense, en ce
début de mars, mais à toute autre
forme d'occasions.

A celles qu 'à travers toute vie, ri
f au t  savoir découvrir et faire fruct i -
fier. Car nous p ouvons attendre indé-
finiment l'occasion de fai re telle ou
telle chose, si nous ne la saisissons
pas, mieux, si nous ne la « créons »
pas en quelque sorte, nous ne la ren-
contrerons jama is !

Le temps qui nous est accordé de
vivre en ce monde est une succession
constante d'occasions à connaître et
à remp lir d' une façon p lus ou moins
heureuse. Nous ne pouvons rép éter
sans cesse : « Je n'ai pas pu faire
cela, l'occasion ne s'est pas présen-
tée ! » // dépend de nous, de notre
attitude ou de nos convictions pro-
fondes que l'occasion souhaitée nous
soit o f fer te .  11 y a, au sein de la vie,
une gamme si étendue de p ossibilités,
que nous ne pouvons qu 'en être sin-
cèrement émerveillés !

L'occasion n'est pas le fai t  d'un ha-
sard aveugle, mais bien davantage le
résultat d' une volonté de créer des
conditions favorables , de rechercher
un certain climat. Et ce climat am-
biant est encore la résultante de nos
pensées, comme des matériaux que
nous avons choisis pou r notre cons-
truction. Plus l 'édifice intérieur est
soigneusement bâti, plus ses alentours
sont accueillants, agréables, pr opices.

Encore une fois  et une fo is  de p lus
(pardonnez-moi de me répéter), « tout
ce qui se réalise, se construit ou se
crée est le fruit  d'un long et labo-
rieux cheminement ». Et les occasions
de se connaître simplement , ou de
créer des contacts, de partage r des
points de vue, des goûts ou des con-
victions ne sont que l'aboutissement
logique d'un effort de recherches et
de pensées constructives, généreuses,
désintéressées. On ne marche vers
d' autres humains et d'autres p roblè-
mes qu 'en abandonnant les pré occu-
pations pe rsonnelles, pou r saisir l'oc-
casion d'ouvrir notre fenêtre toute
grande sur le j ardin du monde.

L'occasion de comp rendre et de
partager , ce n'est jamais une circons-
tance extraordinaire qui tombe sur
nous comme la surprise d' une averse
printaniè re, mais plus simp lement des
faits  habituels que nous avons trans-
f o rmés en occasions uniques.

Chaque être humain est un être
unique , chaque jou r est un jou r uni-
que, et c'est pourqu oi ils ont l'un et
l'autre une si grande valeur !

Les vraies richesses, telles que nous
les a rappelées le grand Giono , n'est-
ce pas de p lacer les valeurs à leur
juste échelon et les occasions à leur
réelle signif ication ?

L'occasion rêvée pour agir, cons-
truire , pard onner et recommencer,
n 'est-ce pas l 'instant qui pa sse, le jour
qui s'achève ou le lendemain qui
s'annonce ?

Anne des Racailles.
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Quand il est question de règlement de compte...
Au tribunal de police du Val-de-Travers

De notre correspondant régional :
Le tribunal de police du Val-de-Tra-

vers, composé de MM. Philippe
Favarger, président et Adrien Simon-
Vermot, substitut greffier s'est occupé
d'un singulier règlement de compte.

Un commerçant de Travers et sa
femme avaient porté plainte contre R,
P., actuellement à Môtiers, pour mena-
ces. A l'origine , un règlement de
compte ; R. P. achetait de la
marchandise chez ces commerçants et ne
la payait pas. U menaça même la
femme. La somme était importante et
R. P. avait obtenu que la plainte fût sus-
pendue. En contrepartie, il s'était engagé

à verser des mensualités de 200 fr. et à
régler la totalité de son dû jusqu'à fin
décembre de l'anné dernière. Cette
promesse n'a pas été tenue et la pour-
suite pénale a été reprise. En définitive
les commerçants ont eu un acte de
défaut de biens.

— Je ne refuse pas de payer le solde,
mais je laisse faire l'assistante sociale.

R. P. prétend encore qu'on lui a re-
tenu deux fois le même argent pour le
même compte. Ce qui n'est pas exact.

— Et puis , dira la commerçante, vous
avez sorti un pistolet...

— Ça ne va pas ?
Le tribunal pénal qui n'a pas à s'oc-

cuper de la créance en elle-même, a
constaté que pour la plainte en menaces,
la conciliation n'avait pas abouti. Aussi
a-t-il renvoyé l'affaire pour administra-
tion de preuves.

IL ABANDONNE SON AUTO
SOUS UN SAPIN

P.-A. B. a abandonné une voiture
dans un état lamentable sous un sapin,
pérs du dépôt du cantonnier, à la Côte-
aux-Fées. Sommé de faire disparaître
cette « verrue » peu esthétique dans le
paysage, B. ne s'est pas exécuté à la
date limite du 31 décembre dernier qui
lui avait été fixée.

Coupable d'infraction à la loi sur l'é-
limination des véhicules automobiles, P.-
A. B. paiera cinquante francs d'amende
et 23 fr. de frais de justice.

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures

(sp) Le plus grand des clubs de la Fédéra-
tion suisse des clubs de camping est
toujours alerte. Ses réalisations récentes le
prouvent. En effe t, la plage publique de la
pointe d'Yvonand, placée sous son contrô-
le en mémo temps que le camping VD 8,
vient d'être dotée d'une construction abri-
tant des installations sanitaires , des vestiai-
res, cabines, le tout mis à la disposition des
baigneurs. Ces installations sont encore
complétées par un kiosque, une loggia pour
le gard ien saisonnier ainsi qu'un vaste
garage atelier.

Sur le Pecos , le couvert à caravanes , sera
doublé et doté d' un bâtiment de service qui
sera aménagé avant la fin de l'été. L'expan-
sion continuelle du Camping-club Yverdon
a rendu nécessaire l' engagement à plein
temps d'un responsable de l'entretien des
installations et des dix véhicules que possède
le club. Cette charge a été confiée it M. M.
Malherbe, qui est entré en fonction le 1er
mars.

Nouveaux aménagements
au Camping-club

d'Yverdon

LES SPORTS AU VALLON

Plusieurs OJ du Vallon ont participé, di-
manche, au championnat jurassien alpin qui
s'est déroulé à Tramel an. Ils se sont classés
comme suit :
• Slalom géant : garçons I (1960 et plus

jeunes) : 4me : Dominique Fivaz , Couvet ;
9me : Jacques-Eddy Juvet, Fleurier. Gar-
çons II et III (1957, 58 et 59) : 2me : Henri
Bemasconi , Fleurier.

9 Slalom spécial : garçons 1: 6me : Do-
minique Fivaz , Couvet ; lime : Alain Ny-
degger, Fleurier. Garçons H et ni : 7me :
Henri Bemasconi , Fleurier ; 16me : Eric
Stoudmann, Fleurier ; 24me : Eric Fivaz,
Couvet.
• Combiné alpin : (garçons I, II et TII) :

3me : Henri Bemasconi , Fleurier ; 20me :
Dominique Fivaz, Couvet.
• Combiné interclub : garçons : 4me :

Fleurier.
On relèvera particulièrement les excel-

lentes performances de Dominique Fivaz en
garçons I et d'Henri Bemasconi en garçons
II et III.

Ski : O) vallonniers au
championnat jurassien

de ski alpin

Au revoir chère maman ta
vie fut toute d'exemple, de pa-
tience et de dévouement.

Monsieur et Mad ame Emile Martin-
Fahrny, à Sauges, et leurs enfants :

Madame et Monsieur Arnold Jacot-
Martin et leur fils, Patrick , à Neu-
châtel ;

Monsieur et Madame Maurice Mar-
tin-Beausire, et leurs enfants, Frédéric
et Anne-Laurence, à Gorgier ;
Monsieur René Martin, à Môtiers, et

ses enfants :
Mademoiselle Michèle Martin, à

Neuchâtel ;
Monsieur Raymond Martin, aux

Sagnettes ;
Madam e Hélène Martin-Simon, à

Môtiers ;
Monsieur et Madame André Martin-

Allemann et leur petit Francis, à Châ-
tonnaye, et leurs enfants :

Monsieu r et Madame Jean-Claude
Martin-Frey, à Yverdon ;

Monsieur Alexandre Martin, à la
Chaux-de-Fonds ;
Madame et Monsieur Charles-Henri

Thiébaud-Gaille, et leurs enfants , à
Môtiers ;

Monsieur Charl y Quellet-Martin , et
sa fille Josiane, à Saint-Biaise ;

Madame veuve Emma Hammerli-Win-
teregg à Buttes , ses enfants et petits-
enfants ;

Madame veuve Juliette Winteregg-Bo-
rel à Travers, ses enfants et petits-
enfants ;

Les enfants et petits-enfants de feu
Jakob Winteregg ;

Les enfants et petits-enfants de feu
Alexandre Martin,

ainsi que les familles parentes, alliées
et amies,

ont le grand chagri n de faire part du
décès de

Madame

veuve Alexandre MARTIN
née Marguerite WINTEREGG

leur très chère maman, belle-maman,
grand - maman. arrière - grand - maman,
sœur, belle-sœur, tante, grand-tante,
cousine, parente et amie, que Dieu a
reprise à Lui, après de longues années
de maladie , supportée avec courage et
résignation , dans sa 86me année.

Couvet , le 6 mars 1973.
Vous avez entendu que je

vous ai dit : Je m'en vais et je
reviens vers vous. Si vous m'ai-
miez, vous vous réjouiriez de ce
que je vais au Père, car le Père
est plus grand que moi.

Jean 14 : 28.

L'ensevelissement aura lieu le vendredi
9 mars, à Couvet.

Culte au temple où l'on se réunira, à
13 h 30.

Domicile mortuaire : hôpital de Cou-
vet.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

(c) M. Renato Trezzi , fils de Roberto , qui a
passé toute son enfance à Couvet , a été
promu major des troupes de transports et
ceci dès le 1er janvier 1973. M. Trezzi
habite Ecublens où il est industriel.

Promotion militaire
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La bonnê  Traison
d'acheter un lit au «climat» équilibré:
vivre plus joyeux, plus dynamique,plus heureux.
Le matelas Superba-original possède un Les lits Superba-original sont gages de Demandez des renseignements détaillés au
rembourrage en fibres naturelles soigneu- «climat» excellent pendant le sommeil. Eté magasin de meubles ou de literie.
sèment sélectionnées: soie naturelle surfine, comme hiver, on y trouve bien-être et cha-
pure laine vierge blanche ou coton filé blanc leur accueillante - en un mot, le vrai som-
et très finement cardé (selon le modèle), meil réparateur.
C'est pourquoi un matelas Superba dispense Un lit Superba est donc une condition fon- . ,— É_mW MWVM9ËM__ mm mde la chaleur, tout en éliminant les excès damentale pour profiter du sommeil pro- 1ÉÈBÉ S^ Ĵï ŝ&H illOj"»,thermiques; pourquoi il absorbe aussi l'hu- fond , sain, régénérateur. Or nous savons gi

[^£° '̂
midité produite parle corps,puis la transmet tous que «bon sommeil est source de bonne 'WSss; Superba SA, 6233 Biiron/LU
à l'air ambiant. humeur».
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une 

combinaison fluorée plus ac-
1

-=$0? *̂̂ t̂ive, plus efficace encore pour prévenir ies caries {ce
,• . .' .qui est particulièrement important chez ies enfants). Dis-

pensateur de bien-être, son goût est naturel, doux; sa fraî-

 ̂
cheur persistante. (Ce qui est important chez les enfants et

-, ' .. . 'es adultes.)

Qui vient avec
nous ?

TOUR
D'EUROPE
en minibus,
camping, popote,
frais partagés.
Juin, juillet.

. Tél. (021) 24 27 67.
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! | qu'il y ait peu ou beaucoup de nouvel- 
^5s l | les, il faut que le journal se termine à f^JJH L;̂ -̂~— F l'heure, pour qu'il arrive aussi à l'heure ^chez vous.

^T Car vous l'attendez, votre journal. ^rt
*J Chaque matin, fidèle au poste, il vous 
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Très grand choix de

DIS QUES 45 tours
au rabais

yé-yé, chansons françaises, italiennes,
allemandes et américaines, orchestres,

DE 50 c. à Fr. 1.50

Ecluse 21 - Tél. 25 24 02 - Neuchâtel

FERMÉ LE SAMEDI

Entreprise de nettoyages
Molliet

Tél. 46 15 80
Nettoyage d'appartements, villas,
bâtiments neufs , bureaux, maga-
sins, vitrines.

BALLY AROLA
de nouveau ouvert

Nous avons dû fermer notre magasin pen- Nos modèles de chaussures y sont encore mieux
dant quelques j ours pour raison de trans- présentés.
formations. Une mode printannière et estivale aux merveilleuses

couleurs attend notre clientèle féminine.
Merci à nos clients d'avoir su prendre Les messieurs trouveront ce que l'on peut exiger
patience ; nous les invitons à venir admirer de mieux.
le nouvel intérieur moderne que nous avons Quant aux plus j eunes ils seront, eux aussi, par-
réalisé. faitement chaussés et en accord avec leur mode.

En plus de ces dernières réalisations vous / \. 
^>g^\ M l ^^^^"̂  

\bénéficierez , comme touj ours chez Bally- v^É^5" ^\̂ ^Ŵ ' I / I-, Arola, d'un service aimable et où .l'on tient f^P% / ^/ Wv Y' /  Icompte des désirs de chacun. 
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Ecole de conduite
toutes catégories

A. Maire 3.-3. Kramer W. Pillonel
Tél. 25 67 70 Tél. 3334 54 Tél. 42 28 95

SAVOIR CIRCULER - AVENIR ASSURÉ
Téléphoner entre 12 h 30 et 13 h et dès 20 heures.
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bandage ^̂ JJBfr

chez : §̂_w^̂
Y. REBER bandagiste
NEUCHATEL Tél. 2514 52



Le plan cantonal des zones prntêgées
â titre prnvisoire mis â l'enqoête pobliqoe

Depuis lundi et pendant un mois, le
plan cantonla bernois des zones proté-
gées à titre provisoire, établi en vertu de
l'arrêté fédéral instituant des mesures
urgentes en matière d'aménagement du
territoire , est mis à l'enquête publique
dans les 492 communes du canton de
Berne. U a donc force de loi depuis le 5
mars, mais les communes, qui n'ont pas
été consultées pour son établissement,
ont la possibilité de faire opposition,
comme devait le relever le conseiller
d'Etat Schneider, directeur des travaux
publics, au cours d'une conférence de
presse organisée hier à Berne.

Parallèlement, à Moutier et à Delé-
mont, se tenaient des séances d'informa-
tion. Il appert que les communes
rencontreront des difficultés si elles
n'ont rien entrepris jusqu'ici. Il se peut
également que l'on assiste à des mouve-
ments de spéculation, la valeur vénale
des terrains diminuant dans les zones
protégées.

t L'arrêté fédéral impose aux cantons de
désigner sans retard les territoires dont il
importe de limiter ou d'empêcher provi-
soirement l'occupation ou l'utilisation pour
la construction aux fins de satisfaire aux
exigences de la protection des sites, de
maintenir des zones suffisantes de détente et
d'assurer la protection contre les forces
naturelles. A cet effet , les cantons doivent
désigner les territoires protégés provisoi-
rement dans lesquels les constructions et
installations qui sont incompatibles avec les
buts visés par l'aménagement du territoire
ne seront pas autorisés. Il s'agit en parti-
culier :

a) des rives de rivières et de lacs ; b) des
sites remarquables par leur beauté, et leur
caractère ; c) des localités , des lieux histori-
ques , ainsi que des monuments naturels et
culturels d'importance nationale ou

régionale ; d) des zones de détente à pro-
ximité des agglomérations ou dans les
régions voisines ; e) des régions connues
comme étant menacées par les forces natu-
relles (...)

La nouvelle loi sur les constructions a
pour conséquence qu 'un grand nombre
d'aménagements locaux sont actuellement à
l'étude au sein des communes. La majorilé
des plan s de zones existants ne correspond
plus aux prescriptions légales, et un grand
nombre de communes ne disposent même
encore pas d'un plan de zones ayant force
de loi. La plupart des plans de zones
élaborés sous l'ancienne législation sont
beaucoup trop grands car les dispositions
de la nouvelle loi exigent que seuls les
secteurs destinés à la construction durant
les 15 prochaines années soient à considérer
comme terrain à bâtir et à inclure dans un
plan de zones.

La plupart de ces plans trop grands sont
en conflit avec les exigences de la
protection du paysage. (...)

Le plan des territoires protégés à titre
provisoire est la première étape d'exécution
de l'arrêté fédéral. Ce plan doit être mis à
l'enquête publique jusqu 'à fin février 1973
au plus tard (art. 10 AF). La direction des
travaux publics a chargé l'office du plan
d'aménagement (section de recherche fonda-
mentale) de l'exécution de l'arrêté fédéral
urgent , car il s'agit d'une tâche ne pouvant
être résolue de façon raisonnable et
adéquate qu 'en rapport étroit avec l'aména-
gement cantonal .

Les bases utilisées lors de l'élaboration
des plans ont été en particulier : — le plan
de zone à bâtir ; — l'inventaire du paysage
et des sites ; — le plan des zones de
danger.

Outre un groupe de travail ad hoc de
l'office du plan d'aménagement , d' autres
instances, en particulier un groupe com-
prenan t des représentants de l'ADIJ , des
sociétés cantonales de protection du
patrimoine, de la nature et des chemins

pédestres , ont participé à l'élaboration des
bases d' appréciation.

A été déterminant pour la désignation des
territoires à protéger , la manière détaillée et
précise avec laquelle les paysages ont été
classes quant à leur degré de protection
souhaitable et localisés quant à leur étendue
et leur périmèlre. Une importance consi-
dérable doit en outre être accordée au fait
que l' appréciation du paysage de l' ensemble
du territoire cantonal a été basée sur les
mêmes critères. En résumé le but de cette
façon de procéder a été de désigner de
façon objective et sur la base de critères
semblables les territoires à protéger sur
l'ensemble du territoire cantonal .

LE CONTENU DU PLAN
Le plan cantonal se compose de 52

cartes à l'échelle 1 : 25.000. Il comprend
5 catégories différentes de territoires
protégés à titre provisoire : 1. Parties
des zones à bâtir frappées d'une
interdiction de bâtir durant la validité
de l'arrêté fédéral (zone de conflits). 2.
Parties des zones à bâtir frappées d'une
interdiction de modification des pres-
criptions existantes ; cela signifie que les
possibilités existantes d'utilisation à des
fins de construction ne doivent pas être
modifiées par de nouvelles prescri ptions
de droit public ni par l'octroi de déro-
gations. 3. Parties du reste du territoire
soumises à des prescriptions particu-
lières. Il s'agit en particulier des rives
des lacs, des berges des rivières, des
paysages à protéger au titre de leur
beauté, de leur caractère ou de la
nature. 4. Protection particulière du site,
de l'aspect des localités et d'objets isolés
de valeur particulière. 5. Zones
menacées par des chutes de pierres,
avalanches, éboulement , inondations et
autres dangers naturels et qui sont à

frapper d'une interdictin de construction
au sens de l'art. 3 LC. (...)

INFORMATION AUX COMMUNES
L'arrêté fédéral ne remplira son but que

si les délais très courls qui ont été fixés
pour son application sont respectés. Ces
délais sont les suivants : — 17 mars 1972
Arrêté fédéral ; — 29 mars 1972
Ordonnance d'exécution ; — 24 mai 1972
Ordonnance cantonale d'exécution ; — 30
nov. 1972 dépôt du plan des territoires
protégés à titre provisoire auprès du
Département fédéral compétent ; — 5 fév.
1973 mise à l'enquête publique du plan.

Il ne fut possible pratiquement , durant ce
court laps de temps de prendre contact
avec les 492 communes du canton. L'office
du plan d'aménagement a renoncé de ce
fait , à tout contact avec les communes pour
éviter une inégalité de traitement. Le fait
que l'établissement du plan se fit exclu-
sivement au niveau technique de l'aména-
gement du territoire ne signifie pas que les
intérêts légitimes et les désirs justifiés des
communes ne seront pas pris en considéra-
tion. 11 en sera tenu compte lors de la mise
au point du plan qui suivra l'enquête
publique.

Une orientation exhaustive des instances
de toutes les communes touchées est prévue
sous forme d'assemblées d'orientations qui
seront organisées ces prochaines semaines
par l'office du plan d'aménagement.

Graine de champaons

Marco Scarinzi, jeune espoir du
ski biennois.

(Avipress - ADG)

Deux jeunes Biennois , Renato et
Marco Scarinzi sont en train de se
signaler dans les compétitions de ski. En
effet Marco, 12 ans, se classait 3me au
grand prix Perrier 1972 et il y a quelque
temps il obtenait la médaille de bronze
lors d'un concours à Schoenried. Par ce
classement, il est sélectionné pour la
finale qui se disputera dimanche à
Kandersteg. Il représentera, parmi les
200 concurrents venus de toute la Suisse
,1e Giron Jurassien dont il est membre.
Samedi dernier il se classait 7me à la
coupe de Bienne. Quant à son frère
Renato, 15 ans, il s'est classé premier à
la coupe de Bienne, et dimanche aux
championnats jurassiens à Tramelan il
obtenait la première place en slalom, la
4me en slalom géant et la 2me place du
combiné. Deux jeunes espoirs à suivre
de près...

Feu vert à Cœrmc&wcsl déniais» soir
C'est donc demain soir que le feu

vert sera donné au Carnaval biennois.
A cette occasion, dix groupements re-

présentant les « Schnitzelbânke » et les
musiques cacophoniques se produiront
dans les établissements publics.

Les grosses têtes que I on verra sans doute

Les juniors de la clique Tschaupi.
(Avipress - ADG)

Ce départ en joyeuse compagnie sera
suivi , samedi après-midi, du traditionnel
corso des enfants. Plus de 2000 partici-
pants qui traverseront les rues princi-
pales du centre de la cité , emmenés par
des groupements musicaux. Au Palais
des congrès, distribution des plaquettes
souvenir , bals des gosses et polonaise ,
sans oublier les « quatre heures » distri-
bués à chaque participant.

RÉCEPTION DU PRINCE
Samedi soir dès 20 h grand chari-

vari et, nouveauté, marche des fanfa-
res cacophoniques à l'étoile, c'est-à-dire
rencontre sur la place du Ring par les
différentes routes y conduisant. Là après
avoir reçu les clefs de la cité , Henri 1er
prononcera ses allocutions en français ,
en allemand, en italien , puis le cortè-
ge se rendra sur la place de la Gare.
Cela aussi est une nouveauté.

Dès 21 h ouverture des bals, en par-
ticulier celui de la Guilde, qui promet-
tent d'être très animés.

.TOURNÉE DE DIMANCHE
Après une nuit forcément très écour-

tée pour plusieurs , dimanche, dès 14 h,
grand cortège avec la participation des
masques, de plusieurs cliques bâloises
et de nombreux chars humoristiques.
Ce corso satirique sera suivi d'un grand
concert donné par les fanfares cacopho-
niques sur la place centrale. La distri-
bution des prix se tiendra au Palais
des Congrès. Dès 19 h 30, Congrès
des fous au Palais des congrès avec re-
mise des prix, danse et divertissements.

LE BAL DES APACHES
Lundi aura lieu le traditionnel et po-

pulaire bal des Apaches. Il aura lieu
comme à l'accoutumée à l'hôtel Elite
et sera mené par 4 orchestres. Ce bal
mettra un terme aux festivités carna-
valesques biennoises, édition 1973.

ADG

« Porrentruy, ville impériale * ép uisé, il
ne restait p lus d'ouvrage sur le chef-lieu
d'Ajoie. En 1969, la Municipalité avait
demandé à la « Société de développe-
ment et d'embellissement » d'étudier la
possibilité d 'éditer un nouveau livre. La
responsabilité de l'entreprise fu t  confiée
â M. Bernard Bedat- Waser , professeur ,
qui s'entoura d'une soixantaine de col-
laborateurs, parmi lesquels 9 amateurs
de p hotographie. A ces dern iers on
demanda de montrer Porrentruy sous
tous ses aspects. Quatre-vingt-six photos
inédites furent retenues.

Une cinquantaine d 'habitants de la
ville furent ensuite chargés d'écrire la
« légende » des photograp hies. L 'ensem-
ble des vues et des textes vient de
paraître dans un ouvrage intitulé « Por-
rentruy de tous les instants », dont on
dit grand bien. L'édition originale de ce
livre sera limitée à 3000 exemplaires,
dont 500 ont été d'ores et déjà achetés
par la municipalité, ce qui d'ailleurs a
rendu l' entreprise possible.

Un nouveau livre
sur Porrentruy

Faux fourrier identifié
« Bonjour madame, je suis fourrier, je

viens faire des achats pour l'organisa-
tion d'un cours de cadres ». C'est ainsi
qu 'un idividu , en civil, identifié hier par
la police, s'est présenté la semaine
dernière chez plusieurs commerçantes de
la région de Bure, auxquelles il acheta
des aliments en leur remettant , en
paiement , des bons d'armée tels qu 'en
ont les fourriers.

Ces bons, le faux fourrier les avait
volés au parc automobile d'armée à
Romont , près de Fribourg. Il s'en servit
également pour payer sa chambre
d'hôtel, à Courchavon. A une commer-
çante de Bure, il acheta notamment du
jambon , des bonbons pour la toux qu 'il
fallait  remettre aux soldats et des chaus-
settes , à deux reprises , jugées particuliè-
rement chaudes par le colonel ! Pour
accréditer son personnage de fourrier ,
l'escroc commanda également soixante
petits pains , mais, comme il ne vint pas
les chercher, la commerçante téléphona
à la place d'armes de Bure et c'est ainsi
que l'escroquerie fut dévoilée. Avec ses
bons d'armée, le faux fourrier a acheté
des marchandises pour environ un
millier de francs.

Piéton fauché
MOUTIER

En traversant la rue de Soleure, à
Moutier, un piéton M. Jean-Marie
Schaffter, 40 ans, domicilié rue Mercier,
a été fauché par une voiture. Il a été
conduit à l'hôpital du district où il est
soigné pour diverses fractures et
blessures.

Première du Ballet
national des
Philippines

Hier soir, le Ballet national des Phi-
lippines a donné au Palais des
Congrès à Bienne la première
européenne de son spectacle 1973.
Quelque 200 personnes seulement se
sont dép lacées pour applaudir cette
troupe dont les 50 exécutants sont de
véritables acrobates de la danse. Evo-
luant dans des costumes d'une
richesse encore jamais vue, au son
d' un orchestre et sur des chansons
typiquement philippines, ce spectacle
est une véritable féerie pour les yeux
et pour l' ou'ie. Les auditeurs enthou-
siasmés ne savent pas à quel numéro
attribuer la palme , tout étant parfai-
tement au poi nt, rythmé , présenté avec
grâce et souplesse et sourires. Nul
doute que pour sa septième édition, le
ballet des Philippines rencontrera au
cours de sa tournée en Europe, le
succès qu 'il mérite.

Un nouvel hôpital gériatrique

(c) Le nouvel hôpital gériatrique de
Chamblon près d'Yverdon dont les
travaux sont bien avancés sera le

premier bâtiment construit dans le cadre
du plan hospitalier vaudois.

On pourra, dans le courant de cette
année, y recevoir 68 nouveaux lits,
l'ancien bâtiment subsistant. Les travaux
qui coûteront plusieurs millions étaient
absolument nécessaires les besoins de lits
en gériatrie augmentant de plus en plus.

(Photo Avipress - Leuba)

Un centre national
pour la pratique

du canoé et du kayak

GOUMOIS

Une société coopérative inscrite au
registre du commerce vient de se cons-
tituer à Goumois. Portant la dénomina-
tion de « les Eaux-Vives », elle a racheté
l'ancienne usine électrique du
Theusseret, désaffectée l'année dernière
par les forces motrices bernoises, ainsi
que 45.000 m carrés de terrain en bor-
dure du Doubs. Dans ce bâtiment, qui
comporte notamment une ancienne salle
des machines et un logement, sera créé
un centre national pour la pratique du
canoé et du kayak. Le comité de la
société « les Eaux-Vives » est constitué
de MM. Michel Weber. de Genève ,
président . H. Zimmermann , de Bâle,
vice-président , Thomas Zweife l , de
Genève, caissier et de Mme Hanny
Weber, de Genève, secrétaire. Dans le
même secteur du Doubs la Fédération
française de canoé a elle ausi amengé
un centre de plein air.

Où sont les
Carnavals d'antan?

Billet biennois

A quelques jours de Carnaval, on
imagine aisément, quelles seront les
têtes de Turc qui animeront le
cortège et les bals. Monsieur Léo
Schurinann sera l' une d'elles /...

Et c'est à lui tout particulièrement
que je dédie ce billet, car j' ai eu la
chance de mettre la main sur
quelques vieilles cartes des bals
masqués d'antan.

Toutes ces cartes contenaient le
programme intégral de la par tie
musica le, avec l'ordre des danses, ce
qui permettait aux dames de choisir
leur partenaire pour chacune, selon
les talents et les élans de ces
messieurs.

Au hasard , je prends celle du bal
masqué du 5 mars 1906 conduit par
l'orchestre (au complet !) du lllme
régiment de dragons « Prinz Karl Nr.
22 ». Vous pensez si ces dames en
raffolaient de ces dragons!... (Il y
aura quelques larmes à verser sur les
dragons helvètes qui devraient figurer
en bonne place dans le cortège de
cette année).

On dansait alors la marche, la
valse, la mazurka , la polka , la
scottisch, le quadrille , le galop — et
allez donc les dragons! — et le pot-
pourri , au petit matin , pour
achever les plus résistants. On achève
bien les chevaux !...

De minuit à une heure, on servait
un souper (tête de veau en tortue,
risotto à la milanaise, poulet de
Bresse rôti au jus, salade de saison,
dessert varié) au prix de... deux
francs ! Quant à la carte des vins,
elle a de quoi vous faire regretter
d'être né trop tard dans un monde
trop vieux : un Fleurie à deux francs ,
un Volnay à trois fra ncs, un Nuits-
Saint-Georges à quatre francs , et un
Champagne étranger à six francs...

Monsieur Schurinann ferait bien de
passer son prochain week - end à
Bienne !...

GASTON

Restauration de la
caserne des Planches

(AVIPRESS - O. B.)

Les travaux de restaurations de la
vieille caserne des Planches, à Fribourg,
avancent bon train.

Ce bâtiment, construit en 1708 et
1709, a d'abord servi de grenier a blé
pour la ville. Ce n'est qu'au début du
XIXe siècle qu 'il fut utilisé comme
caserne.

Les travaux en cours doivent aboutir
à une réfection complète des façades et
de l'intérieur.

Il en coûtera environ 2.6 millions de
francs, dont plus de 900.000 seront pris
en charge par la ville et le canton. Le
bâtiment est classé monument historique
par la commission fédérale.

A l'occasion des festivités de Carnaval , la
directi on du cabaret dancing Domino
présente un riche programme. L'Orchestre
Georges Thomas , quintette de réputation
internationale , accompagné de quatre jolies
filles : Mareme Baka, beauté exotique du
Moulin-Rouge de Paris , Annie Dorival ,
incarnation de la danse, Gigi Lee Wild-Cat
et le ravissant mannequin Gabriella
Monroo.

Programme de carnaval
au Domino

ORBE

(c) Présidé par M. J.-P. Cottier, le tribunal
correctionnel d'Orbe s'est occupé d'une
affaire de dénonciation calomnieuse et de
faux témoignages , suite à une rixe. Le
principal coupable , E. T., ressortissant
italien , âgé de 21 ans, célibataire , sans
domicile connu, déjà condamné à plusieurs
reprises pour vols, a été condamné par le
tribunal à 4 mois de prison ferme , 600 fr.
d'amende et à une expulsion de 10 ans du
territoire suisse. Un autre inculpé, M. B.,
Fribourgeois , a été condamné à un mois de
prison et 200 fr. d'amende.

Au tribunal

(c) La fête de l'Abbaye aura lieu cette
année à Yverdon, les 23, 24 et 25 juin
prochains sur la place d'Armes. C'est ce
qu[a décidé la Société des Armes-Réunies
qui organisera la manifestation . Les
membres du comité ont décidé de mettre
sur pied lo cortège du dimanche après-midi.

Fête de l'Abbaye

PORRENTRUY

Vendredi prochain , une réception sera
donnée à l'hôtel de ville de Porrentruy
en l'honneur de M. Xavier Perrot ,
champion d'Europe de la montagne de
compétition automobile pour 1972. M.
Perrot , en effet , est originaire de
Porrentruy. La réception est offerte par
le comité d'organisation de la course de
côte des Rangiers, avec la participation
de la municipalité de Porrentruy.

Réception pour
un champion

C'est Porrentruy cette année qui
mettra sur pied la manifestation prévue
à l'occasion de la journée mondiale des
invalides de 1973. Cette rencontre, à
laquelle participeront la section de la
Chaux-de-Fonds ainsi que plusieurs
sections romandes, aura lieu le 18 mars
prochain , à 14 heures, à Tinter.

Journée mondiale
des invalides

A son domicile est décédée dimanche
soir Mme Betty Gremaud-Gex, ancienne
modiste, qui était dans sa 73me année.
D'un caractère enjoué et fort sociable,
celle qu'on nommait « tante Betty > avait
de très nombreux amis à Bulle. Et elle
ne perdait pas une occasion de se
montrer généreuse, sans rien demander
d'autre, en retour , qu 'un sourire et un
bonjour auquel elle répondait de même,
d'un signe de la main.

Décès d'une Bulloise
très populaire

Le père Haimo
tué en Thaïlande

Un deuxième télégramme envoyé de
Bangkok, parvenu en Suisse à la famille
de l'abbé Louis Heimo, apporte des
précisions sur l'accident fatal. Samedi
dernier, l'abbé Heimo était allé conduire
un malade dans un hôpital, à plusieurs
heures de route de sa mission. II
conduisait lui-même sa jeep, d'une seule
main, puisqu'il avait perdu un bras dans
un accident. C'est au retour de ce
voyage à une vingtaine de kilomètres de
la mission, qu'une collision frontale avec
un camion se produisit, dans des
circonstances qu'on ne connaît pas avec
exactitude. L'abbé Heimo, grièvement
blessé, put être secouru assez rapide-
ment Il décéda au cours du transport à
l'hôpital. Son ensevelissement a eu lieu
hier matin, à 10 h 30, dans un chef-lieu
de province. Une délégation de l'am-
bassade de Suisse en Thaïlande et de
nombreux membres de la colonie suisse
y assistaient.

Nous avons brossé, dans notre édition
d'hier, un portrait de l'abbé Heimo, au
travers de témoignages. « Soulager la
misère lui paraissait bien plus urgent
qne de lire son bréviaire », nous disait
l'un de ces témoins. Ce qui est vrai.
Mais cela rejette dans l'ombre une di-
mension essentielle du personnage : son
mysticisme, le fait qu'il était un homme
de prière, ce qui lui permettait de ne
pas perdre courage. L'un de ses proches
nous dit : « S'il n'avait été qu'un homme
d'action, il n'aurait pas réussi ce qu'il a
réussi». M. G.

Les circonstances
de l'accident

PLAGNE

Durant le mois de décembre dernier
quatre cambriolages de chalets avaient
été signalés sur la Montagne de Plagne.
La police de Reuchenette après de
minutieuses recherches a réussi à
découvrir les auteurs qui sont deux
écoliers de 11 et 14 ans domiciliés à
Kallnach et à Ried (FR). De passage
dans le chalet des parents d'un de ces
derniers ils en avaient profité pour
visiter quelques chalets et emporter
différents objets.

Les cambrioleurs
étaient des écoliers

Le Club d'aviation à moteur a tenu
dernièrement son assemblée générale,
présidée par M. Pierre Aebi. Il ressort
du rapport d'activité, que la société
compte 131 membres dont 94 pilotes
actifs qui ont totalisé 1861 heures de
vol. Vingt-deux nouveaux membres ont
été admis et de nombreuses rencontres
ont été organisées. Par ailleurs 135 con-
trôles d'avions ont été faits. Les finances
de la sociétés sont saines et marquent
même un léger bénéfice. Il a été décidé
de vendre l'appareil Jodel SEO pour le
remplacer par un avion plus puissant,
mais moins bruyant. Le comité a été
réélu en bloc et les cotisations légère-
ment augmentées. Après discussion des
prochaines manifestations, l'assemblée
s'est retrouvée pour une collation.

Au club d'aviation

Maculature |

I

soignée au bureau du journal,
qui la vend au meilleur prix.
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CaPr' comptent parmi les voitures

H ff M ^%Jr TméT' %̂MB \̂% ftBEBH#" WH iB a qui ont le plus de succès en Europe. Mainte-
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des Eplatures 8, tél. (039) 26 81 81 ; magasinr de vente : avenue Léopold-Robert 92, rue de la Serre 102. — Le Locle : Garage des Trois Rois, J.-P. et M. Nussbaumer rue de France 51

tél. (039) 31 24 31.
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Nouveau - Sièges garnis de Nouveau - Pneus radiaux Nouveau - Dégivreur de glace Nouveau - Freins assistés
tissu, dossiers réglables à arrière, alternateur à disque à l'avant
l'avant — .«_ . , _ __ ._ ._ ._ .

Ford Escort 1300 L, 2 portes, toujours FrSSOQ-

La luxueuse version 1600 XL et le W^coupé sportif 1600 GT sont maintenant __ WË
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- /mmmdégivreur de glace arrière et cl une radio ^tr^>m*y ";MÉ̂ ^̂ ^̂ ^̂ PJzl
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Nouveau - Dégivreur de Nouveau - Montre électrique
QISCS Arriéra

FordTàunus1600L, 2 portes, toujours RU070.-

Dans le modèle XL, vous retrouverez ĴML "̂' T^b M'» TTT"""1* "'"^Wv" '"1
tout cet équipement, mais en plus vous ?̂ *̂ ^̂ ^Èp*' 1$ f?f 3§
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Nouveau - Pneus radiaux Nouveau - Freins assistés Nouveau - Dégivreur de
glace arrière

Ford Capri1300 L, toujours R1072Q-

/ <̂ |̂ p> Mieux équipée - sans supplément de prix.
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Nous portons à votre connaissance que nous avons accordé la semaine de 40 h
à tous nos collaborateurs. Pour cette raison, notre magasin de mode sera à
l'avenir ouvert comme suit : ,,.,.,,. .. . .„„,..

Du mardi au vendredi, à partir de 9 h 30.

Le samedi, à partir de 8 h 30.

De particulier, pour
cause da double
emploi,

chambre
à coucher
de pur style
Louis XV,
noyer massif
richement sculpté.
Occasion rare pour
amateur de meubles
de qualité.
Tél. 25 42 51,
de 12 à 14 heures.

A VENDRE
raquette de tennis,
sac de tennis,
1 boîte de balles
1 gabarit,
le tout en très
bon état.
Adresser offres
écrites à FK 621 au
bureau du journal.

Maculature
en vente au bureau

du Journal

I 

Transports de pianos
Déménagements
GRANDIDIER

NEUCHATEL Tél. (038) 31 69 73

Pour faire publier une « Petite annonce », il suffit de ren.sttre un texte clair
et très lisible à notre réception, 4, rue Saint-Maurice, 2000 Neuchâtel.

ft J'entreprends tous travaux B

1 PEINTURE J
i PAPIERS PEINTS 11
m Travail rapide et soigné. n
tt Prix avantageux. TM

W Tél. (038) 2410 46. 1

A vendre domaine automobile

BREVET + OUTILLAGE
ET Ire SÉRIE
TERMINÉE

d'un appareil électronique en
rapport avec la limitation de vi-
tesse.
Affaire avec d'énormes possibi-
lités de gain : Suisse, Etats-Unis
et Marché commun.
Conviendrait à privé, ATELIER ou
FABRIQUE MÉCANIQUE, ÉLECTRI-
QUE ou HORLOGERIE, etc.
Nécessaire pour traiter :
Fr. 200.000.—.
Faire offre sous chiffres 87-50087,
aux Annonces Suisses S.A.
« ASSA », fbg du Lac 2,
2001 Neuchâtel.

ROBES DE MARIEES en bon état. Télé-
phone 41 13 48, dès 14 heures.

SOULIERS DE SKI modernes, pointure 41-
43. Tél. (038) 25 89 89.

FUSILS, SABRES, PISTOLETS et vieux ké-
pis, paiement comptant. Tél. (024) 3 17 49.

GRANDE TABLE RENAISSANCE, plateau
marqueté, six chaises. Tél. 24 68 71, à midi.

POUSSETTE PEG, bleu marine, en bon état,
prix : 90 fr. Tél. (038) 25 94 64.

TABLE DE SALLE A MANGER, 122 x 88 +
rallonges, prix : 50 fr. Tél. 25 70 15.

CUISINIERE ELECTRIQUE 4 plaques, 150 fr.
Tél. 25 30 45.

CUISINIERE A GAZ 3 feux , buffet métalli-
que Menalux, fourneau à mazout. Téléphone
25 81 58, dès 19 heures.

5 ROUES DE CHAR, en parfait état, en
bloc. Tél. 41 21 12.

CAMERA ANIMEX avec garantie, prix à dis-
cuter. Tél. (038) 24 41 38.

CARAVANE KNAUS AVEC AUVENT, neuf +
chambre à coucher , parfait état , 2 à 3 pla-
ces, 300 kilos, pour voiture dès 5 CV.
Tente canadienne 6 places, le tout 5500 fr.
Tél. 31 56 87.

BUREAU chêne, bon état. Tél. 42 38 94.

UNE CHAMBRE A COUCHER complète, un
divan-couche, une table de cuisine neuve,
avec 2 chaises, un lit complet , une coif-
feuse. Bas prix. Tél. 51 24 27.

UN SECRETAIRE, un canapé ancien. Télé-
phone 51 34 53.

VELOMOTEUR Peugeot, état de neuf. Télé-
phone 33 22 74.

ROBE DE MARIEE, Pronuptia , taille 38, avec
accessoires. Tél. 25 78 21, interne 233.

CUISINIERE A GAZ état de neuf, 5 feux , 2
fours , gril. Tél. 25 60 26.

1 LIT 1V2 PLACE, Louis-Philippe droit,
160 fr. ; armoire à glace, une porte, Louis
XV 1900, 200 fr. ; piano droit , noir , cadre en
fer, 500 fr., et divers meubles d'occasion.
Tél. 42 14 38.

2 FAUTEUILS, canapé 300 fr. ; buffet de ser-
vice 800 fr. Tél. 42 22 72.

POUR CITROEN 2 CV ou 3 CV, 2 roues
complètes , neige, très bon état. Tél. (038)
47 15 18, heures repas.

ROBE DE MARIEE, taille 38-40, longues
manches, traîne, jupon. Tél. 33 41 33, le soir.

SAINT-BERNARD mâle, 1 an, magnifique su-
jet , avec pedigree, 1200 fr. Tél. 41 23 48.

BUFFET DE SALLE A MANGER , meuble de
salon. Tél. 25 84 44, dès 18 heures.

DE PARTICULIER, pour cause de doubla
emploi, chambre à coucher de pur style
Louis XV, noyer massif richement sculpté.
Occasion rare pour amateur de meubles de
qualité. Tél. 25 42 51, de 12 à 14 heures.

VELOSOLEX état de marche, bas prix.
Tél. 33 35 42, heures des repas.

MOTEURS ELECTRIQUES neufs et d'occa-
sion, diverses puissances, perceuses et
meuleuses. Tél. 25 22 53.

FEMME DE MENAGE, demi-jour par semai-
ne, quartier hôpital Pourtalès. Tél. 25 03 55,
dès 19 heures.

GOUVERNANTE est cherchée par monsieur
seul avec enfants , région Zurich. Possibilité
d'apprendre les langues. Bons salaire.
Mariage pas exclu si entente. Tél. (01)
80 70 04, le soir.

DAME HABILE trouverait occupation à la
demi-journée, région la Coudre. Téléphone
33 14 36.

UNIVERSITAIRE donnerait leçons de fran-
çais, allemand et anglais. Tél. 31 18 23.

ETUDIANTE UNIVERSITAIRE donne leçons :
allemand, anglais, français , degré secon-
daire et gymnasial, du 17 mars au 21 avrli.
Tél. 42 21 30.

COUPLE cherche travail à domicile, 2-3
heures par jour. Tél. 53 35 10.

STUDIO non meublé, confort , au centre,
pour le 24 mars. Tél. 24 03 17, dès 19 heu-
res.

APPARTEMENT DE VACANCES 3 Vs pièces,
à proximité de la Suisse, grande terrasse,
vue sur le lac Majeur, douches. Téléphone
(038) 42 27 71, le soir.

AU CENTRE, studio meublé, libre immédia-
tement. Tél. 25 37 05.

A BOUDRY, pour le 24 avril, appartement
4 pièces, tout confort , cuisine équipée,
545 fr. Place de paro à disposition. Télé-
phone 42 31 04.

CHAMBRE CONFORTABLE à jeune homme
soigneux, part à la salle de bains, balcon,
vue. Tél. 25 23 53.

APPARTEMENT MEUBLE, 1 pièce, confort
moderne, au centre. Fleury 14.

CHAMBRE INDEPENDANTE, avec eau cou-
rante, confort , possibilité de cuisiner, à de-
moiselle. Tél. 25 57 66.

CHAMBRE INDEPENDANTE à jeune fille.
Libre immédiatement. Tél. 33 2918, de
7 h 30 à 9 heures.

SAINT-BLAISE, APPARTEMENT de 4 Vi piè-
ces avec confort , au centre, avec vue,
700 fr. par mois, charges comprises. Télé-
phone (032) 3 16 55, de 18 à 20 heures.

CHAMBRE INDEPENDANTE meublée, Im-
médiatement, pour jeune fille. Tél. 25 09 25.

LOECHE-LES-BAINS, bel appartement,
confort , situation. Tél. (038) 25 60 26.

CHAMBRE INDEPENDANTE à 2 lits, et une
à 1 lit. Cuisine, salle de bains. Téléphone
25 53 87.

APPARTEMENT 3 pièces , 345 fr., charges
comprises ; libre 24 mars. Tél. 42 37 50, dès
18 heures.

AU VAL-DE-RUZ, studio de 40 m2, cuisine
et douche, à 20 minutes du centre ; non
meublé , 250 fr., charges comprises. Télé-
phone 53 19 88.

PESEUX, belle chambre indépendante,
bains. Tél. 31 20 30.

A SAINT-BLAISE NORD, voie CFF, pour
le 1er avril 1973, bel appartement de 4 Va
pièces , situation magnifique, tout confort,
place de parc intérieure. Prix : 850 fr., char-
ges comprises. Tél. 25 12 55, heures de bu-
reau.

APPARTEMENT 3 A 4 PIECES, aveo ou
sans confort , région Val-de-Ruz, immédia-
tement ou date à convenir. Tél. (032) 6 62 25,
le matin ou soir.

DAME SEULE (certain âge) cherche apparte-
ment mi-confort , Boudry ou environs immé-
diats. Tél. (039) 41 46 29.

COUPLE cherche , pour juin 1973, apparte-
ment 3 pièces, si possible dans ferme.
Loyer modéré. Région Neuchâtel - Val-de-
Ruz. Offres à M. N. Kirchhof , Cardamine 20,
le Locle.

MONSIEUR , 51 ANS, situation indépendante,
cherche gentille compagne, bonne présen-
tation. Ecrire sous chiffres AF 616 au bu-
reau du journal , avec photo qui sera re-
tournée.



Future législation des immeubles achetés
par des étrangers acceptée par les Etats

Gaz d échappement et bruit des véhicules à moteur : sévérité accrue
BERNE (ATS). — Lo Conseil des Etats

a accepté hier la future législation régle-
mentant les achats d'immeubles par des
personnes domiciliées à l'étranger. Lo pro-
jet d'arrêté a été approuvé par 33 voix
sans opposition. Lea quelques modifications
proposées par les représentants des can-
tons vont plutôt dans le sens d'un assou-
plissement La Chambre haute avait déjà
décidé l'entrée en matière au cours do sa
séance de lundi.

Lo texte de loi, qui devra encore être
traité par lo Conseil national, renforce les
dispositions à prendre en vue d'empêcher
des achats massifs d'immeubles par des
étrangers. Il s'agit à la fois de couper les
ailes à la spéculation et de préparer l'amé-
nagement du territoire. Présentement, de tel-
les acquisitions sont interdites sans autori-
sations en vertu d'un droit d'exception, à
savoir do « l'arrêté relatif aux placements
de fonds étrangers dans des immeubles en
Suisse par des personnes ayant leur do-
micile ou leur siège à l'étranger », mis
en application en juin do l'année passée.

En second lieu, la Chambre haute a
adopté une motion demandant un renfor-
cement des dispositions relatives aux gaz
d'échappement et au bruit des véhicules
à moteur. Elle a en revanche dit t non »
à une autre motion selon laquelle, dès
1975, tous les véhicules auraient dû être
dotés de moteurs ne rejetant pratiquement
plus de gaz d'échappement

ACCEPTATION DE DEUX
AMENDEMENTS

Deux amendements importants ont été
adoptés et devront être discutés au Con-
seil national. Le premier, qui doit facili-
ter la construction d'hôtels avec apparte-
ments en propriété émane du conseiller aux
Etats Dillier, démocrate-chrétien d'Obwatd.
11 vise à rendre possible l'achat par des
étrangers d'appartements dans des ensem-

bles « exploités en la formo hôtelière >.
Ce type d'hôtellerie convient aux petites sta-
tions, dont il peut favoriser lo développe-
ment. La chaîne d'Eurotels a été citée à
titre d'exemple.

Le second amendement, proposé par le
parlementaire démocrate-chréti en valaisan
Bodenmann , permettra une dérogation à
l'arrêté en faveur d'acquéreurs étrangers
qui, do bonne foi , ont mis en chantier une
construction avant que no soient appli-
quées les mesures urgentes sur le place-
mnet de fonds étrangers en Suisse. On
aura recours exceptionnellement à l'ancien-
ne législation dans des cas spéciaux pou-
vant avoir des conséquences financières
très graves. Cette modification a été accep-
tée par 26 voix contre 10.

PAS DE DD7FÉRENCE
En ce qui concerne les motifs impéra-

tifs de refus d'autorisation, le Conseil des
Etats a fait biffer la disposition acceptée
par l'autre Chambre et selon laquelle un
immeuble se trouvant c en dehors d'une
zone à bâtir au sens du droit fédéral » ne
saurait être acheté par un étranger. M. Gui-
san (lib - VD) a expliqué à cet égard que
cette question sera réglée dans lo cadre
de la loi sur l'aménagement du territoire
qui concernera les biens-fonds acquis par
des Suisses aussi bien que ceux en mains
de ressortissants étrangers. On ne peut pas
faire de différence en cette matière.

En revanche, une proposition de M. Gui-
san visant à retirer à la Confédération le
droit de recours contre les décisions de
première instance pour le laisser exclusi-
vement aux cantons (ainsi qu'aux parties)
a été rejetée. La Chambre des cantons a
suivi l'avis du conseiller fédéral Furgler
qui a déclaré que la Confédération doit
pouvoir intervenir dans les cas où l'appli-
cation du droit est compromise par l'auto-
nomie cantonale en matière de procédure.

Enfin , la possibilité de dérogation utili-

sée parfois dans le canton de Genève el
qui permet à un étranger d'acheter un im-
meuble comprenant des appartements à
loyers modérés a été battue en brèche
par deux orateurs. Après quo Mme Gi-
rardin (rad - GE) eut expliqué la situa-
tion particulière de la cité de Calvin, la
clause en question a été maintenue en rai-
son, notamment, de son caractère social.
Ainsi que l'a dit M. Furgler, l'arrêté mis
en discussion ne saurait constituer une en-
trave à la construction de HLM.

PETITE QUESTION
DE M. GROSJEAN

Le conseiller aux Etats radical neuchâ-
telois Carlos Grosjean a déposé une pe-
tite question à l'adresse du Conseil fédé-
ral , qui a la teneur suivante :

t Le comité international do la Croix-
Rouge est l'une des expressions les plus
généreuses et les plus prestigieuses de la
Suisse. Depuis sa fondation et au cours
des années, il a acquis aux yeux du mon-
de entier une réputation flatteuse à la sui-
te do ses interventions dans les pays acca-
blés par la guerre ou déchirés par des
dissensions graves. Malgré la difficulté de
sa tâche, les calomnies inévitables, il a
su accomplir sa mission humanitaire avec
une opiniâtreté et un courage entrés dans
l'histoire.

Aujourd'hui , certaines rumeurs laissent à
penser que le CICR a quelque peine à

Histoire de se remettre
dans le bain...

BERNE (ATS). — Les Chambres
fédérales ont eu hier la visite d'un
groupe non seulement très attentif,
mais aussi f o rt expert en la matière.
Il s'agit des anciens présidents des
deux Conseils législatifs. Leur présen-
ce, il est vrai, n'avait pas pour motif
le débat sur les voies navigables ni
celui sur la vente de la patrie à
l'encan, mais une invitation à dîner.

A ce banquet ont pris part non
seulement 38 anciens présidents, mais
aussi l'actuel président du Conseil
national, M. Franzoni, et celui du
Conseil des Etats, M. Lampert, ainsi
que le p résident de la Confédération,
M.  Bonvin , et le chancelier de la
Confédération M. Huber.

maintenir son dynamisme, son ascendant
sur la scène internationale. Son esprit qui
a permis tant de succès dans le passé de-
vrait, dit-on, se modeler mieux aux exi-
gences d'un monde dont l'équilibre s'est
considérablement modifié ces dernières an-
nées.

Cette institution doit son efficacité à
son statut d'indépendance sans restriction
vis-à-vis des gouvernements et du Conseil
fédéral en particulier. Il n'en demeure pas
moins que le CICR est une émanation de
la Suisse, en même temps qu'il appartient
au patrimoine de l'humanisme. Il est lé-
gitime que l'on s'inquiète à son sujet De
plus, la Confédération lui apporte un sou-
tien financier important.

1. Lo Conseil fédéral considère-t-il quo
la crise dont il est fait état à quelque
fondement ?

2. Notre gouvernement peut-il aider le
CICR, le cas échéant, dans les problè-
mes particulièrement mouvants de notre
époque ? »

EDB> Voies navigables au National
En votation préalable, la minorité 1 a

obtenu 101 voix contre 56 à la minorité
2.

OFFENSIVE ROMANDE
L'offensive romande a déployé tous

ses effets et un fleuve de paroles est
venu au secours de la navigation fluviale
battant en brèche les arguments notam-
ment avancés par les milieux proches
d'« aqua-viva ». M. Baechtold (soc.-VD)
s'en est pris aux affirmations lancées
dans le public par cette association qui
se base sur un rapport publié en 1970 en
travestissant ses conclusions.

Certes souligne M. Baechtold le pro-
blème de notre développement industriel
est posé en fonction de la défense de
notre environnement, mais il n'y a pas
incompatilité avec la navigation fluviale.

Apportant la voix du bon sens, M.
Thévoz (lib. Vaud) se déclare surpris
par l'âpreté du débat et son ton passion-
nel. Il rappelle que la navigation fluviale
existe déjà chez nous. Bâle sait tout ce
qu'elle doit à celle-ci et nul ne se plaint
de ses dommages.

D'ailleurs, l'offensive menée par cer-
tains milieux contre la navigation inté-
rieure ne paraît pas tellement désinté-

ressée. Il ne s'agit pourtant que de pro-
téger un tracé éventuel futur attendu
que le rail et la route eux mêmes seront
engorgés dans un proche avenir !

M. Duvanel (socialiste VD) a souligné
également qu'il ne fallait pas négliger les
incidences internationales. Il faudra tôt
ou tard nous intégrer au réseau fluvial
qui se constitue à nos frontières.

M. Tissières (dém. ch. VS) a qualifié
les arguments d'« aqua-viva » de « super-
ficiels, fallacieux et erronés ». Il rappela
aux hésitants que l'utopie d'aujourd'hui
est souvent la réalité de demain et que
gouverner c'est prévoir. On ne le dit
jamais assez ! Aussi dans un élan lyrique
il s'est écrié : « Je vois les chalands
remonter jusqu'à Massongex alimentant
des industries prospères ».

C'est précisément de ces usines que
s'inquiète M. Chavannes (soc-Genève).
Aussi se prononce-t-il à cause de cela
contre la navigation fluviale. L'argument
semble faible. Aussi fut-il pris à partie
par M. Roger Bonvin qui souligna qu'il
faut avoir le courage d'appliquer les lois
contre la pollution. Il est donc inop-
portun que le reproche de pollution
vienne d'un canton qui n'a pas encore

trouvé de terrain pour y installer l'épu-
ration de ses eaux !

M. Richter (rad. NE) rappela avoir
été choqué, il y a 7 ans et demi par le
premier rapport du Conseil fédéral. Le
second rapport par contre l'a satisfait.
Evoquant les récents travaux des
secteurs de la Broyé et de la Thielle, U
constate que le paysage n'a été en rien
altéré, au contraire. Certains inconvé-
nients constatés sont imputables à des
erreurs de manipulation des écluses. On
peut les corriger, ce sont seulement des
maladies de jeunesse.

II apparaît judicieux de réserver le
tracé do canaux futurs. On pent d'autre
part, imaginer que le progrès technique
nous apportera une fois des modes de
propulsion propres, ce qui lèverait une
objection majeure des opposants.

M. Butty, (démo. chr. FR) est venu
plaider également la cause romande
devant la Suisse alémanique déjà mieux
nantie en voies de communication.

Seuls les cantons de Soleure et de
Schaffhouse, pourtant, se sont opposés
au principe demandé de la réservation
des terrains. Une écrasante majorité de
cantons les désapprouve. Le renonce-
ment à la réservation des terrains ren-
drait inutile le parcours existant de 90
km d'Yverdon à Soleure.

D'ailleurs, l'équilibre du développe-
ment économique doit être pris en
considération et les voies fluviales aident
à l'obtenir. Le représentant d'un canton
à prédominance agricole ne peut
admettre, en effet, un avis venant d'un
canton sur-développé qui demande ainsi
sans risques le recours à des critères non
économique de sauvegarde du paysage I

L'INTERVENTION DE M. BONVIN
Enfin, apportant une conclusion aux

débats, le conseiller fédéral R. Bonvin
s'est fait virulent à l'égard de ceux qui
combattent le rapport du Conseil fédéral
et la motion du Conseil des Etats à
laquelle le gouvernement recommande
d'adhérer. « Ne pas reconnaître a-t-il
déclaré, que la neutralisation des
terrains du tracé rend service à la pro-
tection de la nature laisse suspendre un
point d'interrogation sur la perspicacité
de certains esprits ! »

De plus, il y confusion entre les vrais
problèmes et les faux. Il y a une politi-
que inversée des fausses priorités qui
consiste à se plaindre de l'atteinte à
l'environnement de quelques pylônes
alors que l'on ne se plaint pas de la
pollution permanente des chauffages à
mazout, des gaz d'échappement et des
suies des véhicules sur les routes.

M. Bonvin pouvait ainsi assurer le
Conseil national que, d'ici deux ans, le
Conseil fédéral serait prêt à présenter
son projet de loi pour la réservation des
terrains sur le tracé de la navigation
fluviale projetée.

J.-P. G.

Les recours déposés au Tribunal fédéral coûteront
trois millions de francs aux assureurs des primes RC

Nouvelles augmentations prévues pour cette année !
ZURICH (ATS). — Les recours déposé»

au Tribunal fédéral contre les prunes res-
ponsabilité civile pour véhicules à moteur
1972 coûteront trois millions de francs de
frais aux compagnies d'assurances, bien que
le Tribunal suprême de la Confédération ait
tranché en leur faveur. C'est ce qu'a
déclare dans une Interview à l'ATS M. O.
Aerni, vice-président de la conférence des
directeurs-accidents (CDA) et directeur
général de la compagnie d'assurances
« Winterthour-accidents ».

Les frais d'encaissement des primes sup-
plémentaires coûteront en effet quelque
trois millions aux différentes compagnies.
Contrairement à certains bruits qui ont
couru, il faut compter avec le fait que
toutes les sociétés d'assurances feront valoir

leurs droits de demander des différences de
primes parce qu 'elles y sont toutes pous-
sées par le très fort accroissement du coût
des dommages.

Rappelons que le Tribunal fédéral a der-
nièrement rejeté les recours déposés par le
Touring-club de Suisse (TCS), l'Association
suisse des conducteurs motorisés abstinents
et trois personnes privées contre l'augmen-
tation moyenne de 18 % des primes respon-
sabilité civile pour véhicules à moteur. La
décision de rejeter les recours permet aux
assureurs de percevoir les nouvelles primes
avec effet rétroactif pour 1972. Les assurés
devront donc encore payer la différence
entre les anciennes et les nouvelles primes,
l'effet suspensif des recours, ayant empêché

les assureurs d'encaisser en 1972 les primes
majorées.

FIN D'UN LONG CONFLIT
La décision du Tribunal fédéral met fin à

un long conflit concernant les prunes d'as-
surances R.C. Depuis le 1er janvier 1972, de
nombreuses primes sont arrivées à échéance.
Toutes ces primes étaient calculées sur les
anciens tarifs, moins élevés, les nouveaux
tarifs ne pouvaient être perçus à cause de
l'effet suspensif des recours. Selon les
calculs des compagnies d'assurances, les
anciennes primes ne correspondant pas avec
l'augmentation des charges, la différence
avec les nouvelles prunes devra donc être
encaissée. Le Tribunal fédéral a donné le
feu vert à cette opération.

DE NOUVELLES AUGMENTATIONS
EN 1973

Les calculs des assureurs ont également
démontré que les augmentations des primes
du 1er janvier 1972 ne suffiront pas à
combler l'accroissement du coût des dom-
mages de 1973. Une nouvelle augmentation
des primes s'imposera donc, mais, selon le
vice-président Aerni, cette augmentation sers
bien plus petite que la dernière. L'Office
fédéral des assurances a déjà approuvé les
nouveaux tarifs avec effet au 1er janviei
1973.

L'encaissement de toutes ces augmenta-
tions serait sans autre possible si les trois
recours qui ont été déposés contre l'aug-
mentation des primes 1973 étalent retirés. Si
un seul de ces trois recours est maintenu, le
cas devrait h nouveau être soumis au
département fédéral de justice et police et
vraisemblablement ensuite au Tribunal fédé-
ral, procédure qui demande beaucoup de
temps. Il est clair que les assureurs ne
pourront pas attendre aussi longtemps qu'il
n'y aurait alors pas d'autre solution que
celle d'encaisser les primes en deux étapes,
solution qui entraînerait un nouvel accrois-
sement des frais.

CALME APRÈS LA TEMPÊTE
Aussi longtemps que les salaires et les

prix gonfleront comme c'est actuellement le
cas, les assureurs responsabilité civile auront
de graves soucis : ils devront en effet
demander des adaptations de primes à leurs
clients, s'ils ne veulent pas que leurs entre-
prises tombent dans les chiffres rouges. En
revanche, M. Aerni a fait part de son
espoir qu'après la chaude polémique au
sujet des primes RC reviendra le calme el
qu'une certaine pondération remplacera les
critiques parfois haineuses et peu objectives.

Cet espoir est fondé sur trois points : la
décision du Tribunal fédéral, les travaux
méticuleux du groupe d'étude chargé par le
Conseil fédéral de s'occuper des problèmes
de l'assurance RC pour véhicules à moteur
et, enfin, l'approbation des révisions
tarifaires par une commission d'experts,
dans laquelle, comme d'ailleurs dans le
groupe d'étude, les consommateurs sont
représentés.

Zuricois emporté
par une avalanche

SAMNAUN (GR) (ATS). — Lundi, à
Samnau (GR), un touriste de 55 ans, M.
Otto Frei, de Zurich, a été emporté par
une avalanche. En compagnie de sa
femme, il se promenait à skis quand
l'accident est arrivé.

D'autres touristes se sont portés à leur
secours et la femme a pu être rapide-
ment dégagée alors que l'on ne retrou-
vait que le cadavre du malheureux.

Eboulement :
95 personnes isolées
Un eboulement et un glissement de ter-

rain ont coupé hier matin la route entre
Sisikon (UR) et Riemenstalden (SZ). D'im-
portantes quantités de pierres et des cen-
taines de m3 de terre sont descendus sur
la route , qui sera impraticable pendant plu-
sieurs jours. La route a dû être fermée à
tout trafic et il est formellement interdit
aux promeneurs de se rendre au lieu dit
« Chaemlezen », où le danger est très grand ,
d'autres chutes de pierres étant à craindre,
isolés du monde extérieur. Oe n 'est pas

Les 93 habitants de Riemenstalden sont
la première fois que des chutes de pierre
sont enregistrées à cet endroit. Vendredi
passé la route a été fermée durant plu-
sieurs heures, mais les autorités l'avaient
rouverte dans l'après-midi.

Pour les 93 personnes, « emprisonnées »
à Riemenstalden , il ne semble pas y avoir
de problèmes , les provisions étant suffisam-
ment nombreuses. Une précision encore : le
curé de Brunnen aurait dû venir à Riemens-
talden pour un baptême. Il devra encore
patienter quelques jours.

Un drogué notoire s injecte une
dose mortelle de stupéfiunts!

V̂AUDS

De notre correspondant :
Dans la journée de lundi, alertée par le

service de la santé publique, la police de
sûreté vaudoise se mit à la recherche
d'un individu qui avait réussi à se faire
remettre, dans une pharmacie de Lau-
sanne, des produits stupéfiants sur la
base d'une ordonnance médicale appa-
remment dérobée chez un médecin lau-
sannois. Il s'agissait d'un homme de 29
ans, possédant la double nationalité
suisse et française, toxicomane notoire et
déjà connu de la brigade des stupéfiants.

Hier matin, lorsque la police vint

frapper à la porte de la chambre
occupée par cet homme, elle n'obtint
nulle réponse, mais il y avait de la lu-
mière dans la chambre dont la porte
était verrouillée de l'intérieur. De plus,
on entendait la radio. Ayant passés par
une fenêtre demeurée entre-ouverte, les
policiers trouvèrent l'homme gisant sans
vie. A ses côtés se trouvaient deux
seringues dont l'une contenait encore du
liquide.

La mort était due, vraisemblablement,
à une injection massive d'un produit
stupéfiant. La levée du corps a eu lieu
en présence d'un juge informateur de
Lausanne.

Douze députes
romands demandent

au shah Ba grâce
d'un médecin

BERNE (ATS). — « Majesté, vous
êtes l'hôte de notre pays. Cependant,
l'opinion publique suisse est très cho-
quée du traitement des prisonniers
politiques iraniens : tortures, longues
détentions, détentions à vie, condam-
nations à mort (70 exécutions en
1972) ».

C'est ainsi que douze conseillers
nationaux romands du parti socialiste
et du parti du travail se sont adressés
en shah d'Iran, dan sun télégramme
envoyé lundi, pour lui demander la
grâce du Dr Cheybani, condamné
deux fois à mort au cours d'un pro-
cès militaire à huis-clos.

Le télégramme ajoute que, médecin
de renom international, ancien diri-
geant du mouvement étudiant ira-
nien, le Dr Cheybani subit actuelle-
ment de sauvages tortures.

Gffl> Terroristes
^̂ ĜENEVE |

Entre-temps, les six terroristes ont re-
connu être Palestiniens. Certains d'entre nn
déclarèrent appartenir à l'organisation « Sep-
tembre noir ».

MOHAMED BOUDIA A GENÈVE
L'enquête du ministère public fédéral a.

de plus, fourni la preuve que le dénomme
Mohamed Boudin , né en 1932, domicilie
à Paris, se trouvait aussi à Genève pen-
dant que les deux groupes de terroristes
y ont séjourné. Il a été hébergé par une
Suissesse. Elle l'a notamment aidé à obte-
nir, sous le faux nom de R. Bertin, un
billet d'avion pour un vol à Vienne, le
19 janvier. Une perquisition au domicile
de cette Suissesse a permis de constater
qu'elle possédait l'adresse et le numéro de
téléphone d'un homme de liaison à Vienne,
qui aida les terroristes du premier groupe
à s'enfuir en direction de l'Italie.

Cette Suissesse admet avoir reçu ces in-
dications de Boudia alias Bertin. En outre,
il a été découvert chez elle des formules
pour la fabrication d'explosifs.

Les investigations se poursuivent.

Arrestation d'un drogué
GENÈVE (ATS). — La police gene-

voise a arrêté un jeune Belge de 18 ans,
sans profession, habitant Genève, qui a
reconnu avoir fumé et vendu du
haschisch et, en outre, consommé du
« LSD ». Incul pé d'infraction à la loi
fédérale sur les stupéfiants, il a été
écroué.

Chute de 12 mètres
dans un ruisseau :

deux blessés
(c) Hier, vers 10 h 15, M. Jacques Ré-
duit , 24 ans, domicilié à Echallens, qui
circulait au volant de sa voiture sur la
route Epalinges-Montblesson, en a per-
du la maîtrise dans un virage à droite,
à l'endroit où la route enjambe un ruis-
seau. Après une chute de 10 à 12 mè-
tres, le véhicule s'immobilisa dans le
petit ruisseau. M. Roduit et sa passa-
gère, Mlle Nadia Basine, domiciliée éga-
lement à Echallens, blessés, ont été hos-
pitalisés.

BUIfr Mort de Pau! Klecki
Mais, il avait déjà été révélé aux mé-

lomanes suisses par sa participation active
aux Semaines internationales de Lucerne,
aux Semaines musicales de Zurich et au
Festival international de musique de Mon-
treux.

Considéré comme l'un des meilleurs in-
terprètes de la musique romantique, Paul
Klecki avait dirigé d'innombrables concerts
en Europe et en Amérique, à la tête de
l'Orchestre de Milan , de l'Orchestre natio-
nal français , de l'Orchestre philharmonique
de Philadelphie (avec lequel il popularisa
aux Etats-Unis la musique d'Arthur Ho-
negger), de l'Orchestre de Dallas, de l'Or-
chestre symphonique d'Israël et de l'Or-
chestre philharmonique de Liverpool. C'est
alors qu'il préparait ce dernier pour une
tournée européenne qu 'il a été frappé d'une
crise cardiaque , lors d'une répétition.

Paul Klecki laisse une importante disco-
graphie de son œuvre de chef d'orchestre ,
ainsi qu 'une trentaine de compositions de
son cru , dont trois symphonies.

Les nouveaux insignes militaires
BERNE (ATS). — En prévision de la

remise du nouvel uniforme de sortie, qui
se fera par étape à partir du 1er janvier
1974, le département militaire fédéral a
fait examiner la possibilité d'adopter de
nouveaux insignes militaires. Il a présenté
à ce sujet un rapport au Conseil fédéral ,
qui a approuvé en principe l'utilisation des
signes distinctifs et insignes de distinction
de métal , créés par le graphiste Kurt Wirth.

La plupart des insignes actuels datent de
1948. Depuis lors, la constitution de nou-
velles formations et fonctions ont entraîné
la désignation de nouveaux signes distinctifs.
Ces nombreuses modifications ont créé une
certaine confusion. Il importait donc de re-
voir la question en même temps que l'on
préparait le nouvel uniforme de sortie.

L'innovation vise notamment : à ramener

à 66 le nombre des insignes qui est au-
jourd'hui de 160 ; à établir pour les spé-
cifications des bases précises et susceptibles
d'être adaptées ultérieurement à de nou-
velles nécessités ; à créer des symboles con-
çus dans l'esprit d'une armée moderne et
à utiliser un matériau permettant à l'ad-
ministration de réaliser , à long terme, des
économies appréciables.

Les nouveaux insignes seront remis pour
la première fois en même temps que l'uni-
forme de sortie modifié dans les écoles de
recrues de 1974. En règle générale, les
anciens insignes ne seront pas échangés.
L'acquisition de ces insignes modernes n'en-
traînera pas des dépenses supplémentaires.
On utilisera le crédit annuel inscrit dans
le budget pour les fournitures et les in-
signes.

Disparition sur
le Léman

NYON (ATS). — On est sans nou-
velle depuis dimanche de M. Eric
Fatio, 24 ans, domicilié à Nyon, qui
avait annoncé qu'il partait sur le
Léman pour faire un peu de rame.
Son cyclomoteur a été retrouvé aban-
donné au port, puis sa barque décou-
verte vide lundi entre Nyon et la
rive savoyarde. En dépit de toutes les
recherches faites, la police vaudoise
n'avait toujours pas retrouvé le jeune
homme hier.

Quand la soif
vous tenaille..

ZURICH (ATS). — En trente-huit
semaines, une vendeuse auxiliaire de
43 ans a rapporté chez elle 380 bou-
teilles de vin, 38 caisses de bière et
15 bouteilles de whisky d'une valeur
de 1400 f r .  qu'elle « oubliait » de
payer dans le magasin où elle tra-
vaillait. Elle a bu tout ce liquide en
compagnie de son mari.

Surprise pour le second tour :
un socialiste se porte en liste

De notre correspondant :
Une fois de plus c'est la bouteille à encre

en Valais à la veille de l'élection du
nouveau gouvernement. A la suite du
ballottage général de dimanche, d'aucuns
pensaient que certains candidats, dont le
but était de provoquer un ballottage pou r
accentuer le malaise qui marque à leur avis
la nomination de l'exécutif cantonal, allaient
se retirer. Il n'en est rien. Bien plus, les
socialistes qui avaient décidé jusqu'ici de
rester dans l'expectative, entrent à leur tour
dans la bataille en proposant un huitième
candidat en la personne de M. Claude
Rouiller, avocat de Saint-Maurice, l'un de
leurs meilleurs députés.

M. Rouiller part seul au combat MM.
Maurice Deléglise de Sion , mouvement
démocrate sédunois et Mario Ruppén, dissi-
dent du PDC, de Viège, demeurent ensem-
ble sur la même liste. Enfin — et c'est là la

surprise de taille — M. Arthur Bender, rad.,
conseiller d'Etat sortant , le candidat
malchanceux des dernières élections, a été
porté sur la liste du c Conseil d'Etat ». Un
apparentement conclu à la dernière heure a
permis d'établir une liste ainsi libellée :
Wolfgang Lorétan, Arthur Bender, Antoine
Zufferey, Guy Genoud et Franz Steiner.

Il est manifeste que les conseillers d'Etat
sortants du PDC ainsi que les dirigeants
du parti ont voulu sauver M. Bender d'un
nouvel échec. Hier soir, M. Antoine Zuffe-
rey, président du gouvernement, lança une
recommandation personnelle pour que
soient élus les anciens conseillers d'Etat.

Dans la soirée, les présidents des princi-
paux partis intéressés notamment MM. Ber-
nard Dupont, rad., et François-Joseph
Bagnoud, PDC, réunissaient la presse pour
expliquer leur position et recommander
l'élection de tous les anciens conseillers
d'Etat pour le bien du pays.

Le Nicaragua nen voulait pas:
c'est l'Equateur qui en profitera

A PROPOS DE 30 TONNES DE LAIT EN POUDRE SUISSE

BERNE (ATS). — Au début de
janvier, le gouvernement du Nicara-
gua avait refusé du lait en poudre
offert par la Confédération suisse,
sur demande de la ligue des sociétés
de Croix-rouge, et destiné aux victi-
mse du tremplement de terre de Ma-
nagua.

Ce refus était motivé par le fait
que ce lait provenait d'un pays où
« sévit la fièvre aphteuse ». Par voie
diplomatique, en tenta alors de prou-
ver que ce lait était absolument
exempt de tout risque d© contamina-
tion. L'ambassade suisse au Guate-
mala demanda au gouvernement
nicaraguayen d'autoriser sa distribu-
tion. Le 2 mars, ce dernier fit savoir
qu'il ne pouvait donner suite à cette
requête.

Selon un communiqué de la Croix-

Rouge suisse, publié hier, d'entente
avec la Confédération, la Croix-
Rouge suisse a mis ces 30 tonnes de
lait en poudre à la disposition de la
Croix-Rouge d'Equateur où ont sévi,
il y a quelques jours, de grandes
inondations ayant fait plus de
200.000 sinistrés, dont 30.000 sans-
abri.

L'opération de secours menée par
l'ONU prévoit entre autres des distri-
butions de lait aux enfants. Les frais
du transport des 30 tonnes de lait
suisse de Managua à Quito sont pris
en charge par l'ONU.

Des collaborateurs et volontaires
de la Croix-Rouge d'Equateur procé-
deront aux répartitions du lait et
veilleront à ce qu'il soit fait le meil-
leur usage de ce don de la Suisse.

^aSUBSSE ALEMANIQUEŜ

DAENIKEN, (ATS). — Le Conseil muni-
cipal de Daeniken a rejeté dix-sept des
recours déposés contre la construction de
la centrale nucléaire de Gœsgen-Daeniken.
En revanche, il a partiellement accepté un
recours de l'ATEL concernant certaines dis-
positions et certains règlements. Les re-
cours peuvent maintenant être déposés au-
près du département cantonal des travaux
publics, car, sur le plan communal , la pro-
cédure concernant l'octroi du permis de
construire peut être considérée comme close.

Centrale nucléaire de
Daeniken : 17 recours

rejetés
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BERNE, (ATS). — L'Union libérale-
démocratique suisse a élu à l'unanimité son
nouveau président en la personne du
conseil ler aux Etats Louis Guisan
(Lausanne). Celui-ci remplace M. René Helg
(Genève) , arrivé au terme de son mandat,
auquel l'assemblée a adressé ses vifs remer-
ciements. M. Helg reste vice-président. Le
deuxième vice-président sera M. Biaise
Clerc, ancien conseiller aux Etals
(Neuchâtel), désigné à l'unanimité.

M. Louis Guisan
nouveau président

de l'Union libérale suisse
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Madame J. Parret
Trésor 9, Neuchâtel

VOTRE INTÉRIEUR: de l'objet usuel
contemporain à la recherche esthétique

^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂  ̂
Pour vous Madame •

Pour mieux comprendre la maison con-
temporaine, il faut visiter le Salon des
artistes décorateurs qui se tient chaque
année à Paris. Cette année, il y a été
beaucoup question « d'architecture in-
térieure » et d'habitat évolutif.
L'habitat est d'abord.... une théorie.
L'appartement ne s'inscrit plus dans un
cadre rigide , mais dans un espace li-
bre où des surfaces comme la cuisine ,
la chambre, la salle de bains réduites
à leur unique fonction dans le temps
qu'on s'en sert, seront modifiables au
gré de chacun.
Ce qui veut dire, en langage clair,
que les pièces, dans la mode contem-
poraine, n'ont pas de destination par-
ticulière. Elles se transforment selon
votre idée ou vos besoins par la grâce
des ensembles ou des meubles isolés
composables qui permettront de ranger
le plus de choses possibles sur une pe-
tite surface....
Ce mobilier que les spécialistes de l'ar-
chitecture intérieure veulent « vivant »
est donc démontable, empilable, de fa-
brication simple. Aussi on vous pro-
posera l'ensemble sièges et table em-
pilables en mousse et polyuréthane
souple. La table basse est faite d'élé-
ments modulaires, la cuisine et la
salle de bains constituées par des ar-
moires dépliables. Il y a même une
cuisine roulante, une autre à trois élé-
ments porteurs.
La richesse, qui s'est toujours manifes-
tée par l'ornement de la maison, dis-
paraît : les stylistes veulent « démocra-
tiser » l'habitation.
Comme leurs idées en sont encore au
prototype, cette simplicité monacale, il
faut le reconnaître, coûte encore très
cher. L'an dernier, par exemple, un
beau fauteuil en plastique, aussi net
qu'une bulle, aussi confortable qu'un
nid, valait le prix d'une bonne voiture
d'occasion...

Des matériaux
de classe
Il ne s'agit pas cependant de transfor
mer nos pièces en désert : il leur faut,

tout de même, un souffl e humain et
c'est le matériau qui l'emporte.
Le bois en premier parce qu 'il donne
vie au formica , à l'acier inoxydable
qui , dans très peu de temps, sera co-
loré à altugals, à l'A.B.S. thermoformé,
au plastique , au polyester, au polyuré-
thane.
L'environnement qui est notre premier
souci pour la nature , intervient égale-
ment dans l'appartement, dont la déco-
ration plane et monumentale est desti-
née à faire éclore un nouvel Art de
vivre. La tapisserie qui , déjà, réchauf-
fait les salles glaciales des châteaux
moyenâgeux est de plus en plus pri-
sée. A moins qu'on ne la remplace par
le panneau mural réalisé avec des
clous , des perles de métal ou de verre,
en plâtre, en cuir, en lave émaillée, en
céramique et métal , en acier inoxyda-
ble, en tôle émaillée, en tissu.
Parfois un mur de pierre, de terre
cuite, de grès porcelainique fait office
d'ornement. Puis interviennent les
« modules » en cuivre plié, en étain
travaillé. Les vitraux, les sculptures
personnalisent les pièces. En somme,
l'ameublement contemporain — pour
certains, celui de l'an 2000 — fait une
place nouvelle aux artisans.
C'est que la chaleur, cet élément im-
palpable qui fait que l'on « est bien »
dans une pièce, et pas dans une autre,
exige des choses que la main puisse
caresser et qui soient reposantes, ras-
surantes...

Du contemporain
à nos dimensions
Pour en revenir au « ce-qui-se-porte »
comme on dit à propos de vêtements,
nous n'en sommes certainement pas à
nous débarrasser de nos meubles pour
vivre à ras du sol dans un univers
d'apparat. Mais nous pouvons donner
un grand coup de jeune à notre mai-
son en jouant l'audace — en mélan-
geant les styles.
Pourquoi la table ronde de plastique
blanc n'entrerait-elle pas dans le coin
salle à manger ? Cette aimable intru-

sion apportera une agréable note de
gaieté. Si vous n'hésitez pas à rentrer
ainsi vos meubles de terrasse et de jar-
din. Ce coin, justement , sera charmant,
pour peu que vous le tapissez d'un de
ces papiers peints à grosses fleurs, ou
à dessins abstraits lavables. A condi-
tion de réfléchir avant l'achat : il ne
s'accommodera pas par exemple d'un
service de table imprimé.
La chambre peut pareillement se parer
de couleurs et de fleurs , pourvu que
les motifs en soient bucoliques, roman-
tiques, ou paisibles afin de protéger
votre sommeil.
Le lit design' est fait de pétales de
dunlopillo, il devient demi-fleur, ou
immense canapé selon le nombre d'élé-
ments qui le composent. Mais le lit
traditionnel , ce bon vieux lit se parera
à son tour des couleurs de notre temps
par le jeu des couvertures, désormais
conçues pour « décorer la vie ».

La tendance générale à raffinement
des matières et du moelleux, s'accom-
pagne d'ailleurs de préoccupations pra-
tiques : cette couverture devient souvent
jeté de lit et s'ordonne autour d'un
thème qui peut être folklorique, fleuri,
ou abstrait.
Et puis la laine demeure la plus uti-
lisée. Viennent ensuite la fibre artifi-
cielle, la fibre synthétique, les mélan-
ges interfibres, et les acryliques. De
toute façon la couverture vise à être
chaude et ultra-légère, ce qui est le se-
cret du bien-dormir...
Alors, ne prescrivons pas le « mo-
derne ». Accueillons-le au nom du seul
vrai confort et aussi de ses indéniables
tendances à se faire lumière et joie.
Le reste est affaire de bon goût, de
sens de l'équilibre des formes et des
teintes ; donc paradoxalement dans
cette civilisation du « collectif», de
personnalité.

Déménager n est pas un drame
Un viel adage affirme que « trois dé-
ménagements valent un incendie ». C'est
dire si changer de lieu, bousculer ses
meubles, est source d'ennuis. Et cepen-
dant, il faut parfois déménager.
En réalité, U y a des méthodes à uti-
liser, un planning à prévoir, un état d'es-
prit aussi où se placer. Voici comment
procéder pour réussir cette opération,
qui exige avant tout du calme et de la
méthode.

Si vous déménagez
vous-même...

De plus en plus, on mobilise des amis
de bonne volonté, on loue une camion-
nette, et on se débrouille. C'est le pro-
cédé le plus difficile, puisque tout vous
incombera : les caisses à trouver, les em-

ballages à faire, le partage des far-
deatix... Il vous 'faudra donc collecter "lé
plus possible de cartons auprès des com-
merçants du quartier. Evitez les petites
boîtes, préférez les cartons de boîtes de
conserves, ou d'eaux minérales par
exemple. Si vous le pouvez, procurez-
vous quelques grands cartons de récep-
teurs de télévision.
Le papier de soie, le papier kraft, le
carton ondulé, la mousse de plastique
protégeront les objets fragiles et les
verres.
Gardez d'avance tous les journaux et pa-
piers divers : vous comblerez les inter-
valles avec ces derniers.
Il vous faut enfin des housses en plas-
tique pour le transport des vêtements et
des matelas. Vous trouverez du plasti-
que au mètre, en 140, chez le marchand
de couleurs...
Par où commencer ? Vous allez vider
systématiquement chaque pièce, les unes
après les autres. N'oubliez pas, surtout,
d'indiquer le contenu sur chaque embal-
lage.
Prévoyez un carton spécial pou r les cro-
chets, les pitons de vos rideaux , les am-
poules, les lampes.
Quant aux vêtements, placez les man-
teaux et les pièces peu fragiles dans vos
malles, et attendez le dernier moment
pour plier les robes fragiles ou les ju-
pes plissées.

Les problèmes
de transport

Conseillez bien aux amis qui vous ai-
dent de manier les meubles avec précau-
tion et de descendre avec plus de pré-
cautions encore les escaliers quand ils
portent les grosses pièces, tels que les
bahuts et les frigidaires. Vous êtes en
effet seul responsable si vous détériorez
les murs, la cage d'escalier ou l'ascen-
seur. Le propriétaire (ou les coproprié-
taires) ont le droit de vous réclamer un
dédommagement. Il est bien évident
que tous ces risques sont exclus si vous
vous en remettez à une entreprise de dé-
ménagement.

Un œuf dans vos masqués de beauté
Parfait de forme, beau de couleur

avec ses teintes de pur ivoire ou
d'ambre blond, l'œuf qui abonde ces
temps-ci sur les marchés est le meil-
leur ami de la femme. Non seulement
à la cuisine où il entre dans la compo-
sition de nombreux mets, mais aussi
dans le cabinet de toilette car, à la fois
nourrissant par son jaune et astringent
par son blanc, il joue un rôle impor-
tant dans une foule de recettes faciles
à exécuter soi-même et tout aussi effi-
caces que celles des esthéticiennes.

N'est-U pas un produit naturel utilisé
dès la plus haute antiquité dans la fa-
brication de ces masques dont les fem-
mes semblent toujours avoir connu
l'emploi ? Ces masques que toutes cel-
les qui sont soucieuses de leur beauté
savent encore appliquer de temps en
temps car ils sont le traitement par
excellence pour le rajeunissement du
visage. Non seulement, en effet, ils
repassent la peau en atténuant rides et
plis, mais ils stimulent la circulation
dans les vaisseux sanguins qui se trou-
vent immédiatement sous l'épidémie et
lui font retrouver sa fraîcheur.

Un masque bien appliqué
Aussi, avant de connaître les diffé-

rents masques où l'œuf s'incorpore, est-
il indispensable d'apprendre la manière
d'appliquer le masque de beauté con-
fectionné à la maison. II peut vous
rendre de très grands services, à con-
dition évidemment de trouver l'heure
de tranquillité nécessaire à sa réalisa-
tion et à sa réussite. Mais vous ne me
ferez pas croire que vous n'y arriverez
pas en choisissant un moment où mari
et enfants sont absents et en vous con-
formant aux règles suivantes :

— Nettoyer très soigneusement la
peau à l'aide d'un lait de beauté pour
enlever toute trace de maquillage. Si
vous avez la peau très grasse, n'hésitez
pas à savonner votre visage avec un
savon acide, rincez avec soin à l'eau
claire adoucie de bicarbonate de soude,
essuyez avec une serviette-éponge
douce.
— Appliquer le masque sur tont le
visage sans oublier le cou mais en évi-
tant d'en mettre sur les paupières. Sur
celles-ci poser des compresses de coton
trempées dans de l'eau de rose, de
bleuet ou de camomille.
S'allonger à plat sur un lit, ce qui aura
pour effet d'effacer les rides et demeu-
rer allongée dans le noir pendant la
durée de l'application (20 à 30 min).

Un maquillage de Christian Dior

— Au bout de ce temps, enlever le
masque à l'aide d'un gant-éponge doux
trempé dans de l'eau tiède adoucie et
lotionner le visage avec de l'eau de
rose ou le tonique habituel.

L'œuf est l'agent, par excellence, du
rajeunissement obtenu par l'application
du masque, mais il s'agit de l'employer
à bon escient, c'est-à-dire suivant la
qualité de la peau : sèche on grasse,
elle sera bien entendu soignée diffé-
remment.

— MASQUE ADOUCISSANT
POUR PEAUX IRRITÉES :

Mélanger 90 g de farine d'orge, 35 g
de miel blanc et 1 blanc d'œuf battu,
recouvrir le visage de ce mélange avec
un pinceau plat, garder pendant 20 mi-
nutes, enlever à l'eau chaude.

— MASQUE POUR PEAUX
SÈCHES :

Délayer 1 jaune d'œuf avec une cuil-
lerée à soupe d'huile camphrée, éten-

dre sur l'epiderme comme précédem-
ment.

— MASQUE ANTIRIDES POUR
PEAU GRASSE :

Battre 1 blanc d'œuf en neige bien
ferme, le mélanger avec un verre à
madère de jus de fraises, procéder de
la même façon que pour les autres
masques.

— MASQUE RAFRAICHISSANT
CONVENANT A TOUS
LES GENRES DE PEAUX :

Mélanger 1 jaune d'œuf avec une
cuillerée à bouche de crème fraîche, en
badigeonner le visage et enlever à
l'eau tiède après l'avoir gardé une
demi-heure.

— MASQUE A LA TERRE
A FOULON :

Composer une bouillie de terre à
foulon et de blanc d'œuf, enduire le
visage de cette bouillie, enlever à l'eau
tiède additionnée de borate de soude
après une vingtaine de minutes (parfait
contre les rides).

— MASQUE NOURRISSANT
POUR PEAUX MIXTES :

Mélangez dans un bol 1 jaune d'œuf
avec 2 cuillerées è café d'huile
d'olive, ajoutez-y quelques gouttes de
jus de citron, remuez bien, appliquez
avec le bout des doigts, laissez sécher
2 ou 3 minutes et attendez un quart
d'heure pour l'enlever à l'eau fraîche
ou à peine tiédie.

S'il apporte une aide précieuse à la
beauté du teint, l'œuf est tout aussi
bienfaisant quand il s'agit des cheveux
et le shampooing à l'œuf , utilisé une
fois par mois, redonne le brillant de la
soie à la plus terne des chevelures.
Pour ce faire vous mélangerez 2 jaunes
d'œufs avec 1 cuillerée à soupe de
rhum et 1 demi-cuillerée à soupe
d'huile de ricin ; quand le tout est bien
amalgramé, frictionnez à fond le cuir
chevelu. Laissez de 8 à 10 minutes sur
la tête , rincez à l'eau légèrement
savonneuse (savon noir dans l'eau) et
répétez une deuxième fois l'opération,
rincez abondamment, vous serez éton-
née du résultat tant vos cheveux bril-
leront.

Œufs en nids
Pour 4 personnes : 4 œufs , 400 g de
céleri-rave, 200 g de langue fumée ,
un citron, du persil , de la mayon-
naise, du sel.
Faites cuire les œufs durs dans de
l'eau salée. Rafraîchissez-les. Pelez
le céleri, frottez-le au citron et tail-
lez-le en julienne. Coupez également
la langue en fines lanières. Disposez
le céleri-rave en forme de nids sur le
pla t de service. Ajoutez-y la langue
fumée et posez un œuf dur écalé au
centre et décorez avec du persil.

I Pour votre intérieur: des tapis d'Orient
Les habitations humaines tendent de

p lus en plus à exprimer la personnalité
de leurs occupants : les créations indivi-
duelles remplacent les installations en
série et les multiples matériaux existants
permettent de nouveaux aménagements
d 'intérieur. L'on peut enfin combiner les
éléments traditionnels de l'habitation
avec les meubles modernes.

Peu d'objets mobiliers se sont implan-
tés aussi profondément dans notre cul-
ture que les tapis d'Orient et cette ma-
nière de couvrir les sols ou de décorer
les murs connaît aujourd'hui un nouvel
apogée.

Les véritables tapis d'Orient donnent
presque à chaque espace une certaine
p rofondeur ; ils permettent d'accentuer
ou au contraire d' estomper les con-
trastes ; il in tensifient l'effet des meu-
bles. Il faut  naturellement que la
couleur et le motif s'accordent à l'ameu-
blement, mais il existe un très large
choix... Chaque contrée a pour ses tapis
des ornemen ts spéciaux et des combi-
naisons de couleurs qui remontent à des
millénaires. Ces traditions semblent être
liées à la mythologie, à l'apartenance
tribale et à la religion.

Les origines historiques de l'art du
tap is sont incertaines. Elles se trouvent
en Orient et sont bien antérieures à l 'ère
chrétienne. La Bible parle déjà des tapis
précieux du roi Salomon. Au Moyen
âge, les tapis d'Orient étaient un signe
d' aisance et ils ornaient les palais des
rois européens ; le tapis persan était
alors particulièrement recherché. Enfin ,
plus tard, lors de la montée économique
de la bourgeoisie, le tapis d'Orient f u t
très en vogue parmi les gens riches
d' une moindre noblesse. L'art du tapis
connut un apogée aux XVle et XVlle
siècles ; de merveilleux exemples nous
ont été transmis par les musées et les
collections privées.

Les tapis sont baptisés d'après leur
lieu d'origine. Ils sont le plus souvent
faits de poil de chameau ou de chèvre,
de laine de mouton, de soie ou de
coton. La matière première tradition-
nelle est cependant la laine qui est un
remarquable isolant thermique : les
nomades fabriquent des tap is pour se
protéger des changements de climat. Un
métier pliable primitif représente tout
l'équipement. Il est déplié sur le nou-
veau lieu de pâturage et la manufacture
du tap is déjà commencée ailleurs se
poursuit dans des conditions climatiques
différentes. La tension des f i ls  est ainsi
soumise à d'incessantes variations ; c'est
pourquoi les tap is des peup les nomades
tendent à être très irréguliers. La teinte
des tapis n'est pas non plus très homo-

gène, ce qui renforce d'ailleurs souvent
le jeu des couleurs et des formes.

Les peuples de paysans sédentaires
firent de la manufacture de tapis un
véritable artisanat. Les hommes partici-
pent au travail contrairemen t à ce qui se
passe chez les nomades pour qui cette
activité est exclusivement celle des f em-
mes et des enfants. Les métiers sont
fixes , d'où une plus grand régularité
dans le motif des tap is. Tandis que les
nomades choisissent librement les cou-
leurs et les dessins, les f a bricants séden-
taires travaillent d' ap rès des modèles
déterminés.

La valeur d'un tapis dépend de sa
rareté et du nombre de nœuds qu 'il con-
tient : plus les nœuds sont denses, plus
le tapis sera solide ; le dessin ressort
aussi plus nettement et les couleurs sont
p lus lumineuses. Un tap is d'Orient de
bonne qualité a de 2500 à 4500 nœuds
au décimètre carré et il existe des pièces
de grande valeur qui ont plus de 10.000
nœuds au décimètre carré. I l n 'est pas
rare qu 'un artisan aguerri fasse jusq u 'à
1000 nœuds à l'heure.

La coloration des fibre s est un art en
soi. On emploie aujourd'hui de plus en
plus des colorants artificiels, mais les
nomades continuent à utiliser des cou-
leurs naturelles qui donnem aux tapis
une intensité et une patin e incompara-
bles.

L'Orient s'industrialise maintenant
petit à petit. Le tapis devient ainsi de
plus en plus un article produit en série
dont la qualité peut baisser. Un art
populaire millénaire risque ainsi de se
perdre. Des laines importées, des fibres
filées à la machine et colorées artifi-
ciellement, des manufactures géantes
dans lesquelles l'ouvrier n'a plus de rela-
tions intimes avec l'objet qu 'il produit ,
sont autant de facteurs qui font  que les
beaux tap is sont de p lus en plus rares.
(C.P.S.)
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NETTOYAGE AVEC APPRÊT
(de loin le plus durable)

sans supplément chez

BASSIN 8 GOUTTES-D'OR 92
Saint-Biaise Grand-Rue 8.

Ĵ  « ÊTRE BIEN DANS SA PEAU » \
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FORMULE IDÉALE :
SAUNA + SOINS DE BEAUTÉ

Traitements scientifiques moderne»
par esthéticienne diplômée

SAUNA /Jyatlt^ BEAUTÉ

7\ CORTAILLOD-Tél. 42 16 35 J

CLINI QUE
Estée Lauder

Beauty - Emergency Masque
La première formule de masque dé-
clarée réellement efficace par les der-
matologues - conseils de Clinique. En
3 petites minutes, il donne à votre
teint éclat radieux et vitalité. S'utilise
différemment selon votre type de peau.
Son efficacité est fonction de la fidé-
lité avec laquelle vous observerez les
instructions du mode d'emploi.

KESJPT /FTFE
Rue de l'Hôpital 9 - NEUCHATEL

SÉMINAIRES DE YOGA
Au Parc Hôtel des Salines, à Bex (VD)
Au choix : du 4 mal au 12 mal - du
2 juin au 10 juin - du 15 septembre au
23 septembre 1973.
Cours de Hatha et Raja Yoga suivis de
1 heure de questions. Méditation cha-
que soir.
7 conférences sur la méditation, la
réincarnation, l'astrologie, le karma, les
différents yogas, etc.
Pour tous renseignements et inscrip-
tions : René Aubert, maître de Yoga ,
Dr en psychologie, Claire-Fontaine,
1891 Lavey-les-Bains. Tél. (025) 3 74 72.
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Ostojic revalorise grandement
la ligne d attaque lausannoise

j|| |jj  ̂ PETERS A ÉTÉ LE 
PREMIER À 

SE 
TROMPER

^̂ ^̂  SUR LE 
COMPTE 

DE L'AILIER YOUGOSLAVE

Certaines phrases sont malheureuses, bouffonnes sau-
vent, dans leurs effets rétroactifs avant le match Lau-
sanne - Young Boys, j'ai lu quelque part cette décla-
ration de l'entraîneur Peters : « Je pense que Boffi neu-
tralisera facilement Ostojic ». Propos présomptueux d'un
homme n'ayant probablement jamais vu Jouer l'ailler gau-
che et étant plus probablement encore demeuré ébloui
par l'effacement du grand Riva par l'ancien postier luga-
nais. II aurait pu s'exprimer différemment : « J'espère
que Boffi neutralisera Ostojic », par exemple. De toute
façon, l'adverbe facilement était malvenu, car je pense
qu'en sport rien n'est facile, surtout pas dans le football
de ligue A, où les joueurs affligés de déficiences techni-
ques, comblent ce défaut par d'autres moyens, souvent
peu avouables.

DEUX STYLES OPPOSÉS
II faut reconnaître que Boffi a connu mille maux face

à Ostojic et qu'il n'a pas été long à comprendre que ce
qui apparaissait facile à Peters ne correspondait en rien
avec la réalité, Ostojic et Riva n'ayant pas grand-chose
de commun. L'Italien aime marquer des buts ; c'est, du
reste, un mrqueur remarquable. II se déplace donc sou-
vent au milieu du terrain, cherchant l'appui d'un cama-
rade, mais entrant par nécessité et surtout bon vouloir,
dans une zone surpeuplée, Infestée de chausse-trapes. Il
saute haut, a l'instinct du but, ne recule devant aucune
cabriole, prêt qu'il est à tenter sa chance par une
« bicyclette », geste technique du désespéré.

Ostojic est autre chose ; une sorte de machine à cen-
tres.

Peut-être est-il traumatisé par les jérémiades des pleu-
reuses lausannoises se lamentant sur le sort pitoyable
du dénommé Muller, l'homme engagé « pour la mettre au
fond » et sur celui de Grahn, deux moineaux bec ouvert,
attendant la pitance. Donc, l'homme la « ramène », sans
chercher plus loin. II ne bouge guère de sa zone, recule
un peu pour recevoir le ballon, et vogue la galère I II
s'enfuit, guidé par la ligne de sciure. Son adversaire, il
le crochète une fois, deux fols, trois, s'il le faut, donne
l'impression d'en rajouter, tout en attendant l'arrivée des
grosses têtes, et pan I II centre dans des conditions
difficiles.

ÉQUIPE A PRENDRE AU SÉRIEUX
Ce jeu oblige son cerbère à ne pas le quitter des yeux

d'abord, mais surtout à rester cantonné dans un secteur
étroit. Pour le bonheur lausannois, donc le malheur
adverse, le côté droit des gens de Maurer agit souvent
de façon contraire, Cucinotta se mêlant volontiers aux
débats centraux. Les centres des deux pieds d'Ostojlc,
par ailleurs plus rapide qu'il n'y parait, obligent la
défense à une attention sans défaut, Muller comme
Grahn, n'étant pas les derniers venus. Avec sa m.uvci>«
ligne d'avants, Lausanne est à prendre au sérieux, car
Muller marquera aussi des buts et II étonnerait qu'Osto-
jic ne trouve pas le temps d'enfiler les siens.

A. EDELMANN-MONTY

Italie : tout peut encore arriver

LE PREMIER BUT. — Ce penalty de Pulici permet à Turin de marquer son premier but contre Juventus.
(Photo Keystone)

La défaite de Juventus na rien décidé...

Parlera-t-on , en Italie, de la vingtième
journée lors du décompte final ? C'est
possible mais, contrairement à d'aucuns,
nous n'accordons d'ores et déjà le « scu-
detto » à Milan.

Certes, Turin aura-t-il tenté l'impossi-
ble pour que cet honneur échappe à son
rival local mais il n'est pas certain que
Juventus, en perdant le derby du Pié-
mont ait, du même coup, vu disparaître
toutes ses chances de conserver le titre.
Tout au plus, cette journée marquant les
deux tiers du championnat aura-t-elle
redonné une bonne dose d'espoir à Inter
et à Lazio, qui se rapprochent à une
longueur seulement de Juventus. Or, si
l'on admet que les « blanc et noir »
n'ont pas dit leur dernier mot, on peut
en déduire également que les actuels
troisièmes demeurent dans une position
d'attente des plus favorables.

EXPLICATIONS
Que vous soyez partisans de Juventus

ou de Turin , vous n'aurez certainement
pas assisté au... même match. Les « ti-
fosi » du champion vous expliqueront
que leurs protégés peuvent faire valoir
plusieurs excuses : Causio fut expulsé
par l'arbitre et Turin dut avoir recours à
un penalty pour ouvrir la marque. Le
« supporter » du champion vous dira
encore que cette partie tombait comme
un cheveu sur la soupe, puisque située à
trois jours du match comptant pour la
coupe d'Europe des champions (ce soir
contre Ujpest). Certes, il s'agit là de cir-
constances atténuantes mais elles ne doi-
vent en rien ternir le succès de Turin,
qui s'est battu — parfois à la limite de
la régularité — pour s'imposer. Ainsi,
après un tour complet sans défaite,
Juventus a-t-il concédé son deuxième
revers de la saison, précisément contre
l'adversaire qui lui avait déjà ravi les
deux points au premier tour !

Pendant ce temps, Milan , bien que
toujours privé de son avant-centre Prati ,
n'a pas fait de quartier avec Vicence.
Cette nette victoire (3-0) est d'autant
plus significative qu'elle a été obtenue
chez le mal loti. Ce n'est que par un
petit but que Lazio et Inter ont fait
entendre raison à Ternana et Vérone,
respectivement. Si l'on précise que ce
dernier vit deux des tirs de ses atta-
quants renvoyés par la barre transversale
du but de Vieri par ailleurs bril lant, on
admettra que la fortune était plutôt du
côté des Milanais. Il est vrai que Lazio
dut , pour sa part, avoir recours à un
autobut pour ramener les deux points de
son déplacement en Ombrie. C'est pré-
cisément parce que la chance semble
accompagner ces deux formations que
nous hésitons à les éliminer de la course
au titre.

Par ailleurs, on constatera que le clas-

sement a subi une nette coupure.
Cagliari, huitième, possède une marge de
sécurité de trois points sur son suivant
immédiat, qui n'est autre que son adver-
saire de dimanche passé, Rome, lequel
attend depuis le début de l'année de
pouvoir offrir , à défaut d'une victoire,
au moins un but à ses partisans. A telle
enseigne que l'équipe de la capitale se
retrouve dans le groupe des huit équipes
parmi lesquelles il faut rechercher les
futurs relégués. Un peloton duquel vou-
drait bien s'échapper Sampdoria, comme
il en a affirmé son intention en allant à
Bergame. Sa première victoire de la sai-
son à l'extérieur... Consultez le classe-
ment et vous comprendrez l'importance
de ce succès d'autant plus bénéfique que
parmi les autres mal lotis, seuls Rome et
Palerme (match nul contre Bologne)
sont parvenus à sauver un point.

Ca

Possible combat entre Menétrey et Napoles
j |̂ " boxe '[ La décision appartiendrait au Français

Grenoble a pris une sérieuse option
pour l'organisation du championnat du
monde des poids welters, entre le Cu-
bain José Napoles, tenant du titre, el
le Français Roger Menétrey, champion
d'Europe.

La nouvelle a été confirmée par un
promoteur grenoblois, M. Georges C' a-
zeneuve, qui a assisté au dernier combat
du champion du monde, à Los-Angeles,
rencontre au cours de laquelle Napoles
« massacra » littéralement son adversaire,
qui resta inanimé pendant plusieurs mi-
nutes après avoir été mis k.o. au hui-
tième round. M. Cazeneuve a immédia-
tement approché le « manager » de Na-
poles et a obtenu de lui la signature
d'un contrat en bonne et due forme
pour la mise sur pied, à Grenoble, de
cette confrontation à l'échelon suprême.

MENÉTREY VOUDRA-T-IL ?
Le seul facteur qui puisse faire ca-

poter ce beau projet serait une éven-
tuelle dérobade du Français. Certes, Ro-
ger Menétrey n'a-t-il pas pour habitude
de refuser des adversaires, nj  de laisser
passer sa chance. Par ailleurs, il est
bourré d'ambition et il a grande confian-

ce en ses moyens physiques. Pourtant,
Menétrey est resté étrangement muet,
vis-à-vis des journalistes, lui qui est si
prolixe d'habitude, après la fracassante
défaite que Napoles a infligée à son ad-
versaire américain.

On en arrive donc à se demander si
le champion d'Europe va accepter le
principe de cette terrible confrontation
dans laquelle il ne fera, évidemment,
pas figure de favori, même sur son sol.

En fait, il ne manque plus que sa
signature pour que ce combat puisse

9 Le poids moyen colombien Rodrigo
Valdes a remporté sa treizième victoire
consécutive en triomphant du Porto-Ricain
José Rodriguez, par k.o. technique à la fin
du cinquième round. Valdes, invaincu de-
puis le début de 1970, a gagné son combat
d'une manière impressionnante.

® L'Allemand Rudiger Schmidtke, cham-
pion d'Europe des mi-lourds, a été autorisé
par l'E.B.U. à défendre son titre, par dé-
rogation spéciale, face au jeune espoir bri-
tannique John Conteh. Le vainqueur devra
rencontrer dans le délai fixé le Suisse Eric
Nussbaum, « CHALLENGER » officiel.

être officiellement conclu. A Grenoble,
l'optimisme est de rigueur. Dans les mi-
lieux pugilistiques, on est persuadé que
Roger Menétrey donnera son accord pour
ce match. Puisque sa route doit obliga-
toirement croiser celle de Napoles, au-
tant que ce soit sur ses terres qu'ail-
leurs, affirme-t-on. Si tel était le cas,
Menétrey annulerait son combat prévu
contre l'Américain Billy Backus (un des
rares vainqueurs de Napoles (prévu pour
le 9 avril, à Paris.

R. T.

Foreman en Europe
George Foreman, le nouveau champion du
monde des poids lourds, va faire une tour-
née européenne au mois de mars. Il arri-
vera à Londres le 12. Après plusieurs ex-
hibitions en Angleterre, George Foreman
s'embarquera pour le continent le 19 mars.
L'organisateur britannique Jack Solomons
a déclaré qu'il avait été c submergé > de
demandes venant de plusieurs pays d'Eu-
rope, concernant le champion du monde.
Au cours de ses sorties en public, a-t-il
encore indiqué, Foreman commentera lui-
même le film de son championnat du monde
contre Joe Frazier.

Une tactique trop défensive empêche
la France de briller face au Portugal

Samedi soir, le Parc des Princes s'était
mis à l'heure portugaise pour recevoir le
roi Eusebio et sa suite. Et, après la vic-
toire du Portugal sur la France (2-1), il
s'est bu plus de porto que de ballons de
rouge. Cependant, tout le monde avait
lieu d'être satisfait : les Portugais victo-
rieux, les Français courageux et parfois
brillants et , sur tout , les 46.000 specta-
teurs qui avaient assisté à un bon match.

QUELLE TACTIQUE !
Depuis qu 'il est à Marseille, Marius

Trésor n'a pas retrouvé sa grande forme.
C'est lui qui a fauché Abel, donnant à
Eusebio l'occasion de tirer et de mar-
quer (il n'en a jamais raté) un penalty.
C'est lui encore, qui, à quelques secon-
des de la fin, n'était pas « en couver-
ture », offrant à... Eusebio un deuxième
but facile à marquer. Georges Boulogne,
le sélectionneur, croyait pourtant avoir
trouvé la panacée avec ça « charnière
noire » Trésor Adams. Seul ce dernier a
dormi sur ses deux oreilles.

Mais le véritable chancre de l'équipe
de France c'est la tactique. Dépense
d'abord ! Et pourtant, les Français, lors
des rares moments où ils décidèrent de
se défouler en attaquant, présentèrent
une équipe qui n'aurait à rougir devant
personne. Et quel rythme ! Samedi, per-
sonne n'a respecté la limitation de vi-
tesse. Toutefois, Revelli et Moitor (au-
teur du but) ne pouvaient à eux deux
seuls forcer l'excellente défense (en li-
gne) portugaise.

Et les autres ? Derière ! Loin derrière.
Pourtant , les éventuels attaquants fran-
çais auraient eu du pain sur la planche.
Car, Lech et Bereta, les meilleurs du
match, avaient des balles a donner à
profusion. Hélas ! Devant, il n'y avait
personne. Michel et Mézy très offensifs
dans leur club , se tennaient le plus sou-
vent en deçà de la ligne médiane. Les
principes du « Catenaccio » ont franchi
les Alpes et se sont installés en France.
Définitivement ? Jean-Marie THEUBETA quand le Tour de l'Empire romain germanique ?

' <$&> cyg|is™e 1 Le « Giro » 1973 sera pour le moins spécial

Le 56me « giro » présentera , cette
année, un caractère pour le moins spé-
cial. Il partira , en effet , loin de ses fron-
tières, en Belgique , à Verviers et il ne
rentrera en Italie que le quatrième jour ,
par le tunnel du Mont-Blanc, après un
passage par l'Allemagne (Cologne), le
Luxembourg et la France (Strasbourg),
ainsi que la Suisse (Genève). Le « giro »
était déjà parti à deux reprises de
l'étranger, de la Principauté de Monaco
et de la République de Saint-Marin.

UN BONJOUR A L'EUROPE
Au cours de la présentation de

l'épreuve à Rome, comme à celle qui a
eu lieu à Genève, les organisateurs ont
précisé ainsi les particularités de leur
épreuve : à une époque ouverte à des
expériences nouvelles et courageuses —
quand les frontières considérées comme
l'expression d'un isolement jaloux de-
viennent de plus en plus fragiles — le
« Giro d'Italia » devient, lui aussi, euro-
péen. Le « Giro » désire apporter, sous
cette nouvelle forme, ses vœux joyeux et

sincères à tous les pays de la commu-
nauté, qui est désormais liée par une
histoire brève mais irréversible. Et il
veut surtout apporter son chaleureux
salut aux nombreux Italiens qui, en tra-
vaillant dans ces pays, donnent déjà un
sens concret à l'Europe commune.

Ce Tour d'Italie c édition » euro-
péenne comportera vingt étapes dont
une seule contre la montre, de 36 km, à
Forte dei Marmi, pour une distance to-
tale de 3777 km. Il traversera les prin-
cipales régions d'Italie avec une pointe
en Campanie, à Benevento.

MERCKX DÉCORÉ

Il s'annonce plus facile que celui de
l'an dernier, a déclaré Eddy Merckx,
mais c'est justement pour cela qu'il sera
plus difficile pour moi car le contrôle
de la course est toujours plus aisé dans
une épreuve dure, où les vainqueurs
possibles sont moins nombreux. Merckx
a assisté à la présentation de l'épreuve
dans le cache austère et sérieux du pa-
lais Chigi à Rome, en présence du pré-
dident du Conseil italien, M. Giulio An-
dreotti , qui lui a remis la croix d'officier
de l'ordre du mérite de la République
italienne !

C'EST BIEN NORMAL. — Honoré par le gouvernement italien,
Merckx, ici aux côtés de R. de Vlaeminck, ne pouvait pas refuser

de prendre part au « Giro».

£g£> curling

Bienne Touring
champion suisse senior
A Montana , le championnat suisse senior

de curling s'est terminé par la victoire de
Bienne Touring. Voici le classement final :

1. Bienne Touring (E. Fluckiger , T. Wid-
mer, P. Schaer , A. Witschger) 10-73-35. 2.
Genève A 8-61-32. 3. Olten 8-56-28. 4.
Schuls 6. 5. Zurich Blauweiss.

DU VENDREDI 18 MAI AU SAMEDI 9 JUIN
Vendredi 18 mai ! Prologue contre la

montre à Verviers.
Samedi 19 mai, première étape : Ver-

viers - Cologne (180 km).
Dimanche 20 mal, deuxième étape : Co-

logne - Luxembourg (194 km).
Lundi 21 mal, troisième étape : Luxem-

bourg - Strasbourg (213 km), puis trans-
fert à Genève.

Mardi 22 mal, quatrième étape : Genève -
Aosto (164 km).

Mercredi 23 mal i Jour de repos à Aoste.
Jeudi 24 mai, cinquième étape : Saint-

Vincent - Milan (150 km).
Vendredi 25 mal, sixième étape : Milan -

Lago d'Iseo (160 km).
Samedi 26 mai, septième étape : Lago

d'Iseo - Lido délie Nazioni (250 km).
Dimanche 27 mal, huitième étape : Lido

délie Nazioni - Monte - Carpegna (175 km).
Lundi 28 mal, neuvième étape : Monte-

Carpegna - Alba Adriatica (245 km).

Mardi 29 mal, dixième étape : Alba
Adriatica - Lanciano (170 km).

Mercredi 30 mai, onzième étape : Lan-
ciano - Benevento (220 km).

Jeudi 31 mal, douzième étape : Benevento
- Fiuggi Terme (215 km).

Vendredi 1er juin, treizième étape : Fiug-
gi Terme - Bolsena (220 km).

Samedi 2 juin , quatorzième étape : Bol-
sena - Florence (195 km).

Dimanche 3 juin , quinzième étape : Flo-
rence - Forte dei Marmi (150 km).

Lundi 4 juin, seizième étape : Forte dei
Marmi (course contre la montre indivi-
duelle).

Mardi 5 juin : Jour de repos à Forte
dei Marmi.

Mercredi 6 Juin , dix-septième étape :
Forte dei Marmi - Vérone (245 km).

Jeudi 7 juin, dix-huitième étape : Vérone -
Andalo (195 km).

Vendredi 8 juin, dix-neuvième étape :
Andalo - Auronzo (210 km).

Samedi 9 juin, vingtième étape : Auronzo
- Trieste (190 km).

Les cols
3me étape : Col de Averne (410 m).-

4me étape : Chamonix (1073 m), colle San
Carlo (1973 m).- 6me étape : colle del
Gallo (763 m), colle San Fermo (1067 m).-
8me étape i Valico del Barbotto (515 m),
Cantonieri di Corpegna (1007 m) Monte
Carpegna (1400 m).- lOme étape : Valico
délia Majelletta (1654 m).- 13me étape :
Poggio Nibbio (851 m).- Mme étape : Pian-
castagnaio (772 m).- 17me étape : Passo
délia Cisa (1041 m).- 18me étape : Monte-
Bondone (1631 m), Fai délia Paganel la
(998 m).- 19me étape : Passo di san Lugano
(1097 m), Passo di Vallès (2033 m), colle di
Santa Lucia (1475 m), passo Giau (Cima
Coppi , 2246 m), passo di Tre Croci
(1814 m).- 20me étape i Passo délia Mau-
ria (1295 m).

,<j3p athlétisme

Jules Ladoumegue
est mort

Dans la nuit de vendredi à samedi s'esl
éteint Jules Ladoumegue, l'une des plus
brillantes figures qu'ait connues l'athlétisme
français. Hospitalisé il y a une semaine,
Jules Ladoumegue avait vu son état
s'aggraver subitement jeudi.

Agé de 66 ans — il était né à Bordeaux
le 10 décembre 1906 — Jules Ladoumegue a
été l'un de ceux qui ont le plus illustré
l'athlétisme français. Sa foulée, très longue,
devint rapidement célèbre dans le monde
de l'athlétisme où U accumula les records.

Le «Verrou »
est-il belge?

A huit journées de la fin, les positions
se précisent... en queue du classement du
championnat de Belgique. Le point arra-
ché d'une façon surprenante par Union
Saint-Gilloise sur le terrain de Standard ,
de même que la victire de Saint-Trond
face à Crossing ont placé les deux der-
niers du groupe, Diest et Crossing, dans
une situation quasi désespérée. Cinq
points séparent, en effet, le quatorzième
des deux porteurs de la lanterne rouge.
L'écart semble bel est bien être décisif.

En tête, le FC Brugeois, tenu en échec
par son rival local, le CS Brugeois, n'a
cependant rien perd u de son avantage
sur Standard , puisque ce dernier a égale-
ment été contraint au partage. Avec ses
4 longueurs d'avance, le chef de file voit
ses chances d'enlever le titre grossir au
fil des rencontres. Il mériterait , d'ail-
leurs , la consécration pour avoir tenu le
premier rang depuis les toutes premières
journées.

« CATENACCIO »
Il est intéressant de noter, dans ce

championnat , l'efficacité des défenses.
Racing White (12 buts encaissés), Stan-
dard (15) et le FC Brugeois (19) ne se
sont pas inclinés une fois par match
(22), en moyenne ! Corolaire de cet
état de choses, les attaques sont c misé-
rables » : le chef de file, qui a les meil-
leurs avants, n'a réussi que 40 buts ;
Anderlecht le suit avec 39 réussites,
puis vient Racing White (32). Standard
n'a battu que 28 fois les gardiens adver-
ses.

Les Italiens n'ont rien à apprendre
aux Belges !

R. N.

Voici l'horaire des matches de la seizième
journée du championnat suisse de football ,
qui seront joués le prochain week-end :

Ligue nationale A : Winterthour - Saint-
Gall le samedi à 16 h 30, Fribourg - Grass-
hoppers et Young Boys - La Chaux-de-
Fonds le dimanche à 14 h 30, Lugano -
Granges et Zurich - Lausanne le dimanche
à 14 h 45, Servette - Bâle le dimanche à
15 h et Sion - Chiasso le dimanche à
15 h 30. Ligue nationale B : Bienne - Etoile
Carouge le samedi à 16 h, Young Fellows -
Chênois le dimanche à 13 h, Buochs -
Bellinzone le dimanche à 14 h 15, Vevey -
Lucerne, Bruhl - Martigny et Mendrisiostar
- Neuchâtel Xamax le dimanche à 14 h 30,
et Aarau - Wettingen le dimanche à 15 h.

Les matches renvoyés le week-end dernier ,
La Chaux-de-Fonds - Lugano , Saint-Gall -
Sion el Martigny - Buochs , seront joués du-
rant le week-end des 24 el 25 mars.

L'horaire du prochain
week-end en Suisse

Belgique
1. FC Brugeois 22 matches-33 points ;

2. Standard Liège 29 ; 3. Racing White
Bruxelles 28 ; 4. Anderlecht 27 ; 5. Meche-
len 26 ; 6. Beerschot 25 ; 7. Lierse 24 ; 8.
Anvers, Berchem, CS Brugeois et Liège 22 ;
12. Beringen 21 ; 13. Union Saint-Gilloise
16 ; 14. Saint-Trond 15 ; 15. Diest et Cros-
sing 10.

Italie
1. Milan 30 points ; 2. Juventus 28 ; 3.

Internazionale et Lazio Rome 27 ; 5.
Fiorentina 24 ; 6. Turin et Bologne 21 ;
8. Cagliari 20 ; 9. Rome et Naples 17 ; 11.
Vérone, Sampdoria Gênes et Atalanta Ber-
game 16 ; 14. Vicence 14 ; 15. Ternana et
Palerme 13.

Angleterre
I. Liverpool 32, 46 ; 2. Arsenal 33, 46 ; 3.

Leeds United 30, 42 ; 4. Ipswich Town 31,
40 ; 5. Newcastle United 32, 37 ; 6. Derby
County 33, 34 ; 7. Wolverhampton 30, 33 ;
8. West Ham United 32, 32 ; 9. Tttenham
Hotspur 30, 31; 10. Chelsea 30, 30; 1.
Coventry City 30, 30. 12. Manchester City
30, 30; 13. Southampton 31, 30 ; 14. Leices-
ter City 32, 27; 15. Everton 30, 26; 16.
Sheffield United 31, 25 ; 17. Stoke City 30,
24 ; 18. Birmingham 31, 24 ; 19. Manchester
United 31, 24 ; 20. Crystal Palace 29, 23 ;
21. Norwich City 30, 23 ; 22. West Brom-
wich Albion 30, 21.

"f/ÇL s classements



Associaifon économique de la Chaux-de-Fonds
engagerait

sténodactylographe
pouvant assumer avec amabilité le service du télé-
phone et exécuter divers travaux de bureau.
Semaine de 5 jou rs. Travail intéressant et varié.
Ambiance agréable. Entrée en service selon en-
tente.

Veuillez faire offres avec curriculum vitae sous
chiffres P 28-130161, à Publicitas,
2301 la Chaux-de-Fonds.

¦ 

Bureau de la ville cherche

une employée de bureau
de langue française avec connaissance de l'alle-
mand (oral) ou vice versa.

Semaine de 5 jours, climat de travail agréable.

Téléphoner au 24 63 63 (Interne 13) ou adresser
offres écrites à case postale 561, 2001 Neuchâtel.
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31 CE MY 1MEB 1
E.I MOT ! I

C'est le prix d'une

petite annonce au tarif (très) réduit qui m
£ vous facilife la vente et l'achat de tous objets , meubles, vêtements,

skis , chaussures, etc. (véhicules è moteur exceptés);

£ vous permet de trouver une chambre, un garage ou un appartement

£ vous aide à trouver une temme de ménage, une garde d'enfants , etc. ;

£ vous procure un emploi à plein temps ou à temps partiel.

(Annonces commerciales exclues)

engage tout de suite ou pour date à convenir

OUVRIERS HABILES
pour spécialisation sur machines modernes Indé-
pendantes (laminoirs et autres machines de préci-
sion).

1 RECTIEIEUR
pour département entretien, capable d'exécuter
d'autres travaux de mécanique.
Avantages sociaux, caisse de retraite , indemnités
de déplacements, places stables.

Prière d'écrire ou de téléphoner.

UNIVERSO S. A. No 30

cherche pour entrée immédiate ou à convenir i

mécaniciens de précision
pour la fine et moyenne mécanique

fraiseur expérimenté
manœuvres
S'adresser à UNIVERSO S.A. No 30
rue du Locle 30, 2300 la Chaux-de-Fonds.
Tél. (039) 26 06 06.

Nous cherchons! pour entrée immédiate
ou à convenir

employé de commerce
ayant le sens cJe l'organisation et une grande faci-
lité d'adaptation.

Notre futur collaborateur sera chargé de toutes les
tâches administratives en relation avec notre ser-
vice clientèle.

Nous offrons une place stable et bien rétribuée,
ambiance de travail agréable, semaine de 5 jours.

, . 
¦

. .
- ¦- ¦ 

. 
¦ ¦. 

¦ ¦

Faire offres, avec curriculum vitae, à la direction
de MOYARD S.A., ensemblier-décorateur,
Grand-Rue 85, 1110 Morges.

engage pour différentes succursales Â

SABLONS i T

PESEUX : I

COLOMBIER i I

une caissière X
LA TREILLE i +
un magasinier f
Prestations sociales d'une grande y

©

entreprise. Y

13me SALAIRE en 3 ans t
Faire offres à l'office du personnel,
Portes-Rouges 55, 2000 Neuchâtel. ?
Tél. (038) 25 37 21, interne 21.

»-»-»-»-»•????? »???«"?"»<>•>

SOCIÉTÉ SUISSE
spécialisée dans : L'ART - LA CULTURE - LES LOI-
SIRS cherche

2 OU 3 REPRÉSENTANTS (ES)
même multicartes, pour le canton de Neuchâtel.
Téléphoner au (021) 35 33 66 ou (021) 91 29 03, dès
19 heures.
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L'hôpital Pourtalès, à Neuchâtel,

cherche pour entrée immédiate ou date à convenir

une secrétaire médicale
Adresser offres détaillées, avec curriculum vitae,
prétentions de salaire et photo, au chef du per-
sonnel de l'hôpital Pourtalès, Maladiere 45,
2000 Neuchâtel.

c ^L'ASSOCIATION
DE REVISION DE BANQUES RÉGIONALES

ET CAISSES D'ÉPARGNE SUISSES
ZURICH

cherche pour son département romand à Zurich
une bonne

employée
pour dactylographier des rapports et exécuter divers

travaux de bureau.

Nous demandons : travail rapide et soigné

Nous offrons : ambiance de travail agréable
avantages sociaux d'une entre-
prise moderne
possibilité de parfaire les con-
naissances d'allemand.

Entrée immédiate ou à convenir.

Adresser offres manuscrites, avec curriculum vitae,
photo, certificats et prétentions de salaire, à
M. A. Corna, directeur de l'Association de Revision
de Banques Régionales et Caisses d'Epargne Suisses,

Borsenstrasse 21, 8001 Zurich.
Téléphone (01) 23 66 77.L J

La Fondation d'Ebauches S.A.

cherche

SECRETAIRE
habile sténodactylographe, de langue française. ! '

Entrée immédiate ou à convenir. !

Faire offres écrites, en Joignant curriculum vitae et
copies de certificats, à la Fondation d'Ebauches
S.A., case postale 1157, 2001 Neuchâtel, ou télé-
phoner au (038) 25 74 01, Interne 308.

BUFFET DU TRAM,
BOUDRY,
cherche une

sommelière
Entrée immédiate.
Bons gains.
Fermé le mardi.
Congé tous les soirs
dès 19 heures.
Tél. (038) 42 18 15.

B 

URGENT \Ê
On cherche fey

INSTRUMENTISTE i
Tél. (038) 24 7414. Jr s|

Restaurant Bagatelle, Neuchâtel,
cherche, pour entrée immédiate ,
un

SOMMELIER
Téléphoner ou se présenter dès
14 heures.
Tél. (038) 25 82 52.

s <̂ s «̂ FM rw J î FM
Hôtel du Cheval-
Blanc, Colombier ,
cherche

SOMMELIÈRE
ou EXTRA
Débutante acceptée.
Date d'entrée
à convenir.
Tél. 41 34 21.
r*si rw s î r̂ * r%  ̂s 4̂

Votre chemin
au succès

Grande entreprise internationale
offre à personnes dynamiques
une activité nouvelle avec possi-
bilités de gains très importants.

Les personnes Intéressées sont
priées de téléphoner le Jeudi
8 mars entre 10 et 16 h
au (038) 6311 42.

Les Restaurants Beaulac
Neuchâtel - Tél. (038) 24 42 42

cherchent, pour entrée immédiate
ou à convenir :

chef de rang
commis de cuisine
SOMMELIERS (ÈRES)

Nous vous prions de prendre ren-
dez-vous aux restaurants.

Nous cherchons pour entrée
immédiate ou à convenir

SERVEUSE-BARMAID
pour très Joli bar de la Riviera
vaudoise. Congé tous les lundis
et 3 jours un week-end sur deux.
Bon gain, nourrie, logée.
Tél. (021) 54 5711.

Nous cherchons, pour entrée im-
médiate ou date à convenir :

MODELEURS
pour fabrication de modèles ;

MENUISIERS
pour fabrication de coffrages ;

MANŒUVRE
avec permis de conduire .
Ateliers modernes, salaires élevés.
Faire offres à PERRETEN & FILS,
Longemalle 5, 1020 RENENS.
Tél. 34 31 00.

On cherche pour Neuchâtel

1 re coiffeuse
Possibilité avantageuse de parti-
cipation ou de reprise du com-
merce. Conditions et situation
intéressantes.
Adresser offres écrites à BG 617
au bureau du journal.

On demande :

dames de buffet
filles de buffet
sommelières

Débutantes acceptées.
Horaire de travail agréable, congé
le dimanche.
Téléphoner au 25 6615.

Un budget de publicité bien étu-
dié augmente le rendement de
votre propagande et vous éco-
nomise de l' argent Les 21 suc-

cursales et agences des

ANNONCES SUISSES S.A.
« ASSA »

réparties dans les villes de Suis-
se les plus importantes, sont à
votre disposition pour vous four-
nir tous renseignements et devis,
sans engagement de votre part et ]
sans frais. N'hésitez donc pas
à les consulter. Elles vous ré- j
pondront avec rapidité et com-

pétence I

Nous cherchons :

UN PATISSIER
éventuellement remplaçant pour le
mois d'avril.

UN AIDE DE
LABORATOIRE

pour divers travaux faciles.
Faire offres à :
pâtisserie - tea-room Walker,
Saint-Biaise.
Tél. 3316 55 ou 33 21 01, le soir.

Ecole de Lausanne
cherche

PROFESSEUR
de langue et littérature alle-
mandes.

Faire offres sous chiffres 6003,
Annonces Mosse S.A.,
1302 Vufflens-la-VIIle.

Important commerce de musique
de Lausanne cherche

BONNE VENDEUSE
DE DISQUES

avec connaissances des appareils
de radio.

Bon salaire.

Poste intéressant.

Ambiance agréable.

Faire offres manuscrites, avec
curriculum vitae, sous chiffres
PX 900734, à Publicitas,
1002 Lausanne.

Fabrique de cartonnages, Neuchâ-
tel, 17, Crêt-Taconnet, tél. (038)
25 32 81,
engage tout de suite ou pour date
à convenir

OUVRIÈRES
pour travaux d'atelier faciles et
propres.

Entreprise du bâtiment de Genève
cherche pour son département de
peinture un

TECHNICIEN
jeune et dynamique, au courant
des nouvelles techniques de la
branche, capable :

— d'établir des devis et des sou-
missions ;

— de mettre en route et de sur-
veiller des chantiers ;

— de faire des métrés et de
facturer les travaux terminés.

Ecvrire sous chiffres O 60529-18,
à Publicitas, 1211 Genève 3.

La librairie Reymond,
rue Saint-Honoré 5,
2001 Neuchâtel ,
cherche

UN(E) LIBRAIRE
possédant une formation de li-
brairie , ou une personne ayant
un goût très marqué pour le
livre. Place stable.
Se présenter au bureau ou écrire
à L. Reymond, Saint-Honoré 5,
2001 Neuchâtel.
Tél. (038) 25 44 66.

Nous cherchons
pour entrée
immédiate ,

téléphoniste
Appartement
de 3 pièces ,
mi-confort , au siège
de l' entreprise , mis
à disposition
pour ce travail.
Téléphoner
au (039) 22 44 00.

Importante maison
de la place cherche
pour entrée
immédiate ou date
à convenir

téléphoniste
et
aide
de bureau
Nous désirons
une personne
sachant bien la
dactylographie
et connaissant
si possible la frappe
de documents pour
offset et stencils.
Faire offres, aveo
curriculum vitae et
prétentions de
salaire,
à case postale 1172,
2001 Neuchâtel.

SPOT BAR AVENCHES
cherche pour le 15 mars ou date
à convenir

BARMAID
Salaire intéressant, horaire agréa-
ble. Débutante serait formée.
Tél. (037) 7521 13.

A toute demande
de renseignements ,
prière de loindre
un timbre pour la
réponse.

Feuille d'avli
de Neuchâtel

NOUS CHERCHONS

employée de maison
pour la vente et pour divers tra-
vaux de bureau ; dactylographie
désirée.

Maison René Jaggi,
horlogerie-bijouterie-optique,
Grand-Rue 1, 2520 la Neuveville.
Tél. (038) 51 38 38.

«SUray'bAl faQrl)*£SHfflBaUeà? JJK*aBfi

5 monteurs - électriciens
3 menuisiers
2 mécaniciens

Zis  
W M I r M L

P O M Y
C H I P S

cherche

UN CHAUFFEUR-VENDEUR
Etes-vous désireux de changer
de situation et de travailler dans
un service à la clientèle alimentaire ?
Avez-vous entre 20 et 30 ans ?
Etes-vous de nationalité suisse ?
Etes-vous domicilié
dans la région de Neuchâtel ?
Etes-vous honnête et travailleur ?

Dans ce cas, vous êtes notre homme.
NOUS VOUS OFFRONS EN ÉCHANGE
— un bon salaire
— un rayon établi
— une bonne mise au courant par nos soins
— conditions sociales d'une grande maison.

Si cette annonce correspond à votre idéal,
faites votre offre à :
Zweifel Pomy Chips S.A.,
case postale, 2088 Cressier.
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La Suisse sévèrement battue
En match d'entraînement à Bruxelles contre l'Union Saint-Gilloise

UNION SAINT-GILLOISE - SUISSE 3-0
U-l»

MARQUEURS s Maertens lOme ; Pools
83me ; Lots 87me.

UNION SAINT-GILLOISE ! Trappe-
niers ; Schraepeu, Poels, Verleysen, Rou-
fosse ; Lauwers, Maertens (Racing White),
Philippe ; Lots, van 1 iinist (Anderlecht) et
Teugels <Racing White).

SUISSE : Prosperi ; Valentini, Chapuisat,
Boffi, Ramseier ; Bigi Meyer, Kuhn,
Hasler ; Kudi Muller, Kunzli, Conrioley.

ARBITRE : M. Schaut (Belgique).
NOTES : Stade de parc de Dudcn , à

Bruxelles. 4000 spectateurs. Terrain alourdi
par la pluie. Match d'entraînement joué à
l'occasion du 75me anniversaire de l'Union
Saint-Gilloise. L'équipe helge était renforcée
pour l'occasion par Martens et Teugels
(Racing White) et van Himst (Anderlecht).
Plusieurs changments interviennent au
repos : La Suisse remplace Prosperi par
Deck, Boffi par Siegenthaler et Hasler par
Demarmels. Entrent pour les Belges : Bjerre
pour Martens, Levy pour van Himst et
Koens pour Teugels.

LA COMPLICITE DE BOFFI
C'est Maertens qui , le premier, se mit

en évidence en ouvrant la marque à la
lOme minute, après un « une-deux » avec
Lots et une malencontreuse déviation de
Boffi.
PLAISANT, MAIS TROP ÉTRIQUÉ

Le football pratiqué par les Suisses
était plaisant mais trop étriqué pour leur
permettre de prendre en défaut une
défense qui se regroupait rapidement. De
l'autre côté, les Belges misaient avant
tout sur la contre-attaque, cette tactique
étant facilitée par la précision des
ouvertures de van Himst et la rapidité
de l'ailier Teugels, pourtant bien
contrôlé par Valentini.

KUDI MULLER EN ÉVIDENCE
A la 19me minute, Kudi Muller, qui

avait été le plus remuant des attaquants
suisses en début de partie , sauvait son
camp devant Teugels. Il devait ensuite
se faire soigner sur la touche mais il
pouvait reprendre le match. Entre la
26me et la 29me minute, on notait deux
tirs de Maertens et de Philipp. Les
Suisses réagissaient par Muller et Hasler
mais le tir de ce dernier passait à côté.
La fin de la première mi-temps était
marquée par un nouveau duel épique
entre Valentini et Teugels et par un
coup de pied retourné de Kurzli qui lui
valait les applaudissements du public.

Au repos, les Belges menaient ainsi par
par 1-0.

RÉPLIQUE DES SUISSES
Au début de la deuxième mi-temps,

les Suisses prenaient un ascendant assez
net sur leurs adversaires, mais sans
grand résultat. Kunzli se signalai t par
un bon coup de tête à la 50me minute
mais, de l'autre côté, le Hollandais
Koens, entré en remplacement de son
coéquipier (du Racing White) Teugels,
faisait beaucoup mieux en laissant litté-

LE MILIEU DE TERRAIN. — La Suisse a surtout perdu cette rencontre
par le manque de rentabilité de son milieu de terrain. Les Belges

(maillots rayés) ont constamment dominé dans ce secteur.
(Téléphoto AP)

ralemcnt Ramseier sur place. Deck
pouvait cependant intervenir in extremis
et détourner son envoi en corner.

A la 63me minute, les Suisses répli-
quaient à une percée de Scbraepen par
un bon centre tir de Kunzli. Au fil des
minutes, les Suisses se montraient de
plus en plus pressants et le gardien
Trappeniers avait ainsi l'occasion de se
mettre en évidence.

En fin de rencontre, alors que l'on
pouvait songer à une égalisation
helvétique, l'arrière central Poels, monté
sur un coup de coin, portait la marque à
2-0 à la 83mc minute quatre minutes
plus tard, sur une transversale de Koens,
Lots devançait Valentini et Deck et
scellait le résultat final à 3-0.

TROP SÉVÈRE...
L'équipe suisse a subi une défaite

trop sévère dans son match d'entraî-
nement contre l'Union Saint-Gilloise, à
Bruxelles, elle a généralement dominé
tcrri torialement. Le jeu trop étriqué de ses
avants et les lacunes de sa défense l'ont
cependant privée d'un meilleur résultat.

Cette rencontre aura apporté des
éléments plutôt négatifs à Bruno Mi-
chaud, dont la défense, qui avait cra-
qué à Duesseldorf , n'a pas paru
beaucoup plus stable. Encaissé trois
buts contre un adversaire qui occupe
la treizième place du championnat de
Belgique, c'est trop même si cet adver-
saire se trouvait renforcé.

Chapuisat ne peut être tenu pour
responsable. Il a su tirer son épingle
du jeu. Mais le problème du « stop-

peur » n est pas résolu. Tant Boffi
que Siegenthaler n'ont pas donné
entrière satisfaction. Le néophyte
Valentini a faibli sur la fin mais il a
fait bonne impression dans l'ensem-
ble.

L'ABSENCE D'ODERMATT
Au centre du terrain, l'absence

d'Odermatt a été cruellement ressen-
tie. Personne n'a pu assurer la relève.
En attaque, Cornioley, autre néophy-
te, a souvent peiné contre des défen-
seurs expérimentes après Kudi Muller a
pris un départ sur les chapeaux de
roue, mais il a nettement ralenti son
action après la pause. Kunzli enfin a
fait preuve de générosité dans l'ef-
fort, comme à son habitude, mais sa
pointe de vitesse, émoussée, l'a empê-
ché de faire éventuellement pencher
la balance. U faut toutefois mention-
ner que la tâche des attaquants suis-
ses, assez mal soutenus par leurs
demis, a été particulièrement difficile
face à un adversaire qui a donné nne
véritable leçon de jeu collectif.

Juniors suisses
pour Leningrad

J/ , .;:¦, 
~~ ~ 

,
frs hockey sur glace

Vingt deux joueurs ont été retenus par la
ligue suisse de hockey sur glace en vue des
championnats d'Europe juniors du groupe
A, qui auront lieu du 19 au 28 mars à
Leningrad. Voici cette sélection :

Gardiens : Grubauer (Rotblau Berne),
Schlaefli (Yverdon) et Anken (Forward
Morges). — Défenseurs : Luethi , Meyer,
Lehmann (tous Langnau), Altorfe r (Zurich),
Kramer (Weinfelden), , Gmuender (Wil),
Clemenz (Viège) et Lentillon (Genève
Servette). — Attaquants : Bruguier (Villars
Champéry) , Berger , Wittwer et Horisberger
(tous Langnau), Blaser (Olten), Jeker
(Olten), Lindemann (Arosa) , Conte (Uzwil),
Mattli (Arosa), Neininger (Coire) et Laghi
(Olten).

La Chaux-de-Fonds gagne sans convaincre
YVERDON - LA CHAUX-DE-FONDS

1-3 (0-3)
MARQUEURS : Brossard lime ; Delavel-

lc 21me ; Serment 44me ; Kolly 78me.
YVERDON : Eigenher ; Nardel , Kolly,

Barraud , Morgenegg ; Zadel , Glauser ;
Dupraz , Schweizer, Péguiron , Aguilard.
Entraîneur : Hertig.

LA CHAUX-DE-FONDS : Forestier ;
Mérillat II, Boset, Jaquet , Schribertschnig ;
Mainka, Serment ; Brossard , Dclavelïe,
Lador , Zaugg. Entraîneur : Jiiger.

ARBITRE : M. Corminbœuf , de
Domdidier.

NOTES : Stade municipal d'Yverdon. 200
spectateurs. Plusieurs changements dans les
deux formations : Morisetti et Meyer entre
en lieu et place de Schweizer et Aguilar
chez les Yverdonnois ; alors que La Chaux-
de-Fonds remplace Mérillat II, Bosset et
Mainka par Veya, Bovet et Frische. Mainka
rentrera à nouveau dans le courant de la
seconde période à la place de Brossard.
Coups de coin : 3-9 (1-5).

EN MARGE D'UNE RÉHABILITATION...
La Chaux-de-Fonds venait à Yverdon ,

«ans aucun doute afin de se réhabiliter
moralement surtout, après sa surprenante
défaite de Nordstern , en match amical de
dimanche dernier. Les Vaudois devaient,
pour leur part , se persuader que leur piètre
performance du week-end passé , en cham-
pionnat, face à Fontainemelon, n 'était qu'un
incident.

Cette rencontre prenait donc une impor-
tance non dissimulée d'ailleurs pour les
entraîneurs Hertig et Jager.

Les Chaux-de-Fonniers firent illusion une

vingtaine de minutes. La balle circulant à
merveille et les attaques déferlant en
direction des buts vaudois. Puis, petit à
petit , Yverdon prit l'ascendan t sur La
Chaux-de-Fonds, qui finit par répliquer que
par des contres , dangereux certes par la
rapidité des avants neuchâtelois , lesquels se
montrèrent cependant incapables de
conclure leurs actions offensives.

Serment tenta de redonner un peu
d'allant à cette ligne d'attaque, mais en
vain, les Yverdonnois étaient, cette fois-ci ,
attentifs en défense.

Nouvelle déception donc des Chaux-de-
Fonniers , dont cette courte victoire n'a rien
d'enthousiasmant..

J.-C. G.

Départ en trombe du
«circuit

professionnel »

~̂Êf  ̂ athlétisme

Quelques grandes performances dont les 2
mètres 25 en hauteur de l'inattendu John
Radctich et l'enthousiasme de 10.400 specta-
teurs dans une ville de 45.000 habitants
seulement , permettent aux athlètes profes-
sionnels d'envisager l' avenir avec sérénité
après la première réunion organisée par
l'ITA (International Track Association)
samedi à Pocatello, dans l'Idaho.

Michael O'Hara , fondateur du groupe
professionnel qu 'il préside, avoue même
franchement qu'il n 'en attendait pas tant. II
avait présenté son premier « meeting » com-
me une « répétition générale » qui permet-
trait surtout d'à mettre à l'épreuve les instal-
lations appelées à être permanentes. Il crai-
gnait — et il ne le cachait pas — que la
médiocrité des résultats pour ces débuts
donne un coup de frein à son entreprise et
il était même allé jusqu 'à mettre la presse
en garde contre un jugement trop hâtif.

Le contraire s'est produit. Le circuit
professionnel , dont la prochaine étape sera
Albuquerque , le 23 mars , a pris un départ
en trombe qui a étonné les plus optimistes.

Olppic S! s installe SûIèIUî en tête
O-r- basketbaii Première ligue neuchâteloise

Les « vétérans » d Olympic II ont pris une
sérieuse option sur la victoire finale dans
un championnat où les autres formations
manquent d'ambition. Trois matches, trois
victoires pour les coéquipiers de Jacques
Forrer, dont une aux dépens d'Auvernier,
est lourde de conséquences pour les Per-
chettes. En même temps que s'en va l'espoir
d'un titre cantonal, l'équipe du président
Quilleret perd également sa troisième place
au profit de Fleurier qui revient en force.
Mal placés en début de championnat , les
Fleurisans ont montré leur savoir en hu-
miliant la lanterne rouge à l'extérieur. Les
Unionistes de Beau-Site vont vraisemblable-
ment retrouver la deuxième ligue après un
stage de deux ans en catégorie supérieure.
A un certain niveau de compétition , il n 'est
plus possible de faire surface avec une
c amicale >.

DERNIERS RÉSULTATS
Abeille I - Olympic II 37-52 ; Olympic II

- Union Neuchâtel I 87-44 ; Beau-Site -
Fleurier I 49-90 ; Auvernier I - Olympic II
50-56 ; Beau-Site - Abeille I 48-52.

CLASSEMENT
1. Olympic II 12 matches 22 points : 2.

Olvmpic I 10-18 ; 3. Fleurier 10-12 ; 4.
Auvernier 11-12; 5. Abeille I 11-10 ; 6.
Neuchâtel 50 10-8 ; 7. Union Neuchâtel I
10-6 ; 8. Neuchâtel-Sports II 11-6 ; 9. Beau-
Site Chx-de-Fds 11-2.

2ME LIGUE :
AUVERNIER III SANS RIVAL

Dans ce championnat qui se déroule sur
deux doubles tours, la troisième garniture
d'Auvernier n'a plus connu la défaite depuis
fin novembre. La netteté de ses derniers
résultats en fait un sérieux candidat à
l' ascension en Ire ligue. A l'autre bout ,
Abeille II n'a pas encore récolté le moindre
point et ne fait que de la pâle figuration.
En fin de compte, seul Union Neuchâtel II
peut encore battre le t leader » une fois, à
l'image de ce qui s'était passé au premier
tour.

RÉSULTATS
Union Neuchâtel II - Auvernier III 54-

59 ; Abeille II - Fleurier II 26-49 ; Auver-
nier II - Union Neuchâtel II 55-68 ; Fleu-
rier II - Auvernier III 47-69 ; Abeille II -
Auvernier I 40-43 ; Union Neuchâtel II -
Fleurier II 55-50 ; Abeille II - Union Neu-
châtel II 30-45 ; Auvernier III- - Auvernier
II 76-57 ; Abeille II - Auvernier II 44-72 ;
Fleurier I - Auvernier II 46-84.

CLASSEMENT
1. Auvernier III 10 matches 18 points ; 2.

Union Neuchâtel II 10-15 ; 3. Auvernier II
12-12 ; 4. Fleurier II 11-7 ; 5. Abeille II 10-
0.

A. Be

Une option pour
Borussia

Borussia Moenchengladbach , ancien
champion d'Allemagne, a pris une option
sur sa qualification aux demi-finales de la
coupe de l'UEFA en s'imposant par 2-1
(résultat acquis à la mi-temps) à Kaisers-
lautern. Ce match aller des quarts de finale
s'est joué devant 25.000 spectateurs (le
match retour aura lieu le 20 mars). Bien
que toujours privé de son meneur de jeu
Guenther Netzer, Borussia a confi rmé son
excellente forme actuelle en ne laissant
aucune chance à Kaiserslautern. Après avoir
ouvert la marque dès la 14me minute par
Danner , l'équipe de Moenchengladbach
concéda l'égalisation à la 22me minute (but
marqué par Toppmocller), mais elle réagit
immédiatement pour reprendre l' avantage
quatre minutes plus tard par Jensen. Sa
défense se montra par la suite
intransigeante.

Les résultats à l'étranger
Angleterre : première division : Chelsea -

Wolverhampton 0-2 ; Crystal Palace - Bir-
mingham City 0-0 ; Southampton - Man-
chester City 1-1.

Deux néophytes dans
la sélection

tchécoslovaque
L entraîneur national tchécoslovaque

Jaroslav Pinter a retenu deux néophytes
dans sa sélection pour le tournoi mondial
de Moscou. Il s'agit du défenseur Jaroslav
Vohralik et de l' attaquant Jiri Novak, qui
formera la première ligne avec ses équipiers
de Pardubice Martincc et Stastny. Les 21
joueurs retenus par Pinter sont les suivants :
gardiens : Holecck , Crha et Sakac ; défen-
seurs : Machac , Pospisil , Horesovsky, Bubla,
Vohralik et Kusela ; attaquants : Martinec,
Novak , Stastny, Klapac, Jaroslav Holik , Jiri
Holik , Kochta , Nedomansky et Palecek ;
remplaçants : Hlinka , Fard a et Ebermann.

Arredondo conserve
son titre

J|J| -: ¦¦ ¦ . boxe

Le Mexicain Ricardo Arredondo (23 ans)
a conservé son titre de champion du monde
des légers juniors (version WBC) en battant
aux points son « challenger », le Japonais
Yoshio Apollo. La décision a été rendue à
l'unanimité (70-68, 71-69 et 74-71). C'est la
75me victoire que remporte Arredondo qui ,
malgré son jeun e âge compte déjà 80
combats chez les professionnels.

Bien que vainqueur , le tenant du titre a
déçu ses partisans. Il avait éprouvé de la
peine à faire le poids. Il manqua de
mobilité et ne parvint jamais à placer un
coup décisif. Au onzième round , il était
encore mené aux points.

Leif Mortensen
vainqueur à

Aix-en-Provence

dm\ v; cyclisme

Le Danois Leif Mortensen a remporté, en
solitaire , le Grand prix d'Aix-en-Provence ,
qui réunissait une majorité de Français. U a
terminé avec deux minutes d'avance sur un
peloton compact.

CLASSEMENT
1. Leif Mortensen (Da) les 152 km en 4 h

02' ; 2. Jacques Esclassan (Fr) à 2'00" ; 3.
Bernard •Labourdelte (Fr) ; 4. Michel Cor-
roler (Fr) ; 5. Roger Rosiers (Be) ; 6.
Christian Raymond (Fr) ; 7. Robert Bouloux
(Fr) ; 8. Guy Sibille (Fr) puis le peloton,
dans le même temps.

Cevert « imite »
Stewart...

M« Ŝrt) automobilisme
._ 

¦¦¦¦¦ *  ̂ "̂ * _-—————

l.o Français François Cevert a été victime
d'un accident sur le circuit de Kyalami,
alors qu 'il effectuait des essais à bord de la
Tyrell Ford victorieuse du Grand prix
d'Afrique du Sud. L'accident s'est produit
à l'endroit même où Stewart avait été vic-
time d'un accident , vendredi dernier , à bord
d'une autre Tyrell.

Sortant à pleine vitesse du difficile virage
de « Crowthorne » la voiture de Cevert
toucha le rail de sécurité et elle fut
renvoyée sur la piste, sans trop de dégâts.
Le pilote est sorti indemne de l'accident. La
cause de l'accident semble être , comme
pour Stewart , une défaillance du système de
freinage.

Avant Chervet -
Contemori

Le Suisse Fritz Chervet, champion
d'Europe des poids mouche, sera la vedette
de la réunion qui aura lieu vendredi soir,
dans le manège de Mobilier. Chervet sera
opposé, en dix rounds, à l'ancien champion
d'Italie de la catégorie , Dino Contemori (25
ans). Deux autres combats professionnels
figurent au programme, ceux qui
opposeront les néo-professionnels suisses
José Haldi et Armin Rindlisbacher respec-
tivement aux Italiens Achille Fortuna et
Alfredo Rossi.

En vue de cette réunion , Fritz Chervet a
suivi un entraînement public, pour la
presse, mardi matin , à Montilier. A cette
occasion , son entraîneur Charly Buhler a
confirmé que le groupe de promoteurs
zuricois qui s'étaient déclarés intéressés à la
mise sur pied d' un championnat du monde
avaient renoncé à ce projet.

La passe de trois pour Silvio Munari
-g% billard - FINALE SUISSE (cadre II)

Nous vous avions laissé entendre qu 'il
y aurait du beau sport samedi et diman-
che passés à Neuchâtel. Eh bien oui ! Sil-
vio Munari a fait une passe de trois.
Champion suisse libre II le 27 février der-

EN ÉVIDENCE. — Le Chaux-de-
Fonnier Miserez a prouvé qu'il
n'y a pas d'âge pour s'exprimer...

(Avipress - Baillod)

nier à Lausanne, champion romand à Neu-
châtel il y a 15 jours , voici qu 'il enlève
brillamment la finale suisse au cadre II
ce dernier week-end et en réalisant à nou-
veau la meilleure série du ' tournoi avec
87 p. La meilleur e moyenne fut l'apa-
nage du Saint-Gallois Giger qui enlève la
2me place avec une moyenne générale de
11,67.

Et pour corser cette finale, le Chaux-
de-Fonnier Miserez à 72 ans se permet
d'enlever la 3me place en réalisant au
dernier match la meilleure moyenne par-
ticulière , avec 20,83. Chapeau bas à ce
digne vétérant du billard suisse.

Cette finale s'est déroulée devant de nom-
breux admirateurs et preuve en est qu 'elle
fut do très bonne qualité puisque la moyen-
ne générale du tournoi a été de 9,99.

Et maintenant , rendez-vous à samedi ,
avec cette fois-ci une rencontre par équipe
contre Bienne à Neuchâtel.

Tous les regards se fixent sur
Ajax Amsterdam-Bavern Munich

B a 1 les mairies aller des quarts
de finale des «nés d'Europe so louent ce soir

Tous les amateurs de football rê-
vaient de les voir se rencontrer en
finale, mais le tirage au sort en a dé-
cidé autrement et c'est en quart de fi-
nale de la coupe d'Europe des clubs
champions que vont s'affronter les deux
meilleures équipes de club actuelles,
Ajax Amsterdam et Bayern Munich.
Peut-être ne faut-il pas s'en plaindre,
car ainsi se dérouleront deux matches
au sommet, l'un mercredi à Amsterdam,
l'autre deux semaines plus tard, à Mu-
nich.

DES BLESSÉS
Ce sont donc les Hollandais qui re-

cevront tout d'abord leurs rivaux, dans
un stade olympique pris d'assaut par
70.000 spectateurs privilégiés. Des deux
côtés, les entraîneurs ont des problèmes.
Chez les Hollandais, satisfaits pourtant
de leur victoire sur Feyenoord samedi
en championnat, on est surtout inquiet
pour le rude défenseur Hulshoff , très
incertain, et pour la grande vedette
Johan Cruyff , touchée contre Feyenoord,
obligée même de quitter le terrain eu
cours de jeu , niais qui tiendra cepen-
dant sa place.

Chez les Allemands, la sérénité n'est
pas totale non plus en raison de la
blessure au tibia du meilleur marqueur
de buts européen, Gerd Muller. L'avant-
centre de l'équipe d'Allemagne se soigne
depuis trois semaines. Il jouera sans
aucun doute à Amsterdam où son ren-
dement risque, toutefois , de ne pas être
le meilleur.

PLÉIADE DE VEDETTES
Malgré ces quelques incertitudes, le

nîhtch reste l'un des plus passionnants
que le football européen ait offert ces
dernières années. D'un côté, Ajax, vain-
queur des deux dernières coupes d'Eu-
rope, pratique un jeu moderne où se
mêlent à la fois puissance, vitesse et
finesse, utilisées par quelques-uns des
meilleurs joueurs du monde dont , bien
sûr, Cruyff mais aussi Keizer, Muhren ,
Snurbier ou Stuy. De l'autre , le « chal-
lenger » Bayern, une équipe relativement
neuve qui n'a accédé à la première di-
vision allemande qu'en 1965. Mais, béné-
ficiant de l'expérience de la grande équi-
pe d'Allemagne, dont ils forment l'ossa-
ture, les joueurs bavarois ont déjà acquis
une maturité étonnante qui, alliée à
une remarquable organisation, permet à
ses vedettes de s'exprimer, notamment
le « libero de charme » Beckenbauer, le
« buteur » Gerd Muller, le défenseur
Breitner ou le gardien Maier.

Chacune des deux équipes a donc de
solides arguments à présenter et les deux
rencontres (aller et retour) risquent fort
d'être particulièrement serrées. Pourtant,
si les Hollandais veulent garder une
chance de remporter pour la troisième
fois consécutive la coupe d'Europe, ils
se doivent absolument de l'emporter
chez eux ce soir, et même de s'imposer
par une marge d'au moins deux buts.

LA « JTJVE » FAVORITE
Les trois autres matches aller des

quarts de finale de la coupe d'Europe
des champions ne manqueront pas, eux
non plus, d'intérêt. A Turin, Juventus
se trouve opposée à Ujpest Budapest
avec l'avantage de se trouver en plein
championnat, alors qne les Hongrois ont

QUI DÉCHANTERA ? — La question reste posée. Même si Gerd
Muller (à droite) et Cruyff, le fameux numéro 14 exultent, il y

en aura bien un des deux qui déchantera.
(A.S.L.)

repris le leur, après la pause d hiver,
dimanche dernier seulement. Bien que
battue dimanche dernier en champion-
nat par Turin, la « Juve » part large-
ment favorite. Ce n'est pas le cas de
Derby County, le champion d'Angleterre,
qui se déplace en Tchécoslovaquie pour
affronter Spartak Trnava. Les Tchécos-
lovaques, vainqueurs d'Anderlecht au
tour précédent, ont quelques sérieuses
références à faire valoir. Ils devraient
s'imposer, tout au moins à l'aller, face
ù une formation anglaise qui est sur-
tout redoutable devant son public (Ben-
fica, battu par 3-0 à Derby, est le
dernier ù en avoir fait l'expérience).

REAL EN FORME
Enfin, Real Madrid se rend à Odessa

pour eu découdre avec Dynamo Kiev.
En prévision de cette rencontre, les Ma-
drilènes avaient laissé au repos, diman-
che dernier, Amancio, Zoco, Velasquez
et Benito. Ça ne les a pas empêchés
de s'imposer à Grenade, signe qne leur
équipe est en forme. Real aura l'avan-
tage de se heurter à une équipe à court
de compétition , puisque le championnat
d'URSS 1973 n'a pas encore commencé.

Les équipes seront
les suivantes

Ajax Amsterdam : Stuy (1) - Krol (5),
Blankenburg (12), Holshoff (13),
Snurbier (3) - Haan (15), Neeskens (7),
Muhren (9) - Rep (16), Cruyff (14) et
Keizer (11).

Bayern Munich : Maier (1) - Hansen
(2), Beckenbauer (5), Schwaizenbeck (4),
Breitner (3) - Hoeness (10, Zobel (8) ,
roth (6) - Doernberger (7), Mueller (9)
et Hoffmann (11).

A la TV
Le match Ajax Amsterdam - Bayern

Munich sera retransmis en direct , ce
soir, par la Télévision romande. Début
de l'émission à 20 h 15. A 22 heures,
suite du programme comme prévu.

Le programme
de la soirée

COUPE DES CHAMPIONS
Ajax Amsterdam-Bayern Munich ,

Juventus Turin-Ujpest Budapest , Spartak
Trnava-Derby County, Dynamo Kiev-
Real Madrid.

VAINQUEURS DE COUPE
Schalke 04 - Sparta Prague, Hibernian

Edimbourg-Hajduk Split , Leeds United-
Rapid Bucarest , Spartak Moscou-Milan.

COUPE DE L'UEFA
OFK Belgrade-Twente Enschede,

Tottenham Hotspur-Vitoria Setubal ,
Liverpool-Dynamo Dresde, Kaiserslau-
tern-Borussia Mœnchenglabdach (s'est
joué mardi soir) . Dynamo Kiev-Real se
jouera à Odessa et Spartak Moscou-
Milan à Sotschi. Les matches retour
auront lieu le 21 mars.

Augmentation de salaire
pour les «pros» américains

La « National Basketbaii Association », la
plus ancienne des deux ligues professionnel-
les de basketbaii aux Etats-Unis , a décidé
de porter le salaire minimum annuel garanti
de tous ses joueurs en activité à 20.000 dol -
lars au lieu de 17.500.

Match international à Budapest : Hongrie
- Algérie 89-54 (35-35).

Grande première en
Alaska

Jggj!£^ÇÎ~îjJ SKl

Le slalom géant de Coupe du monde qui
se déroulera mercredi et jeudi à Alyeska
(Alaska) sera une véritable descente. Les
organisateurs annoncent , en effet , un par-
cours de 1585 m pour 853 m de dénivella-
tion (55 portes). Le mont Alyeska , situé à
70 km environ d'Anchorage , connaîtra ainsi
sa première course internationale de ski.

Langnau , qui avait pris la deuxième place
en 1970, 71 et 72, a remporté , sur sa pati-
noire , le championnat suisse des juniors
d'élite. C'est la deuxième fois que le club
de l'Emmental s'octroie ce titre, après 1966.

Résultats de la poule finale, qui réunissait
lies cinq champions de groupe :

Bienne - Langnau 2-7 ; Arosa - Forward
Morges 6-1 ; Kloten - Bienne 7-6 ; Langnau
- Arosa 9-3 ; Forward - Kloten 6-3 ; Arosa
- Bienne 5-2 ; Forward - Langnau 1-12 ;
Kloten - Arosa 3-4 ; Bienne - Forward 2-5 ;
Langnau - Kloten 8-2. Classement final : 1.
Langnau 4 matches , 8 points ; 2. Arosa 4-6 ;
3. Forward 4-4 ; 4. Kloten 4-2 ; 5. Bienne
(tenant du titre) 4-0.

Langnau champion
suisse junior

Le tour final du championnat de Promo-
tion aura lieu ce week-end à Bienne. II
opposera le SC Langnau (champion 1971 et
1972) à Davos (qui remplace Ambri),
Villars-Champéry et la Chaux-de-Fonds.

Voici les classements finals des quatre
groupes éliminatoires : groupe 1: 1. Ambri
10-18 ; 2. Davos 9-12 ; 3. Uzwil 10-8 ; 4.
Bâle 10-8 ; 5. Kusnacht 9-6 ; 6. Lugano 10-
6;  groupe 2: 1. Langnau 10-16 ; 2. Kloten
10-14 ; 3. Bienne 10-12 ; 4. Olten 10-10 ; 5.
Thoune 9-6 ; 6. CP Zurich 9-0 ; groupe 3 :
1. Villars-Champéry 10-15 ; 2. Genève-Ser-
vette 10-15 ; 3. Viège 10-14 ; 4. Sion 10-11 ;
5. Forward Morges 10-3 ; 6. Sierre 10-2.
Match d'appui ; Genève-Servette - Villars -
Champéry 2-2 ap. Prol. Villars-Champéry
champion de groupe au « goal average » ;
groupe 4: 1. La Chaux-de-Fonds 10-15 ; 2.
Lausanne 10-15 ; 3. Berne 10-12 ; 4.
Fribourg 10-12 ; 5. Fleurier 10-6 ; 6.
Neuchâtel 10-0. Match d'appui : La Chaux-
de-Fonds - Lausanne 7-2.

Martigny a un but
d'avance

A Martigny, en match aller de la finale
du championnat suisse de première ligue,
Martigny a battu Arosa par 6-5 (3-0 1-5 2-
0). Le match retour aura lieu vendredi soir
à Arosa. Le match d'appui éventuel sera
également joué à Arosa (samedi soir).

Tour final
du groupe de Promotion

à Bienne
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croisières CHANDRIS

13-27 avril 1973 j
Pâques en Terre Sainte
sur TSS REGINA MAGNA

Venise - Corfou - Le Pirée - Rhodes - \ \Limassol - Haifa - Katakolon - Venise
dès Fr. 1388.— 1

17-26 mai 1973 I
Le Périple ibérique

Sur TSS REGINA MAGNA
Gênes - Alicante - Gibraltar -

Lisbonne - Amsterdam
dès Fr.894 —

26 mai/18 août/1er septembre 1973
Croisières Baltiques

Sur TSS REGINA MAGNA
Amsterdam - Oslo - Gôteborg -
Stockholm - Helsinki - Visby -

Copenhague-Tilbury - Amsterdam
15 jours dès Fr.1546.—

14avril/12 mai/26 mai/9 juin/23 juin/
7 juillet/ 21 juillet/4 août/18 août 1973 i
Croisières 15 jours en Grèce

et Moyen Orient
Sur TSS REGINA PRIMA

dès Fr.1250— I
Excellentes correspondances par che- I j
mins de fer aux ports d'embarquement |
I avec réservation de places aller-retour, tj

| I Wagons-lits etcouchettes sur demande. I

U herman miller international collection
Charles Eames: Soft Pad Group
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FOR EYER
Contact-Club
vous propose ses contacts
internationaux.
Nom : 
Prénom : 
Adresse : 
Localité : 

Ecrire sous chiffres AS 82-7849,
Annonces Suisses S.A. « ASSA »,
1211 Genève 4.
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La grande réunion de boxe à ne pas manquer !

PALAIS DES SPORTS, MONTILIER (près de Morat)
Vendredi 9 mars, à 20 h 15:

march au sommet, poids mouche, sur 10 rounds

Fritz Chervet - Dino Contemori
champion d'Europe ex-champion d'Italie
et candidat au titre et vainqueur de Franco Sperati

de champion du monde

Autres grands combats professionnels :
poids welter sur 6 rounds
RINDLISBACHER (Suisse) - ROSSI (Italie)
HALDI (Sugiez, Suisse) - FORTUNA (Italie)
et plusieurs combats amateurs avec des boxeurs d'élite I

La location est ouverte chez t
Charly Buhler, Berne. Tél. (031) 22 35 82

Morat i Union de Banques Suisses. Tél. (037) 71 17 17
Fribourg . Wassmer - Sports. Tél. (037) 22 80 81
Neuchâtel i Muller - Sports. Tél. (038) 25 19 93

Prix des places assises i à partir de Fr. 10.— j chaises de
ring pour seulement i Fr. 40.—
Le stade entier vous offre une vue magnifique I
Sous le contrôle de la Fédération suisse de boxe.
Organisation i Athlétique • Boxe - Satus, Fribourg.

Boucherie-charcuterie
MARTIAL JUVET
2034 PESEUX

engage tout de suite ou pour
date à convenir

VENDEUSE
Prière de se présenter ou de pren-
dre rendez-vous par tél. au (038)
31 15 39.

Collégiale de Neuchâtel
Dimanche 11 mars 1973, à 20 h 30

Concert par le chœur

DA CAMERA
Dir. Philippe Huttenlocher
J.-S. Bach Cantate N° 4
A. Pflegger Passionsmusik
J.-S. Bach Actus Tragicus
Solistes, chœur et ensemble

instrumental
Prix des places : Fr. 6.—. Location à l'entrée.. Ouver-
ture des portes à 19 h 45. Réduction de Fr. 2.—
pour les coopérateurs Migros, les étudiants et les
apprentis. Ecole-club Migros, 11, rue de l'Hôpital.

ÉCOLE PÉDAGOGIQUE
SORIMONT

Jardinières d'enfants

Institutrices privées
Secrétariat, 6, rue Pury.

Tél. 24 77 60.

FABRIQUE
DE BRACELETS
CUIR
engage des ouvriers
qualifiés tels que

coupeurs
pareurs
maroqui-
niers
S'adresser à :
Multlculrs S.A.,
25, rue Richemont,

Genève.
Tél. (022) 31 49 60.

JARDINIÈRE
D'ENFANTS
cherchée pour
l'Italie.
Voyages, mer.
Tél. (021) 56 18 49.

Je cherche une

employée de bureau
connaissant la sténographie et la
dactylographie.
Travail varié et intéressant pour
personne intelligente, capable de
prendre des responsabilités.
Jean-Pierre Michaud,
avocat et notaire, Colombier.

| HAUTERIVE HOTEL

18 lits, tout confort , bain, téléphone.

BAR ouvert toute la journée.

APÉRITIF midi et soir.

Tél. 33 42 42. Réception et mariages.

M
L'annonce
reflet vivant du marché

Demandez
le Bulletin des places vacantes de
la Confédération, avec ses
nombreuses offres intéressantes!

L'Emploi
Kl , H

Pour obtenir un numéro à l'essai,
écrivez-nous ou téléphonez-nous!
OFFICE FÉDÉRAL DU PERSONNEL
Service de placement, 3003 Berne
Tél. 031/61 55 95

On cherche

SERVICEMAN
Tél. (038) 25 02 72, pour prendre
rendez-vous.

(gHHHHHHBra 
vous offre ses occasions expertisées H

%M£|; Renault 16 TS 1 972 bleue 54.000 km j

|WinS|H ZKo£f| \ VW 1300 1971 jaune 32.400 km i

BSjjlllJ Ë5\2î i BMW 2002 1968 blanche 66-°°° km
'
/"

' " ' i 
MfflÈ < Mazda 616 1972 bleue 5.600 km

^By| ! Datsun 1971 rouge 24.000 km

&\N|j2f ' Mazda 1800 1971 blanche 29.000 km

|̂ \̂ OM Hky ^̂ ^^H ¦ N°us vendons 3 MAZDA d'exposition à des prix
8r«"V IffW m^^M 

très 
intéressants :

%s*ÔfiË MAZDA 1600 SEDAN de Luxe
[AJ| y : y y i r y -y ; y  MAZDA 616 SNA de Luxe
m iffflfnffi™ Wïm W£!ÊÊÊ&i!&' MAZDA 1000 SEDAN SPC

A vendre

Ford Taunus
2000 XL,
Station-Wagon,
24.500 km ;

Fiat 124
spécial
30.000 km.
Reprise - Crédit.
Tél. (038) 33 18 67.

A VENDRE
pour raison de santé, bon

COMMERCE
DE MEUBLES

Mise au courant.
S'adresser sous chiffres Hl 578 au
bureau du journal.

Confiserie Vautravers, R. Nicole,
successeur,

cherche pour entrée immédiate,

UNE SERVEUSE
Tél. 25 17 70.

Peugeot 404
blanche, année 1969,
78.000 km,
en excellent état,
expertisée.
Tél. 24 04 70.

Particulier cherche

voiture
expertisée
petite ou moyenne
cylindrée,
en très bon état.
TJti Xi a» .'Tél. 24 46 64.

A vendre

NSU 1200
Modèle 1968,
eo.ooo km,
expertisée.
Fr. 3300.—.

Tél. (038) 63 14 66.

Particulier vend

OPEL 2200
1967, grise,
en bon état,
expertisée.
Très bonne
occasion.
Tél. 42 14 31.

A vendre :

FLORETT
RS, 5 vitesses,
4500 km,
à moitié prix ;

VW 1600
impeccable,
expertisée , 1900 fr.
Tél. 24 64 64,
Interne 29, aux
heures de bureau.

ÉÉÉ
FIAT
1100 D
1970
Limousine
4 portes,
5 places.
Expertisée.
Prix : 1900 fr.
Facilités de
paiement.

ff

A vendre
Citroën

Azam 5
modèle 1967 ;
110.000 km, 600 fr.
Tél. 51 32 90.

I

Avee '? Q)garantie V£y
roulez en foute
sécurité !

OPEL COMMODORE
GS AUTOMATIQUE

1971 - 4 portes - 18.000 km
blanche

OPEL RECORD
1969-4 portes - 50.472 km

bleu métallisé

OPEL MANTA
1972-2 portes - 9500 km - rouge

OPEL KADETT
1971 - 2 portes - 16.700 km

blanche

OPEL ASCONA 1600
1972-2  portes - 41.000 km - rouge

OPEL KADETT
1900 RALLYE

! 1970 - 2 portes - 38.000 km - gold

Tous véhicules
reconditionnés,

expertisés !
avec la GARANTIE Q\

I @ = 3 mois ou 6500 km |

^LfffffiW [ OPBL | ^̂ ÊWmW
^H»W* JP jfffafcw âJttSwQ. JBF

A vendre

Austin 850
année 1968, verte,
expertisée,
parfait état.
Prix 2600 fr. ;

Opel Kadett
1900
expertisée,
parfait état,
modèle 1970,
prix 7500 fr.
Garage Storrer,
Cornaux.
Tél. 47 15 56.

A vendre
Fiat 125
normal
modèle 1973,
très peu roulé,
prix avantageux ;

Alfa Romeo
1750, Berline
modèle 1968,
gris métallisé,
en très bon état,
prix 4800 fr.
MAX FLURY,
87, avenue
de Neuchâtel,
2024 Saint-Aubin.
Tél. 55 13 84.

A vendre

Triumph
TR 4 A
modèle 1967,
expertisée.

Garage du
Val-de-Ruz
Boudevilliers.
Tél. (038) 36 15 15.

Particulier vend

MOTEUR COMPLET
+ BOITE

Citroën 3 CV
Ami 6, 40.000 km.

Tél. (038) 47 15 18
(heures des repas).

Vente
achat

échange
Reprise au plut hltil prix du
Jour pour voitures muvtl de
louis» nurqutB

R 16 TS
1971, 35.000 km,
Fr. 8450.—
Alfa Romeo
1750, Berline, 1969,
Fr. 6800.—
Triumph GT 6
MK lll, 1972,
16.000 km,
Fr. 9800.—
2 Bulck
Skylark,
Fr. 3800.—
Cortina GT
1968, 4 portes,
Fr. 3800.—
Cortina 1300
1968,
Fr. 3600.—
Mlnl 1000
1968, ' \;y- K .
Fr. 38(Hk—
Mlnl 1000
1968,
Fr. 3400.—
Mlnl 1100
1966,
Fr. 2400.—
Fiat 850
Spécial, 20.000 km,
1972
Fr. 4800.—
Fiat 124
1968,
Fr. 2900.—
Fiat 2300 S
1964,
Fr. 1900.—
Peugeot 404
Impeccable,
Fr. 2900.—
VW 1600 TL
1967,
Fr. 3800.—
R 4 Break
moteur neuf,
Fr. 2900.—
Triumph Spitflre
MK lll,
Fr. 3900.—
Mercedes 190 SL
revisée,
Fr. 4800.—
Taunus 12 M
1966,
Fr. 1900.—
Taunus P lll
Impeccable,
Fr. 1900.—

Tél. 25 29 50.
Garage d* la Cuvait*
H. Bayard
Vauaeyon
Rue dea Tunnel» 8
2006 Neuchâtel
Tél. (038) 25 29 50 0



EcTplïïs grande capitale du monde
vue par le gros bout de la lorgnette
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La compagnie japonaise d'aviation « Japan Air Lines » a invité, l'an passé, diverses personnalités et la « Feuille d avis

de Neuchâtel - L'Express » à participer au vol inaugural de sa nouvelle ligne reliant Paris à Tokio par-dessus le pôle Nord.

Le hasard a voulu que Je sols désigné pour accomplir ce beau et long voyage à bord d'un « Boeing 747 » agrémenté par

le service parfait d'un souriant équipage de la « JAL ».
Mais l'escale dans la capitale japonaise ne dura, hélas ! que deux jours, ce qui me permit de ne découvrir qu une Infime

partie de la plus grande ville du monde. En outre, sans guide, ne sachant du japonais que le mélancolique « sayonnara »

(au revoir) de Sapporo, de surcroît fort peu sûr en anglais (ça ne m'aurait, d'ailleurs, pas servi à grand-chose), je fus

contraint de me débrouiller avec les moyens du bord, c'est-à-dire avec le système D.
En somme, j'ai visité Tokio comme une . souris découvrirait une cathédrale ! Mes Impressions risquent donc bien de ne

pas être celles d'un touriste rattaché à un voyage organisé et le lecteur ne doit guère s'attendre à ce que je m attarde au

Tokio des geishas et des cartes postales. Qu'il veuille bien m'en excuser, mais les faits sont tels...

A la descente de l'avion, je bénéficie heu-
reusement de, la gentillesse d'un jeune
Genevois établi à Tokio depuis plusieurs
années. II est venu accueillir un homme
d'affaires avec lequel j 'ai eu la chance de

lier connaissance au cours du voyage. Ce
compatriote est tout heureux de pouvoir me
rendre service et, me prenant à bord de sa
voiture avec mon compagnon de vol, il me
conduira à l'hôtel.

Course folle
Le voyage entre l'aéroport et le centre de
Tokio est déjà un dépaysement en soi. Les
voitures ont le volant à droite, ce qui

La traversée du pôle Nord dure de longues
minutes... même aveo le « Boeing » le plus
perfectionné. A un moment donné, on sur-
vole des montagnes de glace «'étendant à
l'infini.

signifie qu en principe, la circulation
devrait se faire à gauche. Mais on sait ce
que peuvent valoir certains principes I A
dire vrai, les conducteurs japonais condui-
sent un peu n'Importe comment. Ils sem-
blent avoir peu d'égards entre eux. J'ai
l'impression de participer à une folle et
dangereuse sarabande.

Sur cette autoroute à six pistes où règne
la fièvre de la vitesse et du dépassement ,
aucune file ne présente une « case » vide.
Si par hasard, il y en a une, II se trouve
Immédiatement une auto pour s'y précipi-
ter, parfois sans une once de prudence.
Pas de manifestation de mauvaise humeur,
cependant, sur cette voie fourmillante,
aucune marque d'irritation. Chacun parait
accepter cette libre façon de circuler, en
profite quand II le peut... ou perd l'avan-
tage lorsqu'un autre l'y force I

« II n* a guère que les Italiens, note notre
conducteur, qui puissent s'adapter sans
trop de peine à cette façon de piloter qui
ressemble, en fait, beaucoup à la leur. »
Les coups d'avertisseur mis à part, pour-
rais-Je ajouter, car le calme imperturbable
des Japonais est, à ce titre, particulière-
ment frappant.

Pollution
L'utilisation discrète du klaxon semble
d'ailleurs être, à première vue, l'unique
forme de lutte entreprise contre la pollution
par un peuple qui, jusqu'ici, ne s'est guère
inquiété de ce problème 1 La production
industrielle, premier souci des Japonais,
exhale en effet jusqu'au cœur de la capi-
tale les odeurs acres de ses rebuts, dans
une légère brume qui, au fil des heures,
rend l'atmosphère toujours plus trouble. Le
gouvernement et les grandes industries
n'ont encore rien entrepris de concret , à
ce jour, afin de replacer l'homme dans un
environnement acceptable. Dans le fol
effort consenti par toute la nation pour
rattraper les Etats-Unis, voire les battre en
certains domaines, l'homme a été négligé..
Rien ne le protège de ses excès.
A ce sujet, je ne vous cacherai pas l'éton-
nement qui fut le mien quand je vis les
autoroutes s'entrecroiser au-dessus des
rues, entre les maisons, engendrant ainsi
un bruit de fond pénible et d'autres nui-
sances encore bien plus graves, aussi bien
pour l'homme que pour la végétation. A
certains endroits, l'autoroute frôle les fa-
çades des maisons ! Cela me rappelle que
mon conducteur de la veille m'a affirmé —
et je le crois maintenant sans peine —
que chaque jour, en se rendant à son tra-
vail, il passe, par l'autoroute, à moins de
deux mètres de la fenêtre d'un dentiste
dont le cabinet se trouve au quatrième
étage. Et les autres exemples de cette
nature foisonnent. Quelle vie !
Avec ses treize millions d'âmes, Tokio est
la ville la plus peuplée de la planète. Au
vrai, elle ne donne pas l'impression de
compter autant d'habitants. Aucun gratte-
ciel (on craint les tremblements de terre)
ne frappe le regard, aucune bâtisse ne
dépasse la douzaine d'étages.
Où donc Tokio cache-t-il ses treize millions
d'humains ? Dans des maisonnettes d'un
ou deux étages, étroites, serrées les unes
contre les autres et s'étalant à l'infini. Et
l'on dirait un village paisible où les routes,
encombrées de chaque côté par les po-
teaux électriques venus apporter tardive-
ment le progrès, laissent à peine place à
l'auto. Dans ces vieux quartiers où la flâ-
nerie est encore de mise, le piéton reste
le roi et tout Incite à penser qu'il le sera
encore longtemps.
D'Ici, II suffit de lever un peu la tête pour
voir pointer « la » tour, un des rares vesti-

Image hélas ! fréquente à Tokio : l'autoroute
passant par-dessus une maison...

ges de l'Exposition universelle de 1960.
Ses constructeurs , faisant preuve, en
l'occurrence, d'une Imaqination débordan-
te, l'ont baptisée... Tour de Tokio. Cette
carcasse métallique de couleur orange se
hisse à 330 mètres , si bien qu'elle bat
largement la Tour Eiffel. L'ascenseur public
s'arrêtant, lui, à 250 mètres , le coup d'ceil
est saisissant, annonce le prospectus.
Hélas I le jour où je monte là-haut, le
temps est gris, et puis la brume...
Au pied de la tour, des magasins de sou-
venirs, comme vous l'imaginez. Ils sont en-
vahis d'écoliers et écolières de tous âges
et portant l'officiel uniforme bleu marine (au
Japon, les élèves des écoles portent tous
le même costume). Beaucoup d'entre eux
me dévisagent comme s'ils n'avaient jamais
vu un Blanc. Quelques filles, en se pous-
sant des coudes pour s'encourager, s'ap-
prochent de moi et me demandent un-
autographe. Elle sont si charmantes que je
ne peux les laisser sur leur faim. J'aurais
dû signer « Russi » ; de toute façon, elles
n'auront pas pu déchiffrer mes hiérogly-
phes l

Trois étages de circulation entre lea Immeubles I

Du côté du sport
Les magasins de souvenirs n'occupent pas
seuls le pied de la tour. On y trouve aussi
une immense salle de Jeux , plus précisé-
ment de « bowling ». Septante-hult pistes
réparties sur trois étages permettent à une
foule pressée de s'ébattre, voire de s'en-
traîner sérieusement, car le « bowling » est
l'un des sports les plus prisés au Japon. II
arrive fréquemment que la télévision trans-
mette en direct des phases du champion-
nat national, lequel passionne une bonne
partie de la population. Cette dernière,
dont les goûts ont été fortement « améri-
canisés », apprécie également beaucoup le
baseball et les sports motorisés. Au
nombre de ses installations sportives, Tokio
compte, d'ailleurs, un « motodrome », piste
ressemblant fort aux vélodromes de chez
nous et où les bruyants engins à deux
roues se livrent des luttes sans merci.
Ça doit sentir bon, au fond de cette en-
ceinte gazée I
J'aimerais assister à une partie de base-
ball, histoire de me divertir le dimanche
après-midi, car Tokio, à vrai dire, n'offre
guère d'intérêt au touriste. Les sites histo-
riques se situent ailleurs, bien loin, à des
centaines de kilomètres. Aussi , sans guide,
dois-je me rabattre sur le sport. II me plai-
rait de voir enfin un match de baseball, ce
jeu totalement inconnu chez nous. Je me
rends donc au « Meiji Shrine », que je
découvre après une bonne heure de mar-
che. C'est un parc Immense au milieu
duquel s'élève le Stade olympique, entouré
du stade de baseball, d'une vingtaine de
courts de tennis, d'un « bowling » (avec tri-

Vue partielle de Tokio avec un des très rares gratte-ciel de la capitale et le Jardin du Palais impérial

bunes réservées au public !) et d'autres
installations, pareilles à celles que nous
connaissons en Suisse. Les nombreuses
allées composées d'arbres biscornus, mai-
gres et à peine feuillus sont sillonnées par
des centaines d'enfants, qui, s'agitant sur
des vélos jaunes qu'ils ont empruntés, ten-
tent ' d'ébahir leurs parents. II règne dans
ce jardin Interdit aux véhicules à moteur
une atmosphère quasi familiale. C'est sans
doute là que l'ouvrier tokiote, è défaut de
pouvoir s'évader à la campagne, vient se
régénérer.
Et mon baseball ? II n'y en a pas cet
après-midi . A défaut de merle, je mangerai
de la grive... Je me rends donc au Stade
olympique où, semble-t-il , II doit se passer
quelque chose. Sans savoir ce que je vais
voir, j'achète un billet d'entrée (3 fr. 90
suisses) et je pénètre dans l'enceinte. O
stupeur. On s'apprête à jouer un match de
la première division nationale sur un ter-
rain qui se trouve dans un état déplorable.
Le sol est « labouré » sur les deux tiers de
sa surface et d'énormes flaques d'eau vien-
dront encore compliquer la tâche des
joueurs, car il a plu durant la nuit et le
matin. A vrai dire, en notre bon pays de
Neuchâtel, dans de semblables conditions,
on renverrait même un match de quatrième
ligue I

Surprises au Stade olympique
La rencontre que je puis suivre oppose
Tokio (en rouge et bleu) à Furukawa (tout
en blanc... du moins au début). Furukawa,
dont le gardien jouerait à peine dans notre
deuxième ligue, perdra par 4-1 au terme .
d'une confrontation valant celles de la
ligue A helvétique. Mais si l'acharnement
des 22 acteurs, les drlbles déroutants de
Tanabe (avant-centre de Tokio) et les spec-
taculaires glissades constituent un agréable
divertissement, les faits les plus insolites
se produisent dans le public. De composi-
tion héréroclite, bon enfant, il s'intéresse
beaucoup plus aux involontaires cabrioles
des joueurs et aux arrêts brusques du
ballon dans une flaque d'eau qu'au match
lui-même. L'évolution de la marque semble
le laisser totalement indifférent , si bien
qu'il applaudit toutes les actions dange-
reuses, de quel camp qu'elles proviennent. -

Cette impartialité est tellement évidente
que je dois attendre l'annonce, au tableau
lumineux, du premier but marqué pour
savoir laquelle des deux formations est
celle de Tokio. Avouez que nous sommes
encore loin d'une aussi remarquable abné-
gation en Europe !

II faut préciser, toutefois, que le football
est peu répandu au Japon ; il est donc loin
d'engendrer les passions que nous pou-
vons connaître ici. Bon nombre des quatre
ou cinq milles spectateurs « perdus » dans
le vaste Stade olympique ne sont donc
venus ici que dans l'espoir de passer un
agréable après-midi. A deux pas devant
moi. par exemple, une famille pique-nique l

C'est un Jeune couple avec trois enfants
âgés de quelques mois à cinq ans, peut-
être. En seconde mi-temps ce sera l'heure
du biberon, si bien que bébé aura sa bou-
teille. Spectacle imprévisible et touchant,
on en conviendra I

Le baseball tant attendu , je le verrai le
soir, sur une des... sept chaînes de télé-
vision que Je peux capter au poste de ma
chambre d'hôtel. C'est une déception ; je
n'y comprends rien et, de surcroît , toutes
les deux ou trois minutes, la retransmission
du match est Interrompue pour laisser
place à de la publicité. On est « Améri-
cain » ou on ne l'est pas. Le stade, con-
trairement à celui de l'après-midi, est
archicomble.

Ce groupe de petites écolières parfaitement
alignées attend l'arrivée de l'institutrice
pour traverser la route.

Dans le jardin du Palais impérial, les
arbres sont tous soutenus par de solides
tuteurs qui confèrent à cet endroit un
aspect plutôt insolite.

En promenade
Le matin, j étais aile faire une promenade
du côté du Palais impérial et dans le
moderne quartier des affaires , nommé
Ginza, où sont groupés pratiquement tous
les grands magasins et la majeure partie
des banques et autres bâtiments commer-
ciaux.

Le Palais impérial est un énorme bâtiment
de béton, formant une pyramide à la base
très large. Son sommet étant tronqué, le
palais rappelle les pagodes. Des casernes
et de vastes bâtiments administratifs entou-
rent le siège de l'empereur Hiro-lto. Une
grande cour asphaltée et un curieux parc
(les arbres, jeunes ou vieux, sont tenus
debout par des cotes) complètent ce
majestueux ensemble. Un détail amusant,
dans cet austère complexe : étant donné
qu'il pleut légèrement, les mitraillettes que
les gardes du palais portent sont... embal-
lées dans des sachets de matière plasti-
que I Ce n'est pas chez nous qu'on verrait
ça.
Plus loin, dans le quartier des affaires, les
«buildings » sont nombreux, mais il n'ont
pas partout la priorité. Ils côtoient encore
couramment les basses maisonnettes,
devant même, en certains endroits, faire un

surprenant •< crochet » pour respecter , sans
doute, les désirs d'un petit propriétaire peu
décidé à vendre son bien. Cela produit , je
vous le concède, un spectacle assez co-
casse.

SI Tokio donne l'impression de n'être pas
autant peuplé qu'il l'est , il le doit à son
étendue, certes, mais aussi pour une bonne
part à son métropolitain. Les Toklotes usent
volontiers de ce moyen de transport aussi
rapide que peu encombrant. D'une cons-
truction relativement récente, cette voie
souterraine est fort bien entretenue. Les
« catelles » crème donnent aux stations un
aspect de propreté et une luminosité
appréciables. Ce métro n'a, somme toute,
qu'un défaut : les directions étant peu clai-
rement indiquées, l'étranger qui use pour
la première fois de ce moyen de locomo-
tion ne sait guère dans quel sens il doit
partir ! II ne faut donc pas m'en vouloir si,
désireux de me rendre au port, je me suis
retrouvé... à quelques pas de mon hôtel.

Ainsi, vous parlerai-Je du port quand je
saurai circuler en métro et si je retourne
un jour à Tokio, chance qui n'est pas près
de m'échoir à nouveau.

Nourriture préoccupante

Il y a un aspect de ce voyage au bout du
monde que je n'ai pas encore abordé,

C'est pourtant celui qui m'a valu le plus de
préoccupations et de surprises ; je veux
parler de la nourriture. Les hôtels et autres
établissement publics servent de la cuisine
à la sauce américaine. Quand je dis « sau-
ce », J'exagère, car, en fait , il n'y en a
justement pas. Dans l'ensemble, les mets
manquent de goût mais on mange pour un
prix relativement modeste. Si vous ne
savez pas le japonais, évitez, toutefois,
d'abandonner les plats les plus courants. II
m'est arrivé une fols de m'écarter de
l'habitude. Au moment de la commande, on

m'a regardé aveo de gros yeux ronds
(avouez que, pour des Nippons, c'était
difficile), mais je ne saurais vous dire
quelle fut ma tête à moi à l'instant où je
m'aperçus que le saké était bouillant, ce
saké avec lequel je comptais faire descen-
dre un poisson farc i d'arêtes récalcitran-
tes. Or, j'avais commandé deux décis de
saké. C'était comme si, dans un restaurant
de chez nous, j'avais demandé qu'on
m'apporte une truite au bleu accompagnée
de deux décis de pomme chaude I Les
sommeliers pouvaient bien me regarder
d'un drôle d'air...
Quant à moi, je jurai qu'on ne m'y repren-
drait plus.

Je quitte Tokio' le lundi matin. Plus de
« Boeing » ; le voyage inaugural est ter-
miné ! C'est à bord d'un DC-8 que je vais
m'envoler pour l'Europe, avec des escales
de 24 heures à Hong-kong et à Bangkok.

Un dernier survol de la capitale nippone
me révèle le quartier Industriel, proche de
l'aéroport. Quel enchevêtrement de ferrail-
les, de fils électriques, de béton dominé
par des cheminées au garde-à-vous et cra-
chant leur fumée empoisonneuse. En som-
me, je ne suis pas mécontent de quitter
Tokio, bien que ses habitants m'aient paru
sympathiques. Des enfants, en quelque sor-

te : heureux d être au monde et d'y voir
(encore) clair.
Une chose m'a frappé dans ce peuple :
l'absence de vieillards. Je n'ai guère
croisé de personnes dépassant les cin-
quante ans ; en plus de deux jours, pour-
tant, j'ai rencontré des millions de
Toklotes. Faut-il en déduire que le Japo-
nais ne devient pas vieux ou qu'il se
« cloître » chez lui, à partir d'un certain
âge ? Le degré de pollution atteint dans la
capital incite à pencher plutôt pour la pre-
mière hypothèse, ce qui n'est, on en con-
viendra, guère réjouissant pour notre civi-
lisation toute sacrifiée au « progrès ».

Cet étrange Hong-kong
Quatre heures suffisent tout juste pour ral-
lier Hong-kong. L'aéroport de cette singu-
lière cité a la particularité de voir sa piste
aboutir... à la mer. L'atterrissage nécessite
donc de l'équipage des précautions supplé-
mentaires et une attention toute spéciale.
Le passager, lui, n'échappe pas à quelques
secondes d'une émotion compréhensible,
qui lui coupe le souffle. En l'occurrence , la
confiance au pilote est plus qu'un simple
mot.
II règne, à la sortie de l'avion, une cha-
leur accablante, ¦ humide. Cette surprise
passée, une autre m'attend : les premiers
immeubles locatifs de la ville se trouvent à
environ trois cents mètres de l'aéroport, en
ligne droite. Ce doit être agréable d'y
vivre I Leurs hautes et larges façades sont
en grande partie recouvertes d'une lingerie
multicolore que le vent marin agite fréné-
tiquement. Au premier abord, on pourrait
croire que Hong-kong a pavoisé pour l'arri-
vée d'un prince.
Derrière ces maisons surpeuplées, une
pauvreté et une saleté indescriptibles. Le
marché principal est révélateur de la petite
idée que la majorité des habitants de
Hong-kong se font de l'hygiène. Ici, mou-

ches et Insectes ont la partie belle I Je
ne ouis supporter longtemps les odeurs
nauséabondes s'exhalant de ce marché et,
en dépit de mon ardent désir d'en connaî-
tre les détails, je le traverse à grands pas,
en me faufilant à travers la foule grouil-
lante. Faut-il être dégoûté ou faut-il avoir
pitié ? Mais j'aboutis dans un autre enfer :
un bidonville, un « aguillage » invraisem-
blable de murs, de poutres, de pans de
toit. Ce quartier ressemble à un village
bombardé. Décidément...

A quelques kilomètres d'ici, ce sera tout
autre chose. La partie commerçante et tou-
ristique de Hong-kong offre, en effet, un
aspect plutôt jovial. Noyée dans une multi-
tude de drapeaux disparates (les ensei-
gnes), on dirait une bourgade «en go-

¦guette ». Dans les vitrines ouvertes, les éta-
lages désordonnés d'objets de toutes sor-
tes sont des plus tentants. Mais, se pro-
mener seul dans ces rues ne semble pas
souhaitable. J'en fais mol-même l'expé-
rience à deux reprises, en l'espace de
quelques heures seulement. Ce n'est pas
pour rien que les banques sont gardées
par des policiers armés de mitraillettes I

Bangkok à cent à l'heure...

Le grand Palais royal, à Bangkok.

Je rencontrerai les mêmes contrastes *le
lendemain, à Bangkok, encore que dans la
capitale thaïlandaise, la vie paraisse mieux
réglée. On y sent la poigne d'un gouver-
nement qui ne justifie en rien le splendide
« Monument à la démocratie » érigé au
centre d'une des plus belles places de la
ville. L'influence américaine y est égale-
ment très forte. Elle ne se traduit pas seu-
lement par les chasseurs à réaction sta-
tionnés sur l'aéroport , mais d'une façon
bien plus nette encore dans la publicité
« ornant », notamment , les cinémas : un
hommage constant à la violence.
En compagnie d'autres touristes, nous tra-
versons la ville «à, cent à l'heure ». Le
chauffeur du minibus ne doit pas supporter
la chaleur (36 degrés), encore bien plus
étouffante qu'à Hong-kong I

La misère et l'opulence défilent sans tran-
sition. Sans avertissement. Le contraste
entre les quartiers modernes et les rives
habitées des canaux est des plus cho-
quants. Par milliers , des miséreux vivent
dans des cahutes soutenues par des pilo-
tis. L'Européen n'y logerait pas ses pou-
les ! Ces taudis sont entourés d'une vase
puante dans laquelle les enfants barbotent
avec une tragique insouciance. Les
bambins plongent et replongent dans ce
« lisier » comme des salamandres dans un

puits mort» Et ils rient. Quelle écœurante
image... <* ,Mais ce n'est là qu'un petit reflet de la
pauvreté de la région. Les capitales, on le
sait, sont privilégiées, puisque ce sont
elles qui bénéficient du tourisme. De plus,
elles, constituent, en quelque sorte, une
carte de visite ; elles doivent donc être en
ordre, autant que possible. Je n'ai pas vu
ce qu'il y avait derrière Bangkok, mais il
m'est facile de l'imaginer...
Côtoyant cette misère effroyable, la ri-
chesse s'affiche sans pudeur et sous toutes
ses formes. Les 3 millions et demi d'habi-
tants (le dixième du pays) ont tout loisir
d'admirer palais, banques et « buildings ».
Les monuments artistiques, par contre,
sont plutôt rares. Les temples bouddhistes
retiennent donc l'attention. Ils sont la fierté
de Bangkok. Trois d'entre eux sont d'une
architecture singulièrement raffinée. L'art
thaï s'y exprime avec toute sa finesse,
même dans les œuvres les plus colossales,
lel ce Bouddha couché qui mesure une
cinquantaine de mètres de longueur et au
moins 10 de hauteur. Le temple qui le ren-
ferme fut construit après coup, en même
temps qu'un monastère entre les maisons
duquel pullulent vendeurs de souvenirs,
carrousels... et même des tire-pipes.
Allez chasser les vendeurs du temple !

François PAHUD

Le marché flottant de Bangkok, une des « attractions » de la capitale thaïlandaise.



FAN L 'EXPRESS FAN L 'EXPRESS

s ne nnn s§ *jt| iiiif i z
g d3.U(IO §

EXEMPLAIRES 
^

? iMlftlL ,̂ #pP%, E*3

 ̂
(Contrôlé par la 

société anonyme Ç/}
(O Recherches et études des moyens publicitaires* Zurich \j \

Commission romande Lausanne)

L'EXPRESS FAN L 'EXPRESS FAN

llll Notre Direction régionale de Neuchâtel cherche,
j i jH pour septembre 1973, un

I APPRENTI DE COftiMERCE
j j j H  ayant terminé l'école secondaire.

jj il ffi Durée de l'apprentissage ¦ 3 ans.

i||B Nous offrons t

|||B Une formation complète et approfondie par
ijj H stages dans nos différents services.
I L'hora ire individuel.

) \M Veuillez faire vos offres ou téléphoner à i

jjl f l Wlnterthur - Accidents, Direction régionale de Neuchâtel,
j j jH  M. E. Galland, chef du personnel, Saint-Honoré 2,

llll 2001 Neuchâtel, tél. (038) 25 78 21.

IBM VmTiiÉ ĥur

Employée de bureau
Jeune Suissesse allemande cher-
che, pour début juillet ou date à
convenir, place dans bureau ou
entreprise.
2 années d'école commerciale,
2 années de pratique dans la
comptabilité.
De préférence, dans département
comptabilité.
Faire offres à Monika Brack,
Postgarage, 4208 Nunnlngen.

lllllllllllllllillllllll
Jeune

agro-
mécanicien
cherche travaux
de tournage
et soudure
à domicile.
Tél. (038) 55 13 70,
après 18 h 30.

lllllllllllllllillllllll

Cadre
technico-commercial

technicien, 32 ans, langues : alle-
mand, anglais, français, expé-
riences en construction de ma-
chines, organisation, marketing,
actuellement chef d'achats et de
ventes pour éléments de cons-
truction, cherche place stable à
niveau supérieur, pour l'automne
1973, avec possibilités d'avance-
ment, région Neuchâtel.
Adresser offres écrites à HM 623
au bureau du Journal.

Jeune fille cherche, dans le can-
ton de Neuchâtel,

activité commerciale
intéressante et variée ;

déplacements
professionnels
souhaités

demandant Indépendance, organi-
sation et esprit d'initiative.
Possession des langues : alle-
mand, anglais et français, diplôme
de commerce.
Adresser offres écrites à KP 626
au bureau du Journal.

COMPTABLE
27 ans, diplôme de l'école de
commerce, pratique fiduciaire,
dont également dans la révision,
cherche place région Neuchâtel
(éventuellement avec possibilité
de s'initier à la comptabilité in-
dustrielle) pour date à convenir.
Adresser offres écrites à JO 625

' au bureau du journal.

I 

Cadre administratif et financier
de formation universitaire complète, 4 ans d'expé-
rlence dans les domaines de la gestion, de l'infor-
matlque, de l'organisation, de la comptabilité et de
la planification, dans une importante entreprise, ...

cherche
situation en rapport, dans entreprise même moyenne
ou petite, si possible région Littoral neuchâtelois.
Entrée à convenir.
Faire offre sous chiffres 28-20428, à PUBLICITAS S.A.,
1002 Lausanne.

Ingénieur civil
dipl. étranger
marié aveo Suissesse, 10 ans d'expérience
professionnelle, cherche emploi en Suisse.

Connaissance du français, de l'allemand et
de quatre langues slaves.
Bonnes notions d'anglais et d'Italien.

Faire offres sous chiffres P 28-460057, a
Publicités, 2301 la Chaux-de-Fonds.

Employé de commerce
libre tout de suite cherche emploi
è Neuchâtel ou aux environs.

Adresser offres écrites à GL 622
au bureau du Journal.

Jeune femme
cherche place de

vendeuse
dans boutique,
3 Jours par semaine.
Tél. (038) 33 54 92,
le matin.

CHAUFFEUR
catégorie D, 25 ans,
cherche place stable
pour juin.
Adresser offres
écrites à IN 624 au
bureau du Journal.

Pour notre centre international de télécommunications de Genève et nos
services de la sécurité aérienne de Genève-Cointrin, nous cherchons
plusieurs jeunes filles en vue de les former comme

télégraphistes / télexistes
Nous offrons une activité intéressante et variée, des conditions de tra-
vail avantageuses, toutes les prestations sociales, bonne rémunération.

Conditions d'engagement : Nationalité suisse
Age 16 à 22 ans
Bonne formation scolaire
Connaissances d'anglais

Durée de la formation : 1 année

Dates d'entrée : 1er mal 1973 et 3 septembre 1973

Vous obtiendrez une documentation complète et une formule d'inscrip-
i tion en vous adressant à

radiO-SUiSSe 83 télécommunications
sécurité aérienne
Division d'exploitation
Case postale, 3000 Berne 14
Tél. (031) 65 92 67, M. W. Gmûr

On cherche :

laveur-graisseur
manœuvre de garage

Tél. (038) 25 0272, pour prendre
rendez-vous.

Que vous soyez candidat - candidate, vos
chances sont égales pourvu que vos goûts,

| votre caractère ouvert et votre formation vous
permettent d'accéder au poste de

chef de rayon
pour la confection enfants (assortiment bou-
tique de luxe) dans la filiale de NEUCHATEL
d'une société qui contrôle de nombreux maga-
sins importants implantés dans diverses villes
suisses.

Ce chef de rayon doit être un bon gestionnaire (achats, taux de
marge, ventes, stocks, etc.).

De langue maternelle française, âgé de 25-30 ans, une certaine
connaissance de l'allemand lui rendra service.

II sera aussi, auprès de la direction, l'interprète des tendances de la
mode et des exigences de la clientèle qu'il doit être en mesure de
conseiller.

Nous marquons une certaine préférence pour la nationalité suisse,
sans exclure les intéressés étrangers (permis C) dont l'expérience et
le sens du contact personnel nous paraîtraient évidents.

Nous attendons soit vos offres écrites, soit votre appel téléphonique
pour vous fournir tous les renseignements que vous pourrez désirer
en mentionnant la référence 010-37.

topwork
topwork s.a. Recherches, Sélection cadres et personnel

Organisation de Conseils
15, rue Plerre-Fatlo
1204 Genève
Tél. (022) 35 5419

ĵ Ĥ BBB
Vous offre en tout temps la possibilité d'élargir vos connaissances

et d'obtenir des situations à responsabilités

MÉCANICIEN EN ÉTAPES
MÉCANICIEN DE PRÉCISION
MÉCANICIEN RÉGLEUR
En outre, nous offrons aux personnes désireuses de CHANGER
DE MÉTIER et douées d'une certaine habileté manuelle une
FORMATION RAPIDE pour la fonction de mécanicien régleur

de machines.
! i

Les candidats sont invités à soumettre leur offre ou à prendre
contact au service du personnel de l'entreprise.

Tél. (038) 53 33 33.

SONVAL S.A.
engagerait

mécanicien régleur de machines
ou personne ayant des connaissances de mécanique serait formée.

Machines à rouler Strausak, doubles et automatiques.
Travail très Intéressant avec responsabilité d'un groupe de machines.

Entrée immédiate ou date à convenir.

Faire offre ou se présenter à :

SONVAL S. A., Fabrique de pièces plvotées, 2615 Sonvilier.
Tél. (039) 41 1316, le soir tél. (039) 41 15 29.

FA/V -
Afin de coopérer,
avec notre équipe de correction de nuit,
à la confection de notre quotidien,
nous engageons tout de suite ou pour date à convenir

correcteur (trice)
I Nous désirons personne stable, en santé,

possédant de bonnes connaissances
de la langue française, habile
et aimant les responsabilités.

Travail : lecture des articles rédactionnels composés
sur nos TTS.

Traitement mensuel Intéressant à personne capable,
caisse de retraite.

Horaire : six soirs par semaine, du dimanche au samedi,
de 19 h à 1 h 30, soit 39 heures.

Veuillez adresser vos offres avec prétentions de salaire
et curriculum vitae, à la
direction technique de la Feuille d'avis de Neuchâtel,
rue Saint-Maurice 4, 2000 Neuchâtel.

k FA/V

Im 

MIKRON HAESLER

KJ||f9 Age : 22 à 30 ans.

&|S|sj Aide-comptable : caisse, perforation IBM,
iSIJjjËf dactylographie de statistiques.
IlÉfgfl Aide de bureau : dactylographie de comman-
_W____ des achats, statistiques, perforation IBM.

î^yBj Nous sommes une entreprise dynamique, affl-
|P$§| liée au groupe MIKRON, qui est synonyme
||y|s de haute précision et de technique avancée.

yfmm Nos machines-transferts répondent aux exi-
¦ê.,'̂ 5 9ences de branches les plus diverses (auto-
s8R|ja mobile, robinetterie , serrurerie , appareillage,
SjK|sl horlogerie, etc.).

$0§2pE Désirez-vous participer à l'évolution de notre
liÊÊjfè entreprise ? Vous pouvez, par votre sens des
|tvç|l| responsabilités, votre facilité dans les
ÊÎ OTBI contacts humains , et pour autant que vous j
jfêJÉjS aimiez travailler d' une manière indépendante,
!lSl8Ë trouver l'emploi qui vous donnera satisfaction. j

ŷ^É§ Veuillez téléphoner à notre chef du personnel,
ŜÉf 

M- J- Ch
enaux - ,él- (°38) 42 16 52, pour

ĵîsRel obtenir un 
rendez-vous.

MËM MIKRON HAESLER S.A.
jgggâj Fabrique de machines-transferts
3y£^ rue du 

Collège 73, 2017 Boudry. m

On cherche

VENDEUSE
Semaine de 5 jours.

Boulangerie Knecht,
place du Marché, Neuchâtel.
Tél. 251321.

SERVEUSE
est demandée tout de suite ou
pour date à convenir, au
Buffet de la Gare, Yverdon.

Tél. (024) 2 49 95.

Institution moderne, située dans
la région lémanique, s'occupant
d'enfants et d'adolescents infir-
mes moteurs cérébraux, cherche

ÉDUCATRICE
Nous offrons une atmosphère et
des conditions de travail agréa-
bles.

S'adresser à : Cité Radieuse,
1111 Echidens.
Tél. (021) 71 4711.

COMMUNE
DE SAINTE-CROIX
La Municipalité de Sainte-Croix met au
concours un poste

d'APPAREiLLEUR
pour les Services industriels.

Le certificat de capacité fédéral n'est
pas exigé s! le candidat possède une
formation équivalente.

Le cahier des charges et les conditions
de traitement peuvent être obtenus au
Greffe municipal, Sainte-Croix. Télé-
phone (024) 6 23 37.

Délai d'inscription : 26 mars 1973.

Les offres doivent être adressées à la
Municipalité.

La Municipalité



16.45 Le Jardin de Romarin

17.05 (C) La boîte
à surprises
— Les Aventures de Mumin
le Petit Glurp
Un film d'animation raconté
par Bernard Pichon
— Familles autour du monde
Aujourd'hui :
Famille de la Vallée (Colombie)
Commentaire : Georges Hardy
— Boîte aux lettres
Une émission préparée et
présentée par Rafel Carreras
physicien au CERN
— Docteur Dolittle
Le Phœnix de ces lieux

18.00 (C) Téléjournal
18.05 (C) La recette du chef

sur un plateau
de Jacques Montandon
Risotto au safran du Haut-Valais

18.30 (C) Sous la loupe
Le « Drapeau » olympique

19.00 Le premier Juré
(6me épisode)

19.15 (C) Un jour, une heure
19.40 (C) Téléjournal
20.00 (C) Un jour, une heure

20.30 (C) Les Nouvelles
Aventures de Vidocq
(2me épisode)
Scénario original, adaptation
et dialogues : Georges Neveux
Avec :
Claude Brasseur : Vidocq
Danièle Lebrun
Marc Dudicourt

21.25 (C) Dimensions
Revue de la science
Une émission de Pierre Barde
et Georges Kleinmann
Des monstres pour notre bien
(embryologie et tératologie)
Journaliste : Eric Lehmann

22.40 (C) Téléjournal

14.00 (C) Fièvre de Carnaval
18.15 Télévision culturelle

pour adultes
Bienvenue en Italie

18.45 (C) Fin de journée
18.50 (C) Téléjournal
19.00 (C) Notre chère maison

Série
19.30 (C) L'antenne
20.00 (C) Téléjournal
20.20 La Dynastie des Forsyte

21.10 (C) De première
main

22.00 (C) Téléjournal
22.10 (C) Fièvre de Carnaval

7.00 Elections législatives
Résultats

9.00 Fin
10.40 R.T.S. Promotion
11.00 Fin
12.30 Midi trente
13.00 24 heures sur la une
13.15 Treize heures magazine
13.30 Cours de la Bourse
14.05 R.T.S. Promotion

14.25 La Cité
de la peur
Film de Stancy Lanfield
Avec :
Dick Powell
Jane Gréer

15.55 Fin
16.50 Cyclisme

23me Paris-Nice
Saulieu - Châon-s/Saône
2me étape

17.30 Télévsion scolaire
18.30 Vivre au présent
18.50 Pour les petits...
19.00 Actualités régionales
19.25 Réponse à tout
19.45 24 heures sur la une
20.15 Les Messieurs de Saint-Roy

D'après Charles Exbrayat
4me épisode

20.50 L'Alphoméga
Scénario de Lazare Iglesis
(3me épisode)
Avec :
Henri Virlojeux
André Weber
Mise en scène : l'auteur

21.25 Spécial radio
Jacques Sallebert

21.30 Le temps de lire
22.20 Musique en 33 tours
22.50 24 heures dernière

17.15 (N) Télévision scolaire
19.00 (C) Actualités régionales
19.20 (C) Colorix

19.30 (C) Anna
et le roi
De Maurice Richlin
No 4 - Le mariage d'Anna
avec Yul Brynner
et Samantha Eggar
Mise en scène : William Wiard

20.00 (C) I.N.F. 2
20.35 (C) Le défi

Variétés avec
les Frères Rouland

21.15 (C) Actuel 2
22.15 (C) L'architecte et son temps
23.05 (C) I.N.F. 2 dernière

i»]i^i .H.ia
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Vols à skis
Suisse romande : 12 h 50

Claude Schauli commentera cette
spectaculaire compétition.

Photo TV romande

La boite
à surprises

12 MARS

Suisse romande : 17 h 05

Blanche Bcc-cn-Or et Gaspard CEil-
en-Coin, les deux inséparables et
inénarrables présentateurs de la
« Boîte à surprises ».

Photo TV romande

Le café , savez-vous d'où il
vient ? Comment est-il récolté et
dans quel pays ? Tous ces ren-
seignements, vous pourrez les
obtenir grâce à un f i lm docu-
mentaire présenté par Blanch e et
Gaspard. Ce f i lm de la série
« Familles autour du monde »
vous montrera comment une
famille récolte le café en
Colombie, pays qui comprend
de grandes surfaces réservées à
la culture du café. On le ra-
masse encore vert et on le fait
sécher au soleil. Mais l'émission
commencera par un dessin
animé racontan t l'histoire du
petit Glurp. C' est le nom d'un
animal un peu étrange. Com-
ment est-il ? C'est difficile de le
décrire , il a la form e d'un hip-
popotame, mais ce n'en est pas
un. Alors qu 'est-ce que c'est ?

De plus, Glurp a des ennemis
appelés des Blurps...

Un fait  certain maintenant
puisqu 'il s'agit du courrier de
M. Carreras. Il répondra à vos
nombreuses lettres.

En f in  d'émission, le « Doc-
teur Dolittle » nous emmènera
en Egypte , car il a l'intention de
retrouver le phénix, oiseau mer-
veilleux qui réapparaît tous les
cent ans.

Le Bourreau
du Nevada
Suisse romande : 20 h 40

Le shérif fédéra l Mac Kenzic
Bavard se rend à North Creek ,
où il compte retrouver lohny
Butterfield , un ancien militaire
qui s'est compromis dans une
affaire de hors-la-loi. Butterfield
est aujourd'hui poursuivi pour
agression et meurtre. Pour le
shérif, le temps presse : un seul
homme peut témoigner contre le
p résumé coupable , mais cet
homme, criminel lui aussi, va
être pendu incessamment. Le
shérif est donc résolu à retrou-
ver son homme dans les plus
brefs délais et, pour cela, il est
prêt à employer des moyens
radicaux. Il fai t halte à Fort-
Kenton, où celui qu'il recherche
a autrefois servi, et apprend
ainsi l'existence de Stella, une
jeune femme qui a connu autre-
fois  Butterf ield , et qui vil
aujourd'hui dans la misère.
Désirant obtenir son appui pour
retrouver le criminel, il lui pro-
pose cinq mille dollars...

Dans cette histoire de shérif
remplissant son devoir de
manière implacable jusqu 'au
moment où il découvre la cha-
leur humaine, on retrouve
Robert Tay lor fidèle à l'image
qu'il grava, f i lm après f i lm , dans
la mémoire des spectateurs : un
héros, peut-être un peu trop
conscient de l'être, mais héros
tout de même avec, en plus de
son style habituel, une épaisseur
psychologiqu e surprenante dans
un western.

La Cité de la peur
France I : 14 h 25

Un officier chargé d' enquêter
sur des vols d' or commis par
des bandits qui attaquent les
convois, découvre qu 'ils ont à
leur tête une charmante jeune
femme dont il a eu le plaisir de
faire la connaissance précédem-
ment. Au cours d'une bagarre,
elle se fait tuer en avouant son
amour au séduisant lieutenant...

IX
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10.15 (C) II Balcun tort
11.00 (C) Cures miracle

contre le tabac ?
11.30 Table ouverte
12.45 (C) Bulletin de nouvelles

et tèléjournal

12.50 (C) Vol à skis
En Eurovision d'Obersdorf (Ail.)

14.40 (C) Athlétisme
Championnats d'Europe

17.30 (C) Tél-hebdo
18.00 (C) Tèléjournal
18.05 Football
18.55 A la recherche d'une Eglise...
19.15 Horizons
19.40 (C) Téléjournal
19.55 (C) Elections françaises
20.05 (C) Les actualités sportives
20.35 (C) Elections françaises

20.40 Le Bourreau
du Nevada

22.05 (C) Elections françaises
22.35 Les Compagnons

de la Chanson
22.50 (C) Elections françaises
23.05 Jazz en Suisse
23.20 (C) Téléjournal
23.30 (C) Méditation

9.45 Un ora per vol
11.00 Télévision culturelle

pour adultes
11.30 Anglais
12.00 (C) Informations
12.05 (C) Championnats du monde

de ski volant
14.00 (C) Panorama de la semaine
14.30 (C) Intermède
15.00 (C) Voyage par eau vers

l'Afrique
16.00 (C) La Truite

de Franz Schubert
17.00 (C) La Suisse

pendant la guerre
17.50 (C) Informations
17.55 (C) Résultats sportifs
18.00 (C) Faits et opinions
18.55 (C) Fin de Journée
19.00 (C) Le sport en fin

de semaine
20.00 (C) Téléjournal
20.15 (C) Commentaires

sur les élections françaises

20.20 (C) Maigret
et sa grande affaire

21.45 (C) Téléjournal
21.55 (C) Elections législatives

françaises
VIII

8.55 Télé-matin
9.00 Tous en forme
9.15 A Bible ouverte
9.30 Traditions des chrétiens

orientaux
10.00 Présence protestante
10.30 Le jour du Seigneur
12.00 La séquence du spectateur
12.30 Le luron du dimanche
13.00 24 heures dimanche
13.15 Le luron du dimanche
13.45 Monsieur cinéma
14.30 Le sport en fête

14.10 Cavalcade Circus
par Jean Richard

18.00 Les musiciens du soir
18.30 24 heures sur la une
18.35 Le Jeune Fabre

No 6 - L'apprentissage
19.05 Sports dimanche
19.35 24 heures sur la une
19.55 Elections législatives

20.35 Elections
législatives
Programme spécial des résultats
du 2me tour

2.00 env. Fin

9.30 (N) R.T.S. Promotion
12.30 (C) A propos
13.00 (C) I.N.F. 2 dimanche
14.10 (C) Concert du dimanche

avec l'Orchestre philharmonique
de l'ORTF dirigé
par Paul Strauss
Soliste : Jean-Pierre Rampai,
flûtiste

14.50 Sur le territoire
des comanches

15.45 El Blanco
17.00 (C) On ne peut pas

tout savoir
17.30 (C) Télé-sports
19.15 (C) Les animaux du monde
19.45 (C) I.N.F. 2
20.15 (C) Variétés
20.30 (C) Elections législatives

20.35 (C) Brigade
antigangs

22.00 (C) I.N.F. 2 élections
22.15 (C) Variétés
22.30 (C) I.N.F. 2 élections
22.40 (C) Variétés
23.00 (C) I.N.F. 2 élections
23.10 (C) Variétés
23.30 (C) I.N.F. 2 élections
0.10 Fin
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13 MARS

LE DÉFROQUÉ
France II : 20 h 35

.lacunes Fabbrl, l'un des Interprètes
dn film proposé par « Les dossiers
de l'écran ». Archives FAN

Au printemps 1945, Gérard
Lacassagne, jeune off icier de la
lime DB est fai t  prisonnier lors
des ultimes offensives. A l'oflag
où il est conduit, il est accueilli
par Maurice Morand, un lieute-
nant de spahis qui vit à l 'écart
de ses compagnons.

Un dimanche matin l'aumô-
nier du camp s'effondre à bout
de force en célébrant la messe.
Morand , ancien prêtre défroqué ,
lui donne l'absolution.

Dès lors Gérard décide de se
faire prêtre. Libéré, il annonce
cette nouvelle à sa fa mille et à
sa fiancée. C'est Morand qui,
bien malgré lui a suscité cette
vocation.

Gérard entre au séminaire
malgré les vives protestations de
sa fiancée qui fai t  tout pour le
retenir près d'elle.

Gérard s'est f ixé une mission :
ramener Morand , brebis égarée,
au sein de l'Eglise.

Morand, retiré du monde, vit
alors une crise de la fo i , il est
assailli de doutes. Gérard, au
soir de son ordination, lui rend
visite et devine son combat inté-
rieur. Par manque de psycho-
logie, maladroitemen t il a f f i rme
sa victoire, Morand le chasse
avec violence, une bagarre
s'ensuit et Gérard blessé mor-
tellement meurt entre ses bras.

Morand revêt la soutane de sa
victime et va se livrer à la
police : « Je m'appelle Morand
et je suis prêtre catholique ». Il
avait retrouvé la paix. „

Les dossiers
de l'écran

Les Cinq
Dernières Minutes

10 MARS

Suisse romande : 20 h 30

Le commissaire Bourrel (Raymond
Souplex) va tâcher de découvrir
pourquoi Antoine Tergnier, nn
homme apparemment sans histoire ,
a été assassiné (Photo TV suisse)

La sortie d'un petit cimetière
de campagne. Antoine Tergnier,
qui semble très af fec té  par la
mort de sa fem me, que l'on
vient d'escorter jusq u'à sa sépul-
ture, est entouré de quelques
parents et amis dont Henri
Lachaux et Maurice Cadenet ,
ses associés dans l' usine de
jouets qu 'il dirige. Rentré chez
lui, Antoine Tergnier renvoie
Adrienne, la femme de ménage ,
et échange ses vêtements de
deuil pour un costume clair.

Un homme sans histoires qui
était, de l'avis de tous, un mo-
dèle de bonté et d 'indulgence.
Et c'est pourtant lui que l'on
retrouvera mort dans sa maison ,
tué de trois bailes de revolver.
Commence alors pour le com-
missaire Bourrel une enquête
difficile sur cet homme en appa-
rence irrép rochable...

Les Six Femmes
d'Henri VIII
France I : 20 h 30

1535 - Anne Bolcy n est reine
d 'Angleterre mais ne peut don-
ner à Henri un prince héritier.
Henri remarque Jane Seymour,
jeune fille timide et dévote , de
famille noble, et il ordonne
qu'elle vienne à la cour. Elle est
loyale à Henri mais aussi à
Anne. Elle refuse de considérer
que Marie, fi l le du prem ier ma-
riage du roi avec Catherine
d 'Aragon , est une bâtarde.

Pour délivrer Henri de sa pré-
sence Thomas Cromwell relève
des charges de trahison et
d'adultère contre Anne. Jane
quant à elle, s'occupe toujours
de Marie et du sort des moines
qu 'Henri a dépossédés.

VII
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CONNAISSANCE
14.30 Un regard sur le monde

Françoise Mallet-Joris
14.55 Document d'histoire

contemporaine
Les desseins de De Gaulle
et la mort de Kennedy

15.20 Fin
17.55 (C) Présentation

des programmes
18.00 (C) Tèléjournal
18.05 (C) Reflets

L'actualité artistique
en Suisse romande
Présentation : Gilbert Schnyder

18.30 (C) Le courrier romand
19.00 Le Premier Juré

(7me épisode)
Avec :
Michel Le Royer
Jean Claudio,
Olga Georges-Picot

19.15 (C) Un jour, une heure
Une émission d'actualités
du Département de l'information
19.40 (C) Téléjournal
20.00 (C) Un Jour, une heure

20.15 Desfins
Pietro Nenni
interviewé par Jean Dumur
Réalisation :
Jean-Claude Diserens

21.35 (C) Le Cheval de fer
6. Le Duc de fer
Avec Dale Robertson
et Garry Colline

22.30 A témoins
par Maro Schindler

22.45 (C) Téléjournal

9.10 Télévision scolaire
Heinrich Schliemann

9.50 Reprise
10.30 Nos hirondelles
11.10 Reprise
17.00 La maison des Jouets
17.30 Heinrich Schliemann
18.15 Hablamos espanol
18.45 (C) Fin de journée
18.50 (C) Téléjournal
19.00 (C) Dick + Doof
19.30 (C) L'antenne
20.00 (C) Téléjournal
20.20 Reportage de Berne

20.25 (C) Pour la ville
et la campagne
Emission populaire

21.20 Sport 73
22.05 (C) Téléjournal
22.15 Les Aventures de John Kiing

Série

12.30 Midi trente
13.00 24 heures sur la une
13.30 Cours de la Bourse
13.45 Je voudrais savoir
13.55 Fin
15.15 R.T.S. Promotion

16.45 Cyclisme
23me Paris - Nice
3me étape

17.30 R.T.S. Promotion
18.30 Vivre au présent
18.50 Pour les petits...
19.00 Actualités régionales
19.25 Réponse à tout

Jeux d'Henri Kubnlck
19.45 24 heures sur la une
20.15 Les Messieurs de Saint-Roy

de Charles Exbrayat
5me épisode
Mise en scène : Pierre Goûtas

20.30 Les sans-studio
avec les Frères Ennemis

21.30 L'exploit
Emission de Jacques Goddet
présentée par
Patrick Chappuis

22.30 Point chaud
avec Albert Raisner

23.00 24 heures dernière

13.30 (N) R.T.S. Promotion
14.30 (C) Aujourd'hui, Madame

15.10 (C) Les Assassins
du dimanche
Film d'Alex Joffre
avec Barbara Laage,
Dominique Wilms, Paul Frankeur,
Rosy Varie

17.00 Fin
18.00 (N) Cours du Conservatoire

national des arts et métiers
19.00 (C) Actualités régionales
19.20 (C) Colorix
19.30 (C) Des chiffres et des lettres

a) Le compte est bon
b) Le mot le plus long

20.00 (C) I.N.F. 2

20.35 (C) Les dossiers
de l'écran
présentés par Alain Jérôme

Le Défroqué
Film de Léo Jolnnon

Avec :
Pierre Fresnay, Pierre Trabaud
Nicole Stéphane

(C) Débat
23.30 (C) I.N.F. 2 dernière

11.30 (C) Vol à skis
14.30 Un'ora per vol

A LA CARTE
les émissions que
vous n'avez pu suivre

15.45 (C) Carnaval de Bellinzone
Commentaire : Yette Perrin

16.30 (C) Le Ciseau et la main
Les sculpteurs de Carrare
Fin des émissions A la carte

17.10 Le Jardin de Romarin
17.30 (C) Pop hot
18.00 (C) Téléjournal
18.05 (C) Samedi-Jeunesse

Studio 13-17
19.00 Deux minutes...
19.05 Affaires publiques

Meyrin, une cité pas
comme les autres

19.40 (C) Téléjournal
19.55 (C) Loterie suisse à numéros
20.05 A vos lettres

20.50 Les Cinq
Dernières Minutes
Les yeux de la tête
Avec : Raymond Souplex :
le commissaire Bourrel
Jean Daurand :
L'inspecteur Dupuis
André Valmy, Alain Nobis

22.10 (C) Les oiseaux de nuit
23.40 (C) Téléjournal

9.00 Culture télévisée pour adultes
9.30 Biologie

10.00 Mathématiques
10.30 Introduction à l'électronique
11.00 Physique
11.30 Histoire
12.00 (C) Hablamos espanol
12.30 Championnats du monde

de ski volant
14.15 Bienvenue en Italie
14.45 Introduction à l'électronique
15.55 (C) Pop scène
16.40 (C) TV-Junior
17.30 Lassie
17.55 Magazine privé
18.40 (C) Fin de journée
18.50 (C) Téléjournal
19.00 (C) Wooblnda
19.30 (C) Lolek et Bolek
19.40 Message dominical
19.55 (C) Loterie suisse à numéros
20.00 (C) Téléjournal

20.20 (C) Im Ballhaus
wird geschwoft

21.50 (C) Téléjournal
22.00 Le musée du crime
23.15 (C) Bulletin sportif

9.00 R.T.S. Promotion
11.30 Fin
12.30 Midi trente
13.00 24 heures sur la une
13.35 Magazines régionaux
14.00 R.T.S. Promotion
15.00 Loisirs... Loisirs...

Jeunesse - Sport - Spectacle

18.20 La Porteuse
de pain
d'après Xavier de Montépin
5me épisode
avec Martine Sarcey (Lucie)

18.50 Pour les petits...
19.00 Actualités régionales
19.25 Guitares... Guitares...
19.45 24 heures sur la une
20.15 Le calendrier de l'histoire

avec André Castelot

20.30 Les Six Femmes
d'Henry VIII
No 3
Jane Seymour
avec Anne Stallybrass et
Keith Mitchell

22.00 Night-club
22.55 Athlétisme
23.30 24 heures dernières

13.35 (C) Magazines régionaux
14.20 (C) Aujourd'hui, Madame
15.05 (C) Le Saint

de Leslie Charteris
No 12 - Le fugitif

15.55 (C) Rugby
Tournoi des Cinq Nations
Pays de Galles - Irlande
De Cardiff

17.25 Court métrage
17.45 (C) Pop 2
18.30 P.C.N.
19.00 (C) Actualités régionales
19.20 (C) Colorix
19.30 (C) Des chiffres et des lettres

Jeux avec Patrick Laffont
20.00 (C) I.N.F. 2
20.35 (C) Devine qui est derrière

la porte ?
Variétés du samedi

21.35 (C) L'homme de fer
No 10 - Les péripéties
du sergent Brown
Avec Raymond Burr,
Dan Galloway,
Barbara Anderson

22.25 (C) Samedi soir
avec Philippe Bouvard
et ses Invités

23.25 (C) I.N.F. 2 dernière



16.45 Le Jardin de Romarin
17.05 (C) Le 5 à 6 des jeunes

— Qui dit mieux ?
Un jeu présenté
par Albert Blanc
Réalisation : Jean Bovon
— Victor et Horace
Les variétés
— Loisirs actifs
Dans le cadre du concours
« La Science appelle les jeunes »
La Salamandre tachetée

18.00 (C) Téléjournal
18.05 (C) Collection
18.30 (C) Objectivement vôtre

La responsabilité civile
dans votre famille

19.00 Le premier Juré
(8me épisode)

19.15 (C) Un jour, une heure
19.40 (C) Téléjournal
20.00 (C) Un jour, une heure

20.15 (C) La Suisse et la guerre
6. Résistance
Chronique documentaire
des années 1933-45

21.05 (C) Ciné qua non
— La bataille d'Alger
Un film de Gillo Pontercorvo
interprété par
Yacef Saadi, Jean Martin
Brahim Haggiag, Tomaso Neri
Ugo Paletti (Grand Prix du
Festival de Venise 1966)
— Entretien avec le réalisateur
Gillo Pontercorvo
— Premières visions
L'actualité cinématographique
en Suisse romande
Une émission de
Liliane Roskopf
et François Rochat
avec la collaboration
de R.-M. Arlaud
Réalisation : Claude Delieutraz

23.05 (C) Téléjournal

16.45 Magazine privé
17.30 La terre est ronde
18.15 TV culturelle pour adultes

Anglais
18.45 Fin de journée
18.50 (C) Téléjournal
19.00 (C) Le Parc aux alouettes

Série
19.30 (C) L'antenne
20.00 (C) Téléjournal
20.20 Reportage de Berne
20.25 (C) Magazine politique

21.20 (C) Arsène Lupin,
le gentleman-escroc

22.10 (C) Téléjournal
22.20 (C) II Balcun tort

9.00 R.T.S. Promotion
12.30 Midi trente
13.00 24 heures sur la une
13.30 Cours de la Bourse
13.35 Fin
15.50 Cyclisme

23me Paris - Nice
4me étape :
Saint-Etienne - Valence

16.30 Emissions
pour la jeunesse

18.30 Vivre au présent
18.50 Pour les petits...
19.00 Actualités régionales
19.25 Réponse à tout

Jeux avec Lucien Jeunesse
19.45 24 heures sur la une
20.15 Les Messieurs de Saint-Roy

de Charles Exbrayat
6me épisode
Avec :
Jacques Alric
Léonce Corne
Henri Guisol

20.30 Le grand
échiquier
Soirée en compagnie
de Jacques Chancel

23.25 24 heures dernière

14.30 (C) Aujourd'hui, Madame

15.10 (C) Voyage
au fond des mers
No 11 - Prisonnier de Venise
avec Richard Basenhart et
David Hedison
Mise en scène : Alex March

16.05 Fin
18.00 (N) Cours du Conservatoire

national des arts et métiers
19.00 (C) Actualités régionales
19.20 (C) Colorix
19.30 (C) Anna et le roi

No 5 - Le bicycle
avec Yul Brynner,
Samantha Eggar, Brian Tochi

20.00 (C) I.N.F. 2
20.30 Les Enquêtes du commissaire

Maigret
de Georges Simenon

Mon ami Maigret
avec Jean Richard : Maigret
Micheline Luccioni,
Marie Deams, Colin Mann,
Jacques Richard
Mise en scène : François Villiers

22.05 (C) Match sur la 2
23.05 (C) I.N.F. 2 dernière

14 MARS

Le Premier Juré

IAHrMrJJ.ll

Suisse romande : 19 h
HUITIÈME ÉPISODE

Patrick Leroy , premier juré au
procès de Nicole Roman, a
décidé de mettre à prof i t
l'ajournement des débats pour
mener sa propre enquête., Se
trouvant , dans une chambre
d'hôtel , face à un témoin inquié-
tant entrevu au procès, Patrick
se tire de justesse d'une situa-
tion délicate. De leur côté, Pier-
rette et Jean-Louis vont rendre
visite aux deux frères de la vic-
time, Luigi et Antonio Bardini.

Mon ami Maigret
France II : 20 h 30

Micheline Luccionl, l'une des ravis-
santes interprètes de « Mon ami
Maigret ». Archives FAN

Af in  de tirer au clair « l'a f -
faire  Marcellin » le commissaire
Maigret part pour Porquerolles.
Il est accompagné de Mister
Pike, un inspecteur de Scotland
Yard, venu étudier de p lus p rès
« les méthodes > du célèbre com-
missaire.

Ma rcellin a été tué de trois
balles de revolver tirées à bout
portant... La veille du crime, il
avait passé la soirée à
« L'Escale », la seule auberge
ouverte en cette saison, dans
l 'île. Marcellin s'était vanté de
bien connaître le commissaire
Maigret dont il se disait même
l'ami.

Le commissaire Maigret
enquête...
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m Plaisirs d'enfants

Deux enfants et leur chien, dans un coin du jardin,
se livrent à leur jeu favori. En quoi conslste-t-il ?
Vous le saurez si vous reliez d'un trait droit, dans
l'ordre, tous les points marqués d'un chiffre , puis
tous ceux marqués d'une lettre.

Reliez pour finir : 3 avec 6 - 7  avec 1 - 7  avec 2 -
12 avec 1 - 1 2  avec 2 - 1 3  avec 21 - 23 avec 2
24 avec 3 - 25 avec 22 - 27 avec 24 - 32 avec 20 -
32 avec 26 - 22 avec 26 33 avec 20 - A avec 27 -
A avec 7 - 1 2  avec 9.

(Solution page XIV)
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En faisant ses comptes, Nathalie à oublié d'indiquer les
îignes + et — Pouvez-vôi*s l'aider à les rétablir ?

Mots croisés

HORIZONTALEMENT
1. Incidents qui saisissent. 2. Côte première. — Ignorant.

— Pronom. 3. Ramène au port le navire en détresse. 4.
Formations géologiques. 5. Sacrifice des veuves de l'Inde. —
Romancier populaire. 6. Ne sont pas toutes brillantes. 7.
Pronom personnel. — Note. 8. Arrose Passau. — Vit dans
les végétaux pourris. 9. Où l'on a mis du jus de citron. 10.
Enoncés successivement. — Pour la troisième fois.

VERTICALEMENT
1. Se manœuvre à la pagaie. 2. Elle croqua une pomme.

— Diphtongue. 3. Atténuation momentanée dans une
maladie. 4. De bas en haut. — Enduit tenace. — Pronom.
5. Préférence injuste. 6. Font des recherches. 7. Moitié
d'une vieille automobile. — Saint de la Manche. 8. Enlèvent
l 'humidité. 9. Troublé. — Première. — Négation. 10. Dépen-
daient d'un maître. — A une grande profondeur.

(Solution page XIV)
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Le Premier Juré
9 MARS

Suisse romande : 19 h
Patrick Leroy a été nommé

premier juré au pro cès de Nico le
Roman. Le président , après avoir
ouvert l'audience, lit l'acte d'ac-
cusation et procède à l'appel des
témoins. Le commissaire Leroux
fait  sa déposition. Nicole Roman
est-elle coupable ? Ce n'est pas
l'avis des amis de Patrick , Pier-
rette et Jean-Louis, qui suivent
le. procès en qualité de journa-
listes.

Permis
Le jour de l' examen est ar-

rivé. Nerveuse, madame s 'é-
lance pour subir l'épreuve. En
quelques minutes, elle accroche
une voiture des quatre-saisons ,
ef f leure  un agent de la circula-
tion, heurte un piéton sur un
passage clouté et se jette dans
l'arrière d'un camion. Pâle
comme la mort, l'examinateur
descend de la voiture.

— Vous avez voire permis ,
madame.

— Vraiment, vous me le don-
nez, monsieur ?

— Oui, madame. J' aime
mieux ça que de recommencer.

Dactylos
Elle rencontre sa camarade

au bal du samedi soir.
— Alors, comment ça va avec

ton patro n ? Il ne te crie plus
après ?

— Ca fai t  deux semaines
qu 'il ne m'a plus fait d' obser-
vation

— Tu ne fais plus de bêtises '.'
— C'est pas ça... Depuis deux

semaines, il est parti aux sports
d 'hiver.

Les Hors- a- oi
France II : 21 h 15

Mitch Barrett arrive dans une
petite ville avec sa f emme  Ellie
qui est sur le po int d'accoucher.
L 'hôtelier chez qui le couple est
descendu lui arra che ses der-
niers dollars. Ellie a besoin de
soins, mais faute  d'argent son
mari ne pourra obtenir les médi-
caments nécessaires. Bien plus,
Mitch est arrêté par le shérif
pour avoir menacé le pharma-
cien, les armes à la main. Pen-
dant ce temps Ellie meurt .
Mitch médite longuement sa
vengeance... Les années ont pas-
sé, Mitch est devenu l'adjoint du
shérif. Il recrute des hors-la-lo i,
et organise le pillage de la ville.
Mitch tue le shérif et laisse
croire qu 'il s'agit d'un accident.
Devenu shérif, Mitch introduit
les pillards dans la ville et se
venge de tous ceux qu 'il rend
responsable de la mort de sa
femme. Sa vengeance accomplie,
il n'arrivera pas à se débarrasser
de ses complices qui le tueront.

Modifications
des programmes
Nous recommandons aux lec-
teurs de FAN-L'EXPRESS Maga-
zine de consulter les program-
mes quotidiens de la FAN-
L'EXPRESS pour les modifica-
tions de dernière heure qui
nous sont communiquées par
les studios de télévision.
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— Qnentl c'est aux oiseaux Je traverser , c'est pas aux cloches de
»#8SW /

— Ahrfs s'HdflJ c'est aux cloches de passer, c'est pas aux oiseaux da
traverser !

!
Les deux dessins ci-dessus ne sont pas tout à fait «jumeaux»,
ll y a  entre le second et le premier sept petites différences.
Lesquelles ? Cherchez bien !
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LES SEPT ERREURS

Cauchemar
— Oh ! docteur, je viens de

f a ire un af f reux cauchemar, la
nuit dernière. J 'avais mis, hier,
pour la première fois, ce man-
tea u de fourrure o f f e r t  par mon
mari.... et, la nuit , j 'ai rêvé que
les bêtes dont la pea u avait
servi à faire ce manteau se je -
taient sur moi et tentaient de
me déchirer de leurs griffes et
de leurs crocs....

Le docteur porte un œil at-
tentif sur le manteau en ques-
tion et fai t  :

— Allons, allons, madame,
il ne f a u t  pas avoir peur des
lap ins.

— // est temps de prendre
ton huile de fo ie  de morue, ma
chérie, dit maman. Avec quoi
veux-tu la prendre ce matin ,
avec un bonbon ou avec un jus
d'orange ?

— Avec une fourchette.

Veinard
Un cycliste renverse un pié-

ton. A peine relevé, l 'homme
se met à injurier le cycliste.

— Allons, allons, calmez-
vous, monsieur. A votre p lace,
je ne crierais pas tant. Vous a-
vez de la chance !

— De la chance, pourquoi ?
— Les autres jours, je con-

duis un autobus.

Raffinée

17.30 (C) Nos enfants
et la mathématique
8. Le carrefour du Canard Blanc
Une série conçue par
le professeur François Brunelll
Journaliste :
Jean-François Nicod

18.00 (C) Téléjournal
18.05 (C) Aventures

pour la jeunesse
Woobinda : Pas de ça, Chico !

18.30 (C) Avant-première sportive
Production : Antoine Bordier

18.45 (C) La météo
et bulletin d'enneigement
communiqué par les CFF

19.00 Le Premier Juré
5me épisode

19.15 (C) Un jour, une heure
19.40 (C) Téléjournal
20.00 (C) Le fait du jour

20.15 (C) Caméra-sport
Eric Nussbaum : Echec au roi

SPECTACLE D'UN SOIR :

20.35 Les Rosenberg
ne doivent
pas mourir
d'Alain Decaux
Avec :
Gérard Vivane, Lucienne Troka
Jacques Lippe, Roger Dutoit
Raymond Peira
Jacques Goossens
Marcel Berteau
Jean-Paul Landresse
Serge Darlon, Robert Roanne
Claude Vignot, Francine Blistin
Michel Lechat
(voir notre première page)

23.00 (C) Téléjournal

9.10 Télévision scolaire
Le Sahara

9.50 Reprise
10.30 Hugo Loetscher
11.10 Reprise
17.30 La terre est ronde
18.15 Télévision culturelle

pour adultes
Introduction à l'électronique

18.45 (C) Fin de journée
18.50 (C) Téléjournal
19.00 (C) La Gare de la petite ville
19.30 (C) L'antenne
20.00 (C) Téléjournal

20.20 Tu es selbst
Une production en gags
de Franz Stepan

21.00 Télévision-débat
21.50 (C) Téléjournal
22.00 Télévision-débat

10.40 R.T.S. Promotion
11.00 Fin
12.30 Midi trente
13.15 Treize heures magazine
13.30 Cours de la Bourse
13.35 Fin
14.40 Télévision scolaire
16.00 Fin
16.30 Télévision scolaire
18.30 Vivre au présent
18.50 Pour les petits...
19.00 Actualités régionales
19.25 Réponse à tout

Jeux avec Lucien Jeunesse
19.45 24 heures sur la une
20.15 Les Messieurs de Saint-Roy

d'après Charles Exbrayat
3me épisode
avec la voix de Pierre Vaneck

20.35 Campagne pour les élections
législatives

21.15 Columbo
No 12 - Requiem pour une star
avec Mel Ferrer et Anne Baxter

22.25 Champollion
23.20 24 heures dernière

13.30 (N) R.T.S. Promotion
14.30 (C) Aujourd'hui, Madame

15.15 (C) Le Saint
de Leslie Charteris
No 11
La pièce d'or
Avec :
Roger Moore dans le rôle
du Saint

16.05 Fin
19.00 (C) Actualités régionales
19.20 (C) Colorix
19.30 (C) Anna et le roi

No 4
Le mariage d'Anna
Avec :
Yul Brynner
Samantha Eggar
Lisa Lu
Eric Shea

20.00 (C) I.N.F. 2
20.35 (C) Campagne pour

les élections législatives

21.15 (C) Les Hors-
la-loi
Western de James B. Clarke
d'après une histoire
d'Aaron Spelling
Avec :
Alan Ladd
Don Murray

22.45 (C) Italiques
Emission littéraire
présentée par Jacques Legris

23.30 (C) I.N.F. 2 dernière
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par 30
DENISE NOËL

— ... Inutile d'alerter la police. S'il faut le faire, je m'en
occuperai moi-même et la convaincrai d'agir avec discrétion.

— ... Un très grand malheur, oui. Je vous remercie de
m'avoir prévenu, Reverendissimo. Au revoir !

Il raccrocha d'un geste nerveux et soudain, la fureur qui
l'avait tendu à le briser sembla se dissoudre. Il n'était plus
qu'un vieil homme accablé, aux traits creusés dans une cire
molle, au regard désespéré. Ses épaules s'affaissèrent.

— J'ai tout perdu, dit-il à voix basse.
Puis il joignit les mains et frissonna.
— Fa freddo (1), murmura-t-il.
Lise se dirigea vers la seule fenêtre qui fût ouverte et voulut

en repousser les battants. Le comte l'en empêcha.
— Laissez, ce n'est pas de l'extérieur que vient le froid

et puisque je suis le seul à en souffrir, c'est inutile de vous
priver d'air.

Il ferma les yeux et chercha en lui assez d'énergie pour
se ressaisir. Regardant de nouveau Lise, il demanda :

1) Il fait froid. 

IALLANDILR

— Pourquoi ne vous asseyez-vous pas ?
Elle ne répondit ni ne bougea. Elle luttait contre l'émotion

qui l'avait submergée en découvrant que cette orgueilleuse
statue , qu'elle croyait en pierre dure, était en réalité un homme
de chair et de sang au cœur vulnérable. Un drame, qu'elle
ignorait , mais qui devait être terrible , venait de le frapper et
il souffrait sans réussir à surmonter sa douleur. Elle ne pou-
vait se résigner à le quitter comme elle se l'était promis.

— Lorsque vous êtes revenue, continua le comte d'une
voix lasse, j'ai compris que quelque chose en vous avait
changé. L'atmosphère s'est comme imprégnée de votre hosti-
lité. Si vous avez réfléchi, si vous ne voulez plus m'aider,
dites-le franchement. Ce ne sera pas pire que ce que je viens
d'entendre.

Lise s'approcha du bureau et prit place dans l'un des fau-
teiuls.

— Je voulais refuser de sacrifier mes vacances, c'est vrai
et je venais vous le dire, mais j'ai changé d'avis. Je reste...
à une condition, toutefois, c'est de pouvoir disposer du
quelques-unes de mes soirées.

Il cherchait à deviner au-delà des mots, mais son boulever-
sement lui ôtait de la perspicacité. Cette jeune personne,
avec ses sautes d'humeur restait pour lui une énigme.

Il redressa les épaules et retrouva son attitude altière.
— Je ne comprends pas ces volte-face qui me semblent en

désaccord avec votre caractère. Enfin , j'espère que vous ne
changerez pas de nouveau d'avis avant demain. Vous serez
libre le soir, bien sûr, et vous disposerez même d'un temps
de repos dans la journée. Nous n'avons pas parlé de vos
émoluments et c'était pour le faire que je vous avais priée
de revenir.

Il cita un chiffre fort élevé. Ce grand seigneur rétribuait
royalement ceux qui travaillaient pour lui. Lise n'y attacha
aucune importance. Elle eût volontiers donné son temps pour
rien.

Le comte l'observait pensivement.
— J'aimerais tout de même connaître le mobile de votre

revirement. Ce n est pas l'intérêt , puisque vous ignoriez encore
le montant de vos appointements. Alors, qu'est-ce donc ?

—¦ Vous avez murmuré : « J' ai tout perdu. » J'ai pensé
que c'était faux , qu 'il vous restait encore votre œuvre d'écri-
vain et que je pourrais peut-être vous aider à l'accomplir.

Elle avait parlé avec chaleur en souhaitant que le comte,
par son orgueil, ne repoussât point la compassion qu'elle lui
offrait.

Il ne répondit pas immédiatement. Il demeurait immobile,
une main sur les yeux. Quand il regarda de nouveau Lise,
elle sut qu'elle avait gagné sa sympathie.

— Vous avez raison, dit-il. Il me reste au moins cet opium
qui me fera oublier que tout s'est écroulé autour de moi.
Voyez-vous, Bettina, depuis la mort de ma femme, il y a
vingt ans. je n'ai pas cessé de porter le deuil. Mon fils aîné
d'abord , ma fille aujourd'hui.

Lise tressaillit.
— Votre fille ? Oh ! je suis navrée...
Il leva la main pour l'interrompre.
— Bianca n'est morte que pour moi seul, rectifia-t-il. Puis-

que vous allez demeurer dans cette maison, autant que vous
sachiez la vérité. Ma fille s'est échappée du couvent où je
l'avais enfermée autant pour la punir que pour l'amender.

—¦ Quel âge a-t-elle ?
— Vingt-cinq ans. Mais qu'importe son âge ? se rebiffa-t-il

d'une voix dure. Un enfant ne doit-il pas toute sa vie obéis-
sance et respect à son père ? Bianca a toujours refusé de se
soumettre. Quant au respect... Elle vient de bafouer mon
nom, mon honneur, en menant à Rome ou ailleurs une vie
de plaisirs.

— Pourquoi supposer le pire ?
—• Ce n'est pas une supposition. Elle a envoyé à son

confesseur une lettre très explicite sur ses intentions. Dès
l'âge de dix-huit ans, ma fille a fait preuve d'inconduite.
Deux fois ensuite, elle s'est échappée des institutions auxquel-
les je l'avais confiée. J'avais choisi ce couvent des environs
de Messine, d'où elle vient de s'enfuir, pour la sévérité de
sa règle et l' efficacité de sa surveillance.

Ses traits avaient retrouvé leur froide impassibilité, mais
la voix rauque avouait la profondeur de sa souffrance.

— Je ne parlerai plus d'elle. Jamais, dit-il d'un ton défini-
tif. Qu'elle damne donc son corps et son âme puisque tel est
son bon plaisir. Quant à vous, Bettina , oubliez ce que je vous
ai révélé.

Il se leva. Lise comprit que l'entretien était terminé. Elle
se mit debout à son tour avec l'impression d'avoir reculé de
plusieurs siècles et de saluer un < Conseiller noir ». Ne
sachant que dire, elle balbutia :

— Je... je vous remercie de votre confiance, monsieur le
comte.

— Je ne sais quel auteur a dit que l'amitié ne devait rece-
voir que ce qu'elle pouvait rendre, murmura-t-il avec une
émotion qui fit craquer son masque. Ma confiance n'est que
l'offrande d'un vieil homme que vous avez refusé d'abandon-
ner. Maintenant , nous sommes quittes.

Il retrouva une certaine morgue pour ajouter :
— Prenez possession de votre chambre quand vous le vou-

drez. Je vous attendrai, ici, à huit heures, demain matin...
Oh ! une dernière question : votre famille descendrait-elle de
la noble lignée des Crespi del Bologna qui a donné à l'Italie
des peintres et des architectes célèbres ?

Prise de court, Lise éluda :
— Mon père est de noble lignée, c'est exact.
Et, tout en ébauchant un sourire aussi mystérieux que

celui de la Joconde, elle pensait :
« Il est noble et fossilisé, prisonnier d'un monde disparu

et probablement l'artisan de son propre malheur. »

CHAPITRE IX

Elle ne prit pas possession, ce soir-là, de l'appartement que
le comte mettait à sa disposition. Paolo lui avait dit : « Appe-
lez-moi après dîner. » Elle voulait que cette soirée, la dernière
où elle jouissait encore d'une liberté totale, fût consacrée à
celui qu'elle aimait.

(A suivre)
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QUINZAINE DE NEUCHATEL
dn 22 mi on 3 juin 1973

Plus de deux cents entreprises et commerçants Neuchâtel, a mis au point un programme
appartenant aux diverses branches d'activité de d'action. Quelques commerçants neuchâtelois
la ville de Neuchâtel se sont unis au cours des n'ont pas encore saisi l'occasion que nous leur
quatre dernières années pour constituer l'Asso- offrons de s'associer à la prochaine « Quin-
ciation de la Quinzaine de Neuchâtel. Leur but : zaine », du 22 mai au 3 juin 1973, manifestation
donner à leur cité, à la fin du printemps l'allure qui, nous l'espérons, attirera la foule de vingt
d'une ville ouverte au bien-être et à la joie de lieues à la ronde. Qu'ils se hâtent d'adhérer à
vivre, en mettant en valeur ses ressources de l'Association de la Quinzaine de Neuchâtel, en
toutes sortes, aussi bien dans le domaine du nous retournant le bulletin ci-dessous. Les ins-
commerce que sur le terrain des loisirs et des criptions seront reçues jusqu'au 31 mars pro-
divertissements. Au cours de plusieurs réunions, chain, dernier délai,
le comité de l'Association de la Quinzaine de

r i
i Association de la Quinzaine de Neuchâtel i

4, rue Saint-Maurice Case postale 886 I
¦ 2001 Neuchâtel C.C.P. 20 - 4200 i
| Tél. (038) 25 65 01, poste 252 Neuchâtel
1 

\ .
-

¦ '

• '

r IBulletin d'adhésion
L'entreprise soussignée (raison sociale, adresse, No de téléphone)

I _ ¦ I
I |
I I
I I
I 

demande son admission comme membre de l'Association de la Quinzaine de Neuchâtel.
Elle s'engage à verser la finance d'inscription, soit Fr. 20.— (vingt francs) et donne son
adhésion aux statuts de l'Association. I

) Fait à Neuchâtel, le Signature : 

(A retourner au Secrétariat de la Quinzaine de Neuchâtel, |
1 4, rue Saint-Maurice, 2001 Neuchâtel, case postale 886). '
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DETTES
PROVENANT D'ACHATS A CRÉDIT ET DE PRÊTS

Ce que tous les débiteurs devraient savoir concernant la nouvelle Ordon-
nance (en vigueur depuis le 15 janvier 1973) :

DURIE DU CRÉDIT :
15 mois pour tous les crédits !

L'ACOMPTE lors d'achats faits à tempérament :
40% du prix global I Le solde doit être réglé en 15 mensualités.

LES CONTRATS DE LOCATION, DE LEASING
ET DE LOCATION - VENTE

sont soumis aux dispositions de la loi sur les ventes à tempérament,
c'est-à-dire à un acompte de 40 %. Le reste doit être réglé en 15 mois
au maximum. j j

PRÊTS EN VUE DE RÈGLEMENT DES DETTES :
II est interdit aux banques de consentir des prêts à quiconque aurait 0encore des dettes sur des prêts antérieurs. Les prêts ne peuvent être
consentis qu'aux personnes n'ayant aucune dette.

LE PAIEMENT DES DETTES
reste la seule possibilité légale pour se débarrasser de ses dettes I
Lorsque l'on a encore des dettes, il faut s'adresser à un conseiller finan-
cier ayant de l'expérience et Jouissant de la confiance. Nous faisons dis-
paraître vos soucis, tout en effaçant vos dettes l

Dr B. Week, Badenerstrasse 257, 8003 Zurich. Tél. (01) 39 82 72.
Bureau de Neuchâtel i tél. (038) 33 56 08, réception selon entente.

COMMERÇANTS
Ne vous creusez pas la tête pour vos problèmes de publicité.
Nous avons pour les résoudre un service à votre disposition.

Feuille d'avis de Neuchâtel

Café-restaurant
du Théâtre

NEUCHÂTEL
Bien manger
Menu du jour - Spécialités
à la carte - Mets de brasserie

(Nous acceptons toujours les bons
REKA de la Caisse suisse de
voyages.)

D É M É N A G E M E N T S

! 

Toutes directions - Suisse et France

POLDI JAQUET
Neuchâtel Tél. 25 55 65

L'une des 19 DATSUN est faite pour vous. De 1000 eme à 2,41. Des voitures qu'on ̂ ĵ ^̂fe
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Wt »̂£%&5&X, -*££Cr ***&?*¦ Tmlgft^  ̂J&^HKP£- Y -Jt**1?̂ ** * ^ZZmmKmmm\ ~ï&&l£M--::y ^  ¦¦:-^K|$$&v : - ' ' ' : ' ' : - ' :/

HHHHBT et pour!ont si nôsonmriile.

^If̂ ^S^̂ ^̂ ly^̂ Ŝ̂ ^
'lisj^r Servofreins ...limitateurde 

...et disques 
^S'

Ŵ m^̂ m^̂^̂ é^̂ ^̂ ^̂  la^k avec • • • force de freinage... à l'avant _^ttm
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2052 Fontainemelon, W. Christinat - (038) 53 34 77

Hl sans caution
A de Fr. 500.— à 10,000.—

PJBA « - Formalités simpll-

F'ISfi lig'Sâ aaidKàa flé"' Ra P' dlllS -
\%3Ë= »£=sMfE£___ML Discrétion
rapœ asaaajp̂ ffi absolu». j

Invojftz-mol documentation mm enoagemtnt
Nom

Ru.

Uggl FAN
' ^̂ ^̂ Ĥ B**̂ â â â â aMaMala âMî aMa âMaMMa â̂ ^^

B lf .̂ 5" Exposition
\\AIÉ^% Internationale du
îl||g£% Cycle et de la 

Moto
55^B|ï3 Halles de la Zuespà
/̂M K M̂ 7-12 mars 1973

/ I l  j^KjTS ̂  ̂,J__T Chaque Jour ouvert de 10.30-22.00

/ i l  \ m% \ X^^nHr Pop-Centre aveo surprises pour la Jeunesse
* f \  \ Sf \ ĵtMBjy Grande tombola — revue des voitures des courses

¦̂ / / \9HjLrfSïS8i^r couronnées de succès



Pâques - premier rendez-vous avec le soleil j g§Ë]
S'il vous semble paie au nord des Alpes , il brille ailleurs avec ardeur Ailez-donc à sa rencontre... _ -ni-" - -jj-

'-" T _ju£-—affi* d̂m)MÊ__i^̂ ^̂ ^̂ iW ŷ-
Popuiaris Tours a le plus grand éventail de voyages de Pâques , 30 destinations à votre choix: "— - - 'tmàmiïïfcŝ g^̂

train spécial Riviera Varazze-Portofino 215,- ' . bateau La Rhénanie en fleurs 345.- 
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'm VGM âV jV'-"'-*^L '"ŷ 3aBl  ̂ ^̂  f̂flaW _^Smr?' r!- J '̂' - - 'r ''Fy "' ' ~lT^'- :r*&':£ttR \̂XïfQrr
^4J}t&~-'4 * ' " ' ' S""5a_ ' ' ?ll"

 ̂ j tfP™̂ ^B  ̂\ iWp '̂-V âK t̂KjjB! -A: '- - * .\ ̂ v

BKHH ^KWWSKWM ¦** \ -is Ĥ 'ir'*i iSt î̂ idnl A^@
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Le temps des 2 CV
est arrivé.

Il faut bien se rendre des laques et des chromes à la
à l'évidence: les routes sont merci du moindre choc,
bondées, les parkings toujours Pour parvenir au but
pleins, les vitesses limitées... c'est très simple. II suffit d'une

Dans ces conditions, voiture qui ne coûte pas cher,
l'art de circuler n'a d'autre uti- Consomme peu de carburant,
lité quedé menerchacunàbon Tient la vitesse autorisée sur la
portr ; grand-route. Et offre de la place

Et non d'en imposer en suffisance sans pour autant
avec des carrosseries qui n'en devenirdémesurée.Doncfacile
finissent plus et des chevaux é garer. Une voiture

^̂ ^̂ ^dont on ne sait que fa ire. Avec comme la 2 CV. ^̂ ^rf^m

2 cylindres opposés à plat, refroidissement h air, traction avant, suspension à roues indépendantes:
2CV4:435cm3,24CVDIN/26 CVSAE, vitesse max.102km/h, consommation 5,41 (DIN).
2CV6: 602cm3,29CVD1N/33CV SAE, vitesse max. 110km/h, consommation 6,11 (DIN).

%  ̂ 2CV4:Fr.5650.- Ĵ
2CV 107 ^Ml.yyjiSfiiteMiiSîw  ̂ citroën préfère "N3™1-

Neuchâtel : Garages Apollo S. A., tél. (038) 24 12 12 ; Yverdon : Garage Nord Apollo S. A., tél. (024) 2 12 12 ; Boudevilliers : Centre Automobile, Garage Moderne,
tél. 361437 ; Cortaillod : F. Zeder, tél. 421060 ; Fleurier : Claude Hotz, tél. 61 29 22; Fontainemelon : W. Christinat, tél. 53 34 77; Peseux : M. Ducommun, Garage
Central, tél. 31 12 74 ; Saint-Biaise : J.-P. Bourquin, Garage du Lac, tél. 33 21 88 ; Valangin : M. Lautenbacher, Garage de la Station, tél. 3611 30.
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Une ficelle grosse
comme une peiche

»» r4$i>.

RÉSUMÉ : Bill Bunner entraîne Hubert Bonisseur de la Bath
dans sa chambre, pour lui montrer le produit de ses larcins.

Le petit homme tira de dessous son lit une grosse valise,
qu'il ouvrit. « Regardez donc ça ! » dit-il avec fierté, décou-
vrant un extraordinaire bric-à-brac où des dizaines de stylos
voisinaient avec autant de briquets, des bijoux de pacotille,
une bouteille de vodka, une caméra-briquet de 8 mm,
qu'Hubert identifia immédiatement comme étant de fabri-
cation japonaise, deux « Minox » dans leur étui, des boîtes
de vitamines, des brosses à ongles, des couteaux, des
ciseaux.

Il y avait aussi un superbe Smith & Wesson automatique
9 mm flambant neuf. « Vous voyez que je ne- vous mentais
pas ? » dit Bill Bunner. « Non, reconnut Hubert. Qu'est-ce que
vous attendez pour monter un drug-store ?» Le petit homme
ricana, plongea ses mains dans le fouillis d'objets, et en sor-
tit une boîte de carton qui ne portait aucune étiquette.
« Regardez ça I » dit-il en montrant une douzaine d'ampoules
emplies d'un liquide incolore.

« Qu est-ce que-ces t?» demanda Hubert. «Un somnifère qui
endort son homme en moins de deux minutes. Une bombe
atomique ne le réveillerait pas. » — « Très intéressant, dit
Hubert. Et on s'en sert comment?» — « Vous brisez les deux
bouts de l'ampoule, vous versez ça dans un verre, vous met-
tez dessus ce que vous voulez : du bourbon, de la vodka, de
la bière, n'importe quoi, et, deux minutes après, votre type
ronfle. Dites donc, Lamberton, vous n'allez pas me dénon-
cer ? »

«Ça vous dirait, de visiter Odessa?» demanda brusquement
Polina Choubina à Hubert. « Odessa ? Pourquoi pas ? Mais
j'ai entendu dire qu'il fallait une permission spéciale pour
sortir de l'école... » — «C'est vrai, confirma la Russe.- Mais,
avec ma caution, il n'y aura aucune difficulté. II y a là-bas un
grand paquebot italien, avec huit cents touristes... » Hubert
sourit. La ficelle était un peu grosse. En fait de ficelle, c'était
d'ailleurs une perche qu'on lui tendait.

Demain: L'émetteur-récepteur

Un menu
Potage
Poulet rôti - pommes paille
Fruits
Petits-suisses à la crème

LE PLAT DU JOUR :

Petits-suisses
à la crème
Temps de préparation : 5 minutes. Pro-
portions pour 4 personnes : 8 petits-
suisses, 4 jaunes d'œufs très frais,

. 8 cuillerées de crème fraîche, 8 cuille-
rées de sucre, 3 cuillerées à café de-
café solubre (facultatif). Battez ensem-
ble les petits-suisses, la crème, les jau-
nes d'œufs, le sucre, le café délayé
dans une cuillerée à soupe d'eau chau-
de. Mettez le tout dans une jatte au
frais.

Un shampooing
pour des cheveux
colorés
Les cheveux colorés doivent être trai-
tés avec égard, c'est pourquoi les colo-
ristes ont l'habitude de les laver avec
un shampooing spécialement conçu
pour eux.
Pour être véritablement adapté aux
cheveux colorés- le shampooing utilisé
doit tenir compte à la fois du cheveu
et de la couleur :
II doit respecter la texture du cheveu,
la -renforcer si nécessaire ¦ et lui con-
server ses graisses naturelles tout en
le lavant efficacement. Son rôle est
aussi de faciliter le démêlage et de
•rendre les cheveux doux et brillants. II
doit garder à la couleur son éclat et sa
.beauté : pour cela il fixe la coloration,
prolongeant ainsi la durée de la nuan-
ce jusqu'à la coloration suivante.
Pour satisfaire ces deux objectifs, le
shampooing après couleur doit être
impérativement doux, non agressif.
¦Or lorsqu'une femme est amenée à
.faire elle-même son shampooing il lui
arrive d'utiliser un produit quelconque
sans tenir compte de ses cheveux colo-
rés. C'est risquer là d'altérer la
couleur. Pour assurer une protection
maximum de la nuance il est conseillé
d'utiliser à domicile un shampooing de
même qualité .que celui appliqué chez
le coiffeur.

Comment laver
tentures et rideaux

, Les tentures de percaline glacée per-
dent de leur éclat à la longue. Pour les
raviver : préparez une solution d'ami-
don léger à laquelle vous ajouterez un
peu de borax. ' Faites sécher puis
humectez et repassez à l'endroit avec
un fer modérément chaud.
Quant aux rideaux de plastique, ils se
lavent avec du savon ou un détergent
doux à moins d'avoir des instructions
particulières du fabricant. En mettant
ces rideaux à plat, vous pouvez passer
dessus un linge ou une éponge.

Camoufler un double
menton
Chaque jour après toilette, massage et
tapotements, appliquez sur la région
échauffée un produit amaigrissant
(quand le double menton est constitué
par un coussinet de graisse) ou astrin-
gent (quand la peau relâchée forme
comme une petite poche) la circulation,
activée, les pores ouverts, le produit
pénétrera mieux. Si vous avez le cou-
rage de porter ensuite, pendant Va heu-
re à une heure, une mentonnière de
caoutchouc en ' restant allongée, tête
basse, au coucher par exemple, vous
activerez encore l'action du produit.
Comment camoufler un double menton.
Appliquez un fond de teint plus foncé
que votre carnation naturelle, unique-
ment sur le double menton, au-dessous
de l'os maxillaire en respectant bien le
contour du visage. Maquillez le resta
du cou comme le visage, mais poudrez
la région , corrigée dans un ton plus
foncé.

Dès le printemps
Nous verrons des semelles insolentes,
rehaussées de plusieurs centimètres et
généralement proposées en cuir poly-
chrome, des bagues en bois et en
métal, des encolures carrées, des chan-
dails en tricot fleuri.

Â méditer
Si vous ne pouvez être une étoile au
ciel soyez au moins une lampe dans la
maison.

BIBLIOGRAPHIE
Hans Seibold

GUIDE
DES PLANTES D'APPARTEMENT

Ed. Deiachaux & Niestlé
En se basant sur des .expérinces accumu-

lées au cours de longues années d'étude ,
l'auteur , maître jardinier dans un institut
d'horticulture , fait le point des connais-
sances techniques nouvelles qui favorisent la
croissance et la floraison des plantes
d'appartement tout en augmentant leur
robustesse et leur longévité. L'éventail des
illustrations en couleurs rend les explica-
tions plus convaincantes encore.

LES PLANTES A BULBES
Ed. Marabout

Comment reconnaître les bulbes de qua-
lité , les planter dans les règles de l'art ?
Comment décorer avec eux les jardins de
toutes dimensions ? Cet ouvrage donne de
1res utiles conseils.
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Des influences- impulsives se manifesteront le matin. Très agréable détente dans la
soirée.
NAISSANCES : Les enfants de ce jour seront impulsifs mais bienveillants- et com-
plaisants.

BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Efforcez-vous de- dormir longue-
ment. Amour : Joies sincères et dura-
bles au foyer. Affaires : Des difficultés
sont toujours à craindre.

TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : Elle est tributaire de votre mo-
ral. Amour : Dites ce que vous avez sur
le cœur/ Affaires : Elargissez le champ
de vos activités.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Relaxez-vous quotidiennement.
Amour : Recherchez les sujets de rap-
prochements. Affaires : Affirmez-vous
dans un domaine familier.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Raisonnez votre appétit. Amour :
Accordez plus de confiance à l'être aimé.
Affaires : Il faut que vous preniez vos
responsabilités.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : La congestion vous guette.
Amour : Tenez compte des suggestions
de l'être cher. Affaires : Vous pourrez
réaliser vos projets.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Ménagez ¦ votre vésicule bilaire.
Amour : Demeurez fidèle aux promes-
ses. • Affaires : Vous pourrez réaliser vos
projets.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Prolongez votre convalescence.
Amour : Repartez sur des bases 'nouvel-
les. Affaires: Equilibrez vos activités
harmonieusement.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Des bains vous détendraient.
Amour : N'abusez pas de votre pouvoir
de séduction. Affaires : Prenez des dé-
cisions rapides.

SAGITTAIRE (23/11 -21/12)
Santé : Ne prenez pas n'importe quel
médicament. Amour : Ne . froissez pas
la susceptibilité de l'être cher. Affaires :
Ne laissez pas passer la chance.

CAPRICORNE (22/12 - 19/1)
Santé : Faites une cure pour vos rhuma-
tismes. Amour: Faites preuve de sou-
plesse. Affaires : Une nouvelle situation
vous sera proposée.

VERSEAU (20/ 1-18/2)
Santé : Faites des marches au grand air.
Amour : Sortez-vous d'une situation em-
barrassante. Affaires : Persévérez pour
atteindre votre but.

POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : Décongestionnez vos jambes par
des bains de pieds. Amour : Vos. senti-
ments sont partagés. Affaires : N'accep-
tez pas une affaire trouble.

, 16.45 Le Jardin de Romarin
17.05 (C) Le 5 à 6 des Jeunes

! 18.00 (C) Téléjournal
18.05 (C) Evasion

, 18.30 Tremplin
19.00 (C) Le premier juré

', 19.15 (C) Un Jour, une heure
19.40 (C) Téléjournal
20.00 (C) Le fait du jour

20.15 Programme selon annonce
; 22.10 (C) Festival Tibor Varga 1972
! 23.05 Env. (C) Téléjournal

16.45 Magazine privé
17.30 La terre est ronde
18.15 Télévision culturelle '

pour adultes
18.45 (C) Fin de journée

! 18.50 (C) Tèléjournal
19.00 (C) Là où le vent nous souffle

| 19.30 (C) L'antenne
20.00 (C) Téléjournal
20.20 (C) Magazine politique
21.00 Le Commissaire
22.00 (C) Téléjournal

| 9.00 Télévision scolaire
i 12.00 Fin
| 12.30 Midi trente

13.00 24 heures sur la une
' 13.15 Treize heures magazine
i 13.30 Cours de la Bourse
; 13.35 Fin
i 16.30 Emissions pour les jeunes
' 18.30 Vivre au présent

18.50 Pour les petits...
' 19.00 Actualités régionales

' 19.25 Réponse à tout
| 19.45 24 heures sur la une

20.15 Les Messieurs de Saint-Roy
| 20.35 Campagne pour les -
| élections législatives
i P.C.N.¦ D'hier et d'Aujourd'hui
' 24 heures dernière

14.30 (C) Aujourd'hui, Madame
15.15 (C) Voyage au fond des mers
16.05 Fin
18.00 (N) Cours du Conservatoire

national des arts et métiers
19.00 (C) Actualités régionales
19.05 (C) Colorix
19.30 (C) Anna et le roi
20.00 (C) I.N.F. 2
20.35 (C) Campagne pour les

élections législatives
(C) P.C.N.
(C) I.N.F. 2 dernière

18.10 Vroum
19.05 (C) Telegiornale
19.15 (C) Signera Beasley

dove sel ?
19.50 Cronana dalle Camere

federali
20.20 (C) Telegiornale
20.40 (C) Senza amlcl
21.30 (C) Ritrattl
22.15 Attualità sportiva

16.15, téléjournal. 16.20, les pro-
blèmes de circulation dans les gran-
des villes d'Amérique. 17.05, pour
les enfants. 17.55, téléjournal. 18 h,
programmes régionaux. 20 h, télé-
journal, météo. 20.15, point chaud.
21 h, le tribunal TV. siège. 22.30,
téléjournal, météo.

17 h, pour les petits. 17.20,- Jeux
d'enfants. 17.30, téléjournal, météo.
17.35, Lassie. 18.05, plaque tour-
nante. 18.35, cow-boys, shérifs et
bandits. 19.10, les chercheurs de
trésors modernes. 19.45, téléjournal,
météo. 20.15, magazine de la 2me
chaîne. 21 h, Le Processus. 22.55,
téléjournal, météo.

Sottens et télédiffusion
6 h, 7 h, 8 h, 9 h, 10 h, 11 h, 12 h,

12.30, 14 h, 15 h , 16 h, 17 h , 18 h, 19 h,
22.30, 23.55, informations. 6 h, bonjour à
tous. 5 h, miroir-première. 6.35, 8.10, la
route ce matin. 6.59, horloge parlante. 7 h,
le journal du matin. 8.05, revue de la presse
romande. 815, cent mille notes de musi-
que. 9.05, .V votre service. 10.05, la ména-
gère apprivoisée. 11.05, crescendo. 12 h,
le journal de midi et midi-mystère. 12.29,
signal horaire. 12.30, miroir-midi. 13.05, car-
net de .route. 14.05, réalités. 15.05, concert
chez soi

16.05, le rendez-vous de 16 heures, feuil-
leton , Charnières. 16.50, bonjour les en-
fants. 17.05, de vive voix. 17.30, bonjour-
bonsoir. 17.50, safari-fautes. 18 h, le jour-
nal du soir, revue de la pressa suisse alé-
manique, le micro dans la vie. 19 h , le mi-
roir du monde. 19.30, magazine 73. 20 h,
disc-o-matic. 20.20, ce soir, nous écoute-
rons. 20.30, l'Orchestre de la Suisse ro-
mande. 22.40, club de nuit. 23.30, jazz de
1924 à nos jours. 23.55, miroir-dernière.
24 h; hymne national.

Second programme
8 h, informations et revue de la presse

romande. 8.15, rencontres. 9 h, portrait sans
paroles. 10 h , panorama quotidien de la
musique en Suisse romande. 10.15, radio-
scolaire. 10.45, bilan provisoire. 11 h , les
dauphins. 11.30, prélude au mercredi sym-
phonique. 12 h , midi-musique. 14 h, Mu-
sik am Nachmittag. 17 h, musica di fine
pomeriggio. 18 h , bonjour-bonsoir. 18.30,
rhythm 'n pop. ' émission d'ensemble. 20 h ,
informations. 20.05, la semaine littéraire.
20.30, playtime. 20.45, vivre ensemble sur la
planète. 21 h , reportage sportif. 22.15, diver-
tisement musical . 22.30, chasseurs de son.
23 h, hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h,

16 h , 18 h, 22.15, 23.25, informations. 6.10,
musique. 6.20, mélodies populaires. 6.50,
méditation. 7.10, auto-radio. 8.30, lever de
rideau. 9 h, entracte , avec Martin Bopp.
10.05, musique de Tchécoslovaquie. 11.05,
musique et bonne humeur. 12 h, Marignan ,
suite pour ensemble à vent, Wirz. 12.40,
rendez-vous de midi. 14 h ,1 Les assurances
sociales. 14.30, quatuor Syrinx" et Les 'Pe-
tits Chanteurs de Bossuet. 15.05, musique
•populaire.

16.05, hit international. 17.30, pour les
enfants. 18.15, radio-jeunesse. 19 h, sports.
19.15, actualités. 20 h , miroir du temps,
football et musique. 22.30, hit-parade fran-
çais et italien. 23.30, big band bail.

Problème No 956

HORIZONTALEMENT
1. Traiter avec rudesse. 2. Liberté d'ad-

tion. 3. Animal arboricole. — Il est diges-
tif. — Arbre enrubanné. 4. Servait à pré-
parer le mouton. — Rivière d'Angleterre.
5. Dont on a coupé la pédoncule. 6. Laisse
des plumes. — Rouet. — Eléments d'a-
dresse. 7. Fleuve d'Allemagne. Petit per-
roquet. 8. Abréviation. — Marie de France
le tournait joliment. — C'est comme ça.
9. Jurisconsulte et homme d'Etat italien . —
Adverbe. 10. Certaines sont des closeaux.

VERTICALEMENT
1. Etat d'une personne qui est dégoû-

tée de tout. 2. Trait de lumière. — Un.
certain individu. 3. Note. — Cours d'eau
temporaire. — Direction. 4. Se met à l'ou-
vrage. — Choisit. 5. Ville de Belgique. —
Reine de Castille et de Léon. 6. Ovule. —
Dans ce pays. 7. Abréviation. — Il déjoua
la conspiration de Cadoudal. — Symbole.
8. Couverte. — Les côtes et les rochers.
9. Nom vulgaire du chénopode. 10. Ralle.—
Défauts. i

Solution du No 955
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Musée d'ethnographie : 20 h 15, Conférence

par M. S. Lorentz.
EXPOSITIONS. — Musée d'ethnographie :

Exposition Pologne, théâtre et société.
Galerie-Club : Exposition Jean-Pierre Hum-

bert , dessins.
Galerie Karinc : Exposition de peintres suis-

ses contemporains.
Centre culturel neuchâtelois : Amérique du

Sud.
TOURISME. — Bureau officiel de rensei-

gnements : place Numa-Droz 1, télé-
phone 25 42 42.

CINÉMAS. — Studio : 15 h et 20 h 30, La
Guerre des boutons. Enfants admis.

Bio : 15 h,. 18 h 40 «t 20 h 45, Les Contes
de Canterbury. 18 ans.

Apollo : 14 h et 20 h, Les' Dix Commande-
ments. Enfants admis.

Palace : 15 h et 20 h 30, Décaméron No 2.
18 ans.

Arcades : 14 h , 15 h 45, 17 h 30 et 20 h 30,
Les 101 dalmatiens. Enfants admis.

Rex: 15 h et 20 h 45, Erotisme à Copen-
hague. 18 ans.

DANSE ET ATTRACTIONS
L'ABC jusqu'à 3 h.
L'Escale jusqu 'à 3 h.
La Rotonde jusqu 'à 3 h.

DANCINGS
Le Corsaire jusqu 'à 2 h.
Spot bar jusqu 'à 2 h.
Big Ben bar jusqu 'à 2 h.
Red club jusqu 'à 2 h.
La Prairie jusqu 'à 2 h.
Bar du Dauphin jusqu'à 2 h.

Pharmacie d'office : F. Tripet, Seyon . La
¦période do service commence à 8 h. La
pharmacie de service est ouverte jusqu'à
23 h. De 23 h à 8 h, le poste de police
{25 10 17) indique le pharmacien à disposi-
tion en cas d'urgence.

Service d'urgence des pharmacies : région
Boudry - la Côte, W. Gauchat, Peseux,
tél. 3111 31.

AUVERNIER
Galerie Numaga I : Art précolombien :

Mexique, Guatemala, Equateur et Pérou.
Galerie Numaga II : Marca-Relli , collages

et peintures.

COLOMBIER
Cinéma Lux : 20 h 15, Morts ou vifs, mais

de préférence morts.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 20 h 30, Les Fous du

stade.



Décision du Conseil général du 5 février 1973, ratifiée par le Conseil d'Etat de la République et Canton de Neuchâtel le 20 février 1973.

Prix d'émission 99.40 % + 0.60 % timbre fédéral sur titres = 100 %.
Souscription du 7 au 13 mars 1973, à midi.

But Couverture partielle de besoins financiers découlant
de travaux d'édilité publique.

Coupures Obligations au porteur de Fr. 1000, Fr. 5000 et Fr. 100 000
valeur nominale.

Intérêt 5 Va %, jouissance 31 mars 1973. Coupons annuels au
31 mars ; le premier coupon viendra à échéance le
31 mars 1974.

Durée Le remboursement de l'emprunt aura lieu au pair, sans
dénonciation préalable, le 31 mars 1988. La Ville de
Neuchâtel se réserve toutefois le droit de rembourser
au pair par anticipation l'emprunt le 31 mars 1983 et
ultérieurement, à chaque échéance de coupons, moyen-
nant un préavis de trois mois.

Domiciles de paiement Banque Cantonale Neuchâteloise, Neuchâtel, ses suc-
pour coupons et titres cursales et agences.

Membres de l'Union des Banques Cantonales Suisses.
Les coupons échus, sous déduction de l'impôt fédéral
anticipé et les obligations remboursables de l'emprunt
seront payables sans frais.

Organes de publication Feuille officielle suisse du commerce.
Feuille officielle du Canton de Neuchâtel
et un quotidien de Bâle, Berne, Genève, Lausanne,

/ Neuchâtel, Saint-Gall et Zurich.
Cotation Bourses de Bâle, Genève, Neuchâtel et Zurich.
La situation financière de la Ville de Neuchâtel se présente de la façon suivante :

A. Bilan au 31 décembre 1971
ACTIF
a) Actif productif ou réalisable :
Caisse, chèques postaux, banques . . , , , ,» .  Fr. 1.437.488.85
Titres, prêts hypothécaires, débiteurs . . . . . . .  40.572. 162.78
Services industriels et abattoirs 38.454.914.46
Immeubles, domaines, terrains et forêts . . . . . .  21.430.820.—
Actif transitoire et autre actif . . . . . . . . .  7.676.386.81
Fonds divers 371.782.30 Fr. 109.943.555.20

b) Actif improductif ou partiellement réalisable :
Mobilier et collections Fr. 2.723.850.—
Immeubles administratifs, scolaires, hospitaliers, musées 28.276.500.—
Travaux en cours et équipements . . . . . . . .  38.380.731.90 69.381.081.90

Fr. 179.324.637.TÔ
PASSIF
Dette consolidée Fr. 138.690.000.—
Dette flottante 5.376.002.55
Emprunt H.L.M. Etat 17.163.899.65
Fortune des Fonds divers . . , . , .  371.782.30
Passif transitoire et autre passif 7.216.191.31 Fr. 168.817.875.81
Excédent d'actif 10.506.761.29

Fr. 179.324.637.10
B. Compte d'exploitation de 1971
PRODUITS
Impôts Fr. 35.722.130.70
Produit de l'actif 5.860.753.70
Services industriels . . . , , , , , , , , .  , 18.498.976.40
Instruction publique 8.812.004.45
Autres recettes 16.69 1.372.38 Fr. 85.585.237.63

CHARGES
Intérêts de la dette Fr. 7.665.277.84
Dépenses relatives à l'actif productif 1.669.283.30
Services industriels 18.132.315.40
Instruction publique 19.844.377.42
Frais d'administration et autres dépenses 38.243.060.28 85.554.314.24
Excédent des produits Fr. 30.923.39

Des amortissements sont inclus dans les charges d'exp loitation pour un montant
total de Fr. 6.347.751.33

C. Budget 1972
Le budget pour l'année 1972 présente un déficit présumé de Fr. 2.274.585.— après affectation de
Fr. 5.712.326.— à l'amortissement sur actifs. Cependant, d'après les premiers résultats, il ressort
que le produit de l'impôt 1972 dépassera très sensiblement le montant des prévisions budgétaires.
Les comptes de l'exercice 1972 seront donc probablement équilibrés.

D. Renseignements de nature fiscale
La fortune et les ressources des personnes physiques ainsi que le capital et le bénéfice des personnes
morales accusent une progression constante au cours de cette dernière décennie ainsi qu'on peut le
constater en suivant l'évolution du tableau ci-dessous :

Années Fortune Capital Total Revenu Bénéfice Total
1961 355.444.500 239.581.000 595.025.500 180.760.400 22.947.600 203.708.000
1962 464.754.400 271 .620.000 736.374.400 199.410.800 26.541.300 225.952.100
1963 414.637.900 307.006.000 721.643.900* 205.117.800 31.576.300 236.694.100*
1964 418.141.000 312.810.000 730.951.000* 229.923.600 32.542.300 262.465.900*
1965 411.227.000 353.776.000 765.003.000** 212.820.300 25.946.900 238.767.200 **
1966 408.072.000 398.883.000 806.955.000 230.797 .600 39.460.300 270.257.900
1967 411.061.000 427.741.000 838.802.000 250.156.900 44.622.900 294.779.800 -'•¦¦<

1 968 475.082.000 473.614.000 948.696.000 274.039.600 56.307.800 330.347.400
1969 632.178.000 552.458.000 1.184.636.000 291.391.600 66.612.900 358.004.500
1970 647.560.000 637.308.000 1.284.868.000 314.371.600 82.915.700 397.287.300
1971 630.340.000 699.394.000 1.329.734.000 346.096.000 100.013.100 446.109.100

* Réductions préparant l'entrée en vigueur d'une nouvelle loi fiscale.
** Entrée en vigueur d'une nouvelle loi fiscale.

Neuchâtel, le 6 mars 1973. AU NOM DE LA VILLE DE NEUCHATEL
Le directeur des finances

Jean-Pierre Ghelfi

Conditions d'émission
Les banques soussignées ont pris ferme le susdit
emprunt 5 Vz % Ville de Neuchâtel 1973-88 de Fr. 12 000 000
Elles ont déjà placé Fr. 1 200 000 et offrent le solde, soit Fr. 10 800 000 en souscrip-
tion publique
du 7 au 13 mars 1973, à midi
aux conditions suivantes :
1. Prix d'émission 99.40 % H- 0.60 % timbre fédéral sur titres = 100 %.
2. Attribution Si les demandes dépassent le montant des titres disponi-

bles, les banques se réservent le droit d'attribuer des mon-
tants inférieurs à ceux souscrits.

3. Libération Du 31 mars au 13 avril 1973, avec décompte d'intérêt à
5 Va % à partir du 31 mars 1973. Les paiements effectués
aux guichets lundi 2 avril 1973 ne donneront lieu à aucun
intérêt de retard.

4. Titres Seront livrés aussi rapidement que possible. Aucun bon
de livraison ne sera émis.

Le 6 mars 1973.
Banque Cantonale Neuchâteloise
Union des Banques Cantonales Suisses
Banque Cantonale d'Argovie Caisse Hypothécaire Banque Cantonale de Schaffhouse
Banque Cantonale d'Appenzell Rh.-E. du Canton de Genève Banque Cantonale de Soleure
Banque Cantonale d'Appenzell Rh.-I. Banque Cantonale de Glaris Banque Cantonale de Thurgovie
Banca dello Stato del Cantone Ticino Banque Cantonale des Grisons Banque Cantonale d'Uri
Banque Cantonale de Bâle-Campagne Banque Cantonale de Schwyz Banque Cantonale Vaudoise
Banque Cantonale de Bâle Banque Cantonale Lucernoise Banque Cantonale du Valais
Banque Cantonale de Berne Banque Cantonale Neuchâteloise Banque Cantonale de Zurich
Banque de l'Etat de Fribourg Banque Cantonale de Nidwald Banque Cantonale Zougoise
Caisse d'Epargne de Banque Cantonale d'Obwald

la République et Canton de Genève Banque Cantonale de Saint-Gall

Les demandes de souscriptions sont reçues sans frais par tous les sièges, succur-
sales, agences et bureaux auxiliaires en Suisse des établissements susindiqués,
ainsi qu'aux guichets des banques et banquiers ci-après désignés :
A NEUCHATEL
Banque Cantonale Neuchâteloise Union de Banques Suisses Crédit Foncier Neuchâtelois
Société de Banque Suisse Banque Hypothécaire et Commerciale Suisse Bonhôte & Cie
Crédit Suisse Banque Populaire Suisse
A LA CHAUX-DE-FONDS
Banque Cantonale Neuchâteloise Union de Banques Suisses Crédit Foncier Neuchâtelois
Société de Banque Suisse Banque Populaire Suisse
AU LOCLE
Banque Cantonale Neuchâteloise Société de Banque Suisse Crédit Foncier Neuchâtelois
A FLEURIER
Banque Cantonale Neuchâteloise Union de Banques Suisses Crédit Foncier Neuchâtelois
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Collision en plein ciel: le pilote du Coronado
n'aurait-il pas reçu de rëpnnse à son S.O.S. ?
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TOUT 
SAVOIR.

MADRID (AP). — La compagnie aé-
rienne Spantax a affirmé que le pilots
du Coronado 990, impliqué dans la col-
lision avec le DC-9, n'avait reçu aucune
réponse lorsqu 'il avait lancé un SOS pour
un atterrissage d'urgence.

Dans une déclaration , la compagnie pré-
cise que « le capitaine Antonio Arenas
n'a reçu aucune confirmation de la tour
de contrôle de Bordeaux. »

Spantax affirme que l'avion a été tou-
ché par t un objet non identifié, sur son
aile gauche ». Elle se garde de confir-
mer que le Coronado est entré en colli-
sion avec le DC-9.

La Spantax a précisé que le SOS du
Coronado avait été entendu par une sta-
tion près de Madrid et par le vol 650

de la Swissair, qui faisait la liaison Zu-
rich-Madrid.

« Spantax , a ajouté la déclaration , féli-
cite le capitaine Arenas pour son habile-
té qui a sauvé les vies des passagers et
de l'équipage. »

Le porte-parole de la compagnie espa-
gnole a déclaré que la compagnie était
« extrêmement surprise » des déclarations
de M. Robert Galley concernant une er-
reur de pilotage de la part du capitaine
Arenas.

DIVERGENCES
La compagnie c Spantax > , spécialisée

dans les vols charters, a constamment évi-
té de dire que le Coronado était entré
en collision avec l'appareil d'Iberia. Par
contre, la compagnie nationale espagnole
a affirmé qu'il s'agissait d'une collision.

La presse espagnole a accru de son cô-
té la confusion en affirmant qu'un chas-
seur « Mystère > avait peut-être heurté l'ap-
pareil d'Iberia et touché le Coronado de
Spantax.

Les journaux rejettent dans leur ensem-
ble la responsabilité du drame sur l'inex-
périence des contrôleurs aériens militaires.

PÉRIPÉTIES
Les changements de plans de vols ont

entraîné parfois, hier , un allongement con-
sidérable de la durée des vols. Ainsi, les
passagers de la Swissair qui ont quitté hier
matin Madrid pour Genève, ont mis trois
heures pour atteindre cette ville contre
1 h 20 normalement.

Le « Convair > de la Swissair a gagné
Genève en longeant la côte méditerranéen-
ne espagnole puis en survolant l'Italie. Les
appareils de la SAS ont atteint la Scan-

dinavie en survolant la Méditerranée mé-
ridionale puis l'Italie et la R.F.A.

D'autre part , les avions de plusieurs com-
pagnies européennes ont fait mardi des
escales techniques non prévues à l'aéro-
port de Bruxelles. Ce trafic supplémentai-
re a provoqué des retards atteignant deux
heures , plusieurs appareils ayant dû atten-
dre leur tour pour atterrir.

L'enquête officielle qui s'est ouverte mar-
di matin permettra sans doute de faire
toute la lumière sur cette catastrophe. La
boîte noire a en effet été retrouvée. La
grande question que tout le monde se
pose est évidemment de savoir pour quel-
le raison les deux avions se trouvaient sur
des routes convergentes.

Impôt sur la richesse : Bâle-Campagne
a déjà perdu six millions de francs !

RëPIS' 

LIESTAL (A TS). — En réponse à
une interpellation , le chef du départe-
ment des travaux publics de Bâle-Cam-
pagn e, M. Paul Manz, a déclaré au
Grand conseil que le canton ne se join-
drait pas au recours de Bâte-Ville con-
cernant la centrale nucléaire de Kaiser-
augst. En revanche, il soutiendra l 'ini-
tiative déposée à Berne par le canton
d'Argovie, demandant que le droit
d'accorder des permis de construire soit
centralisé auprès de la Confédération et
que ces installations soient incorporées
dans l'aménagement du territoire à
l'échelon suisse.

Le canton de Bâle-Ville n'a pas une

position bien arrêtée, a encore dit M.
Manz , puisque parallèlement à son
recours déposé devant le tribunal admi-
nistratif argovien, il propose à son
Parlement de participer à la centra le de
Goesgen.

Le gouvernement a d'autre part
accepté un postulat demandant des in-
formations sur les effets de l'impôt sur
la richesse. A cette occasion, le chef du
département des finances, M. Théo
Meier, a annoncé que 48 évasions fis-
cales avaient été enregistrées jusqu 'au 19
janvier , représentant pour le canton une
perte de 4,5 millions et pour les com-
munes de 1,5 million de francs.

Le Grand conseil de Bâle-Campagne a
ensuite terminé la deuxième lecture de la
loi sur l'hyg iène de l'air, qui devra être
sanctionnée par le peuple. Il a commen-
cé la discussion d'une loi sur les chiens.
Selon le projet , la taxe cantonale due
par les propriétaires sera de 20 fr . ,  les
communes devant demander au moins la
même somme.

Accident mortel
de la circulation
sur l'autoroute

Genève-Lausanne
(c) Un grave accident de la circulation
s'est produit hier vers 16 h 40 sur
l'autoroute Genève - Lausanne entre
Nyon et Gland , M. Pierre-André Blanc,
47 ans, domicilié à Saint-Sulpice,
circulait en direction de Lausanne au
volant de sa voiture de sport , lorsqu 'il
rattrapa une voiture munie de pneus à
clous, roulant normalement à droite à
80 km/h. Probablement surpris par ce
véhicule, M. Blanc manœuvra sur la
gauche pour l'éviter. Au cours de cette
manœuvre, sa voiture mordit la berme
centrale, heurta la glissière de sécurité et
fut renvoyée au travers de la chaussée,
terminant sa course dans un champ. Au
cours de l'embardée, le conducteur et son
fils, Pierre-Alexandre, 3 ans et demi ,
furent éjectés. Grièvement blessés, ils
furent tous deux transportés à l'hôpital
de Nyon où l'enfant devait décéder
durant le transport.Le Théâtre Création d Alain Knapp

«Avec Achille Lancelot ce sera différent»
Cette jeune troupe de Lausanne, exis-

tant depuis plusieurs années, est une
habituée de notre ville. En effet , nous
avons jusqu 'à présent été les bénéfi-
cia ires d'une représentation de chaque
nouveau spectacle.

Ap rès « Monsieur Duccomun a peur
des femmes », monté l'année dernière, la
troupe, principalemen t centrée sur la
recherche, présente un c Achille
Lancelot» qui s'annonce différent. Diffé-
rent dans la trame de l'histoire, car
Achille descendant d'une lignée au pou-
voir, prétend y renoncer et ne pas
vouloir entrer dans ce moule préétabli.
Il s'amusera alors à vouloir améliorer le
sort des miséreux, mais avec des
méthodes peu orthodoxes et qui fero nt
encore le jeu des riches. Son idée lumi-
neuse app liquée à l'alimentation gén é-
rale le conduira à faire mourir un
homme, et quand il se proclame cou-
pable, chacun l'incite à oublier, à ne pas
s'embarrasser de tels détails, et à conti-
nuer dans sa destinée qui l'amènera at
pouvoir, acclamé par le peup le.

En images, c'est naturellement le
procès de notre société, et si parfois les
intentions s'obscurcissent devant la
transposition, les comédiens ont su
trouver quelques moments passionnants,
très inédits dans l'imaginiation, et lourds
de sens dans leur description. Le
système des échanges dans la société de
consommation, qui n'enrichit que ceux
qui ne travaillent pas, mais laisse
toujours pauvre le travailleur manuel,
est habilement décrit, avec beaucoup

d'humour, à l'aide de quelques pommes
qui passent d'une poche à l'autre telles
les transactions financières des capitalis-
tes.

La scène du grand magasin, « où vous
avez aujourd'hui une chance sur deux
d'être riche », est également une carica-
ture pleine de force de la publicité et de
l'incitation à la consommation que nous
vivons quotidiennement. On retrouve
aussi chez Knapp, ce bon rodage des
thèmes bien mis en place, mais qui a
peut-être aussi son côté négatif dans une
sorte de mécanisation, passant même d'un
spectacle à l'autre.

La recherche mr le jeu de l'acteur,
sens du travail du Théâtre Création, est
bien menée dans l'interprétation. I l
faudrait aussi se pencher sur les moyens
de donner encore à cette interprétation,
une f o rme plus parfaite , dans le naturel ,
la souplesse physique, parfois la voix et
la diction. Travaillant beaucoup la
création collective et la mise en place,
ensuite, des éléments choisis, l'on oublie
peut-être la propre mise en f o rme du
comédien.

Ces restrictions sont déjà sur le chemin
de la perfection et le spectacle actuel du
Théâtre Création, avec un sujet assez
original, une bonne p lace â l'humour,
mais non gratuit, et un souci d'observa-
tion et de dénonciation, reste une très
bonne prestation. Le public restreint a
été donc privilégié et a fait  la connais-
sance d'un Achille Lancelot, p as si
différen t, en f in  de compte...

if

La fanfare de Boudry à Cressier
De notre correspondant :
La Société de musique l'« Espérance »,

aidée par un comité d'honneur, travaille
depuis bientôt une année afin de trouver
les fonds nécessaires pour le renouvelle-
ment de ses uniformes. La concrétisation
de leur labeur ne va pas tarder et va ainsi
redonner une nouvelle jeunesse à cette mo-
deste société qui fait honneur à son vil-
lage et channe ses habitants par sa mu-
sique et bientôt par ses uniformes. Dans
le programme des manifestations prévues à
cet effet, samedi 10 mars, l'« Espérance »
laissera ses instruments au vestiaire, car
elle a fait appel à la célèbre fanfare de
Boudry qui, dans un programme de haute
richesse musicale, donnera un magnifique
concert de gala.

Places sous la direction de M. Gérard
Viette, ces musiciens feront vibrer la salle
Vallier et les cœurs des spectateurs . Pen-
dant près de deux heures, fanfare , solistes
et tambours démontreront les nombreuses
possibilités d'un ensemble de cuivres, dans
des œuvres les plus diverses.

Un festival Glenn Miller clôturera ce
concert qui enchantera chacun. Une soirée
familière animée par l'orchestre fribourgeois
« Les Galaxi's > permettra aux gens de tous
âges de s'amuser jusqu'au petit matin.

Majorité et réformateurs :
des retraits réciproques

PARIS (AFP). — M. Jean Lecanuet, un
des deux dirigeants du mouvement réforma-
teur, a demandé mardi soir aux candidats
de sa formation de se retirer de la compé-
tition électorale quand leur maintien risquait
de favoriser « l'avènement d'une majorité
socialo-communiste ». M. Peyrefitte, secré-
taire général de l'UDR , a déclaré pour sa
part que les candidats de la majorité se
retireraient dans les circonscriptions où il y
a « menace de succès du front collectiviste.

ACCORDS
M. Peyrefitte a bien précisé, dans la

déclaration faite mardi soir à la presse, que
les candidats de la majorité ne se désiste-
raient pas en faveur des réformateurs, mais
se retireraient « quand il y a menace de
danger communiste ou socialiste ». * Le
problème du désistement, a ajouté le secré-
taire général de l'UDR, n'intéresse que les
circonscriptions où la majorité présentait

dimanche dernier plus d un candidat. Dans
ces circonscriptions, conformément aux
accords qui avaient été passés, les trois for-
mations de la majorité donnent leur inves-
titure pour le second tour au candidat que
le suffrage universel a placé en tête au
premier tour ».

LEUR COMPTE
Le « leader » du mouvement réformateur

a indiqué pour sa part que toute la journée
avait été consacrée à l'étude, circonscription
par circonscription, des cas où le
mouvement réformateur et la majorité pour-
raient effectuer des retraits réciproques. Les
deux formations y trouvent d'ailleurs leur
compte, puisque les centristes ont ainsi
l'espoir de former un groupe politique au
parlement (il leur faut pour cela 30 députés)
et que la majorité peut envisager d'obtenir
au moins la majorité absolue (soit 246
sièges à l'Assemblée nationale.

A S'omfsre des conférences monétaires
CHR ONIQUE DE S MARCHES

Alors que les ministres des fi nances
des Neuf présentent leurs positions par-
fo i s  très divergeantes au sujet de la po-
litique monétaire à adopter devant la
crise du dollar, les changes sont blo-
qués pour toute cette semaine. Va—ton
vers une dévaluation de la livre et de
la lire, vers une réévaluation du deut-
sche mark et de quelques autres devises
dont le franc suisse ? Il n'est pas certain
que des réajustements de parité permet-
tent de trouver un dénominateur com-
mun européen qui ramène une certaine
fixité des changes dans les échanges in-
tra-communautaires tout en laissant flot-
ter ces mêmes devises à l' extérieur de
la CEE. Ces derniers j ours et hier no-
tamment, le dollar a réduit sa four-
chette de variation de cours pour se
cantonner entre 3J.6 et 3J8 francs.

De son côté, le marché de l'or s'est
aussi assagi et le fixing de Londres se
situait hier à 83 dollars l'once ; les co-
tations de Zurich s'établissent aussi entre
82 et 84 entre banques. Il serait falla-
cieux d'en tirer que la crise touche à sa
f in  mais nous sommes dans une brève
période d'accalmie qui durera tant que
les entretiens ministériels des Neuf n'au-
ront pas publié les fr uits de leurs déli-
bérations.

A ZURICH, les échanges sont clair-
semés et contradictoires mais dans l'en-
semble l'ambiance est plutôt positive .
Au secteur des grandes banques l'UBS
se met en évidence avec une progression

de 40 f r .  alors que la SBS se contente d' un
renforcement de deux écus et la BPS
d'un seul ; CS s'allège de cinq f r .  Aux
omniums, Bally perd 50 f r .  à chacune
de ses deux sortes d'actions. Holderbank
nom. et Motor Columbus se replient
de 30 f r .  par titre. No tons la belle pous-
sée de Zurich ass. qui attein t 200 f r .
et la fermeté des chimiques. A Neuchâ-
tel, l'action des Câbles de Cortaillod
se traite à 3525, contre 3550 la veille.

PARIS a réagi favorablement à la pro-
clamation des résultats du premier tour
des élections parlemen taires. Les ban-
ques, les industries et les grands maga-
sins sont en hausse assez vigoureuse ;
une telle attitude présuppose un second
tour favorable à la majorité et aux ré-
formateurs.

MILAN se comporte avec sang-froid
si l'on tient compte des grèves multiples
qui ne cessent de para lyser l'activité
économique de la péninsule.

FRANCFORT affich e un ton favora-
ble qui caractérise surtout les gro upes
des banques, de l'automobile et des
grands magasins.

LONDRES est beaucoup moins sou-
riant et l'ensemble de la cote s'effrite
sous la conduite des industrielles mais
les mines n'échappent p as au mouve-
ment de rep li. Ces déchets sont dus à
l'extrême timidité des acheteurs.

NEW-YORK réduit son volume d'af-
faires et progresse sur la plupart des
titres. E. D. B.

ROME (AFP). — Le référendum pour
abroger la loi qui autorise le divorce en
Italie aura lieu entre le 15 avril et le
15 juin 1974. Le Conseil d'Etat (organe
consultatif de l'Etat italien en matière ad-
ministratif doté de diverses compétences
juridiques dans ce domaine) a ainsi tran-
ché le différend qui oppose partisans et
adversaires du divorce depuis l'entrée en
vigueur de la loi du 1er septembre 1970.

L'organisation de cette consultation avait
suscité maintes polémiques dans les mi-
lieux politiques au cours des derniers mois.
Fixé au il juin 1972, le référendum ne
put avoir lieu par suite de la dissolution
anticipée des Chambres et de l'organisa-
tion des élections législatives des 7 «t 8
mai derniers.

Référendum sur le
divorce en Italie, en 1974

Projet œcuménique
à Hauterive

On prévoit la construction, en Suisse
romande, d'au moins trois centres
paroissiaux communs aux protestants
et aux catholiques dont l'un à Genève-
Meyrin et l'autre à Préverenges, près
de Lausanne.

A Hauterive, la commune met à la
disposition des deux Eglises un terrain
destiné à l'édification d'un centre
paroissial commun. Le principe est
admis mais le projet pas encore mis
au point.

Vers 6 h 50, faubourg de la Gare, deux
véhicules conduits respectivement par MM.
R. G. d'Yverdon, et A. M., de Neuchâtel,
sont entrés en collision.

Vers 15 h 20, rue des Flandres, deux
voitures pilotées respectivement par MM. J.
P. de Neuchâtel et O. G., d'Auvernier se
sont heurtées.

Vers 18 h, me de l'Ecluse, deux véhicules
conduits par MM. D. R., de la Chaux-de-
Fonds, et P. P. de Peseux, sont entrés en
collision.

Enfin, une demi-heure plus tard, la voitu-
re conduite par M. R. W., de Neuchâtel, a
eu sa route coupée, nie des Battieux , par
un cyclomotaur piloté par M. C. M., domi-
cilié également en ville. Tous ces accidents
ont provoqué des dégâts.

Série de collisions à
Neuchâtel
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uans sa séance au LA ievner ty /j , le
Conseil d'administration de la Société
de banque suisse a approuvé le bilan au
31 décembre 1972 ainsi que le compte
de profits et pertes de l'exercice. En
1972, le total du bilan a augmenté de
2,5 milliards de francs environ pour
atteindre 38,6 milliards. Après des amor-
tissements et provisions 38.867.685 fr. 51
(1971 : 23.465.958 fr. 86), le bénéfice
net de l'exercice 1972 s'établit à
163.317.972 fr. 58 (141.586.692 fr. 35).
Compte tenu du solde reporté de l'exer-
cice précédent de 13.681.688 fr. 37, c'est
donc un solde actif de 176.999.660 fr. 95
(154.171.688 fr. 37) qui est mis à la
disposition de l'assemblée générale con-
voquée pour le 20 mars 1973. Le con-
seil d'administration propose à cette
même assemblée : le paiement d'un di-
vidende ordinaire de 80 fr. brut par ac-
tion (comme l'année précédente) sur le
capital-actions de 550.000.000 fr.
(450.000.000 fr.), une allocation aux ré-
serves ouvertes de 75 (65) millions de
francs ainsi qu'une attribution inchan-
gée de 2.500.000 francs aux institutions
de prévoyance en faveur du personnel.
En tenant compte des réserves, les fonds
propres figuran t au bilan atteindront
1767 millions au 31 décembre 1972, con-
tre 1620 millions à fin 1971. (ATS)

Société de banque suisse

NEUCHATEL 5 mars 6 mars
Banque nationale . 560.— 550.— d
Crédit foncier neuchât. 765.— 760.— d
La Neuchâtel. ass. g. 350.— d 350.— d
Gardy 140.— d 135.— d
Cortaillod 3550.— 3525.—
Cossonay 2200.— d 2275.— d
Chaux et ciments . 740.— d 790.—
Dubied 1300.— d 1300.— d
Ciment Portland . . 3300.— d 3300.— d
Interfood port. . . . 6100.— d 6100.— d
Interfood nom. . . . 1120.— d 1150.— d
Navigation N'tel priv. 65.— d 65.— d
Girard-Perregaux . . 700.— d 700.— d
Paillard port. . . . 450.— d 450.— d
Paillard nom. . . . 140.— d 140.— d

LAUSANNE
Banque cant. vaudoise 1380.— 1380.—
Crédit foncier vaudois 1000.— 1110.—
Ateliers constr. Vevey 450.— d 480.—
Editions Rencontre . 1020.— 1190.—
Rlnsoz & Ormond . 1050.— 1050.—
La Suisse-Vie ass. . 3400.— 3350.—
Zyma 2450.— 2400.—

GENÈVE
Grand Passage . . 565.— 580.—
Charmilles port. . . 770.— 775.—
Physique port. . . . 330.— 300.—
Physique nom. . . . 220.— 200.—
Astra —.25 0.25
Monte-Edison . . . 2.90 2.50
Olivetti priv 8.50 8.50
Fin. Paris Bas . . .  147.— 150.—
Allumettes B . . . .  122.— 123.—
Elektrolux 187.— 190.—
S.K.F. B 208.— 211.—

BALE
Pirelli Internat. . . , 202.— 207.—
Bâloise-Holding . . 275.— d 275.—
Ciba-Geigy port. . . 2250.— 2260.—
Ciba-Geigy nom. . . 1320.— 1340.—
Ciba-Geigy bon . . 1950.— 1985.—
Sandoz port 6300.— 6350.—
Sandoz nom. . . . 3460.— 3450.—
Sandoz bon . .. .  5100.— 5125.—
Hoffmann-L.R. cap. .192000.- 192500.—
Hoffmann-L.R. |ce. .188000.- 188250.—
Hoffmann-L.R. 1/10 . 18850.— 18800.—

ZURICH (act. suisses)
Swissair nom. . . . 695.— 698.—
Swissair port. . . . 655.— 657.—
Union bques suisses 4450.— 4490.—
Société bque suisse 3780.— 3790.—
Crédit suisse . . . 3890.— 3885.—
Bque Hyp. com. port. 1750.— d 1750.— d
Bque Hyp. com. nom. 1650.— d 1650.— d
Banque pop. suisse 2250.— 2255.—
Bally port 1150.— 1000 —
Bally nom 950.— 900.—
Elektro Watt . . . .  3290.— 3300.—
Holderbank port. . . 480.— d 490.—
Holderbank nom. . . 470.— 440.—
Juvena port 2420.— 2420.—
Juvena bon . . . .  155.— 159.—
Motor Colombus . . 1560.— 1530.—
Italo-Suisse . . . .  266.— 265.—
Réass. Zurich port. . 4150.— 4300.—
Réass. Zurich nom. 2500.— 2500.—
Winterthour ass. port. 1780.— 1790.—
Winterthour ass. nom. 1100.— 1090.—
Zurich ass 7500.— 7700.—
Brown Boveri port. 950.— 935.—
Saurer 1750.— 1750.—
Fischer 990.— 1100.—
Jelmoli 1500.— 1500.—
Hero 4925.— 4925.—
Landis & Gyr . . . 1560.— 1560.—
Lonza 1810.— 1820.—
Nestlé port 4030.— 4020.—
Nestlé nom. . . . .  2320.— 2310.—
Roco port 3400.— 3400.—
Roco nom 700.— —.—
Alu. Suisse port. . . 2030.— 2010.—

5 mars 6 mars
Alu. Suisse nom. . . 880.— 880.—
Sulzer nom 3050.— 3050.—
Sulzer bon . . . .  370.— 360.—
Von Roll . . . . .  1400.— 1385.—

ZURICH (act. étrang.)
Alcan 77.75 78.—
Am. Métal Climax . 101.50 105.50
Am. Tel. & Tel. . . 160— 158.—
Béatrice Foods . . 82.— 83.—
Burroughs 728.— 731.—
Canadian Pacific . . 53.50 53.50
Caterpllar Tractor . 203.50 203.—
Chrysler 116.— 113.50
Control Data . . . .  154.50 152.50
Corning Glass Works 340.— 339.—ex
C.P.C Int. 99.50 100.—
Dow Chemical . . . 330.— 331.—
Du Pont 555.— 553.—
Eastman Kodak . . 455.— 458.—
EXXON 283.— 288.—
Ford Motor Co . . . 216.— 211.—
Général Electric . . 217.— 216.—
General Foods . . . 90.— 88.50
General Motors . . 238.— 235.—
General Tel. & Elec. 89.— — .—
Goodyear 84.50 84.50
Honeywell 344.— 352.—
I.B.M 1420.— 1406.—
International Nickel 108.— 110.50
International Paper . 120.— 120.50
Internat. Tel. & Tel. 161.— 160.50
Kennecott 90.— 92.—
Litton 30.— 30.—
Marcor 75.— 73.50 ex
MMM 262.— 265.—
Mobil Oil 202.50 207.50
Monsanto 157.— 163.—
National Cash Reglster 90.— 89.25
National Distillera . 48.50 50.—
Philip Morris . . . 400.— 412.—
Phillips Petroleum . 137.— 139.50
Procter & Gamble . 344.— 352.—
Sperry Rend . . . .  143.50 141.50
Texaco 122.50 121.—
Union Carbide . . . 143.50 144.—
Uniroyal 44.— 43.25
U.S. Steel 98.50 98.50
Warner-Lambert . . 341.— 341.—
Woolworth F.W. . . 78.50 78.50
Xerox 508.— 521.—
AKZO 86.50 90.—
Anglo . . Gold . . I 97.50 100.—
Anglo Americ. . . . 32.25 32.25
Machines Bull . . . 49.50 50.—
Itaio-Argentina . . . 48.50 48.50
De Beers I . . . .  32.50 32.50
General Shopping . 570.— 566.—
Impérial Chemical Ind. 22.— 22.50
Péchlney-U.-K. . . . 100.50 101.—
Philips 62.50 64.—
Royal Dutch . . . .  136.50 137.—
Sodec 108.50 108.50
Unilever 175.— 176.—
A E G  . . . . ..  159.— 160.—
B.A.S.F 180.— 172.50
Degussa 347.— 353 —
Farben. Bayer . . . 148.— 149.50
Hœchst. Farben . . . 173.— 174.50
Mannesmann . . . 240.— 241.—
R.W.E: —.— 170.—
Siemens 347.— 351.—
Thyssen-HOtts . . . 89.— 89.—
Volkswagen . . . .  168.50 169.—

FRANCFORT
A E G  140.80 140.40
B A S F  158.— 158.20
B M.W 326.50 327.50
Dalmler 387.— 386.—
Deutsche Bank . . 304.80 304.50
Dresdner Bank . . . 239.— 239.—
Farben. Bayer . . . 129.— 130.40
Hôchst. Farben . . 151.50 152.—
Karstadt —.— 411.—
Kaufhof —.— 288.—
Mannesmann . . . 211.— 210.50
Siemens 305.— 305.50
Volkswagen . . . .  148.— 149.—

. V— ~> ¦¦ .

S mars 6 mars

MILAN
Assic. Général! . . 70700.— 68810.—
Bat 2424.— 2400.—
Finsider 364.— 354.—
Italcementl . . . .  28350.— 27750.—
Monte Amlata . . . 1782.— 1710.—
Motta 2485.— 2480.—
Pirelli 2130.— 2010.—
Rlnascente .. . .  260.— 245.125

AMSTERDAM
Amrobank 85.80 87.50
AKZO 77.90 81.20
Amsterdam Rubber . 275.— 273.50
Bols 142.50 142.20
Heineken 316.80 316.—
Hoogovens . . ..  87.— 86.60
K.L.M 105.50 104.50
Ned. Kabelfab . . . .  150.60 —.—
Robeco 252.50 253.50

TOKYO
Canon 254.— 268.—
Citizen 219.— 223.—
Fu|l Photo 385.— 397.—
Fulitsu 260.— 275.—
Hitachi 197.— 200.—
Honda 961.— 991.—
Klrin Brew 365.— 375.—
Komatsu 308.— 337.—
Matsushita E. Ind. 659.— 653.—
Sony 3780.— 3840.—
Sumi Bank . . . .  —.— —.—
Takeda 254.— 263.—
Tokyo Marine . . . 844.— 876.—
Toyota 643.— 635.—

PARIS
Air liquide 370.— 373.10
Aquitaine 404.50 404.90
Cim. Lafarge . . . 239.— — .—
Citroën 90.20 91.40
Fin. Paris Bas . . .  212.— 213.—
Fr. des Pétroles . . 209.80 214.50
L'Oréal 2499 — 26 25
Machines Bull . . . 71.40 71-.—
Michelin 1920.— 1968.—
Péchlney-U.-K. . . . 140.10 142.50
Perrier 306.— 315.—
Peugeot 520.— 525 —
Rhône-Poulenc . . 174.50 174.80
Saint-Gobain . . . .  186.90 189.90

LONDRES \
Anglo American . . 395.— 393.—
Brit. & Am. Tobacco 277.— 281.—
Brit. Petroleum . . 528.— 530.—
De Beers 361.— 359.—
Electr. & Musical . 152.— 153.—
Impérial Chemical Ind. 276.— 281.—
Imp Tobacco . . . 89.— 91.—
Rio Tlnto 247.— 245 —
Shell Transp. . . . 346.— 348.—
Western Hold. . . . 12-1/16 12.25
Zamblan anglo am. 207.50 208.50

Cours communiqués sans engagement
par le Crédit suisse

NEW-YORK
Allled Chemical . . 31-1/2 32
Allumin. Americ. . . 51-5/8 54
Am. Smeltlng . . . 22-1/2 22-1/2
Am. Tel. & Tel. . . 49-5/8 49-7/8
Anaconda 23-5/8 23-3/4
Boeing 21-5/8 22-1/4
Bristol & Myers . . 63 64-3/4
Burroughs 228-5/8 235-3/4
Canadian Pacific . . 17-3/4 18
Caterp. Tractor . . 63-1/8 64-1/8
Chrysler 35-3/8 36-1/4
Coca-Cola 145 147-3/4
Colgate Palmollve . 90 90-1/2
Control Data . . . .  49-1/8 47-3/4
C.P.C. Int 31 31-1/8
Dow Chemical . . . 102-3/4 104-1/8
Du Pont 172-1/2 173

5 mars 6 mars
Eastmann Kodak . . 142-3/4 145-3/8
Ford Motors . . . .  65-3/4 66-1/2
General Electric . . 67-1/8 67-3/4
General Foods . . . 27-1/8 27-3/4
General Motors . . 73-3/8 73-5/8
Gllette 57 58-3/4
Goodyear 26-5/8 26-7/8
Gulf Oil 25-5/8 25-3/4
l-B.M 438-3/4 437-1/4
Int. Nickel 34.1/8 35-1/4
Int. Paper 37.1/2 37-1/8
Int. Tel. & Tel. . . 49-7/8 51-1/4
Kennecott 28-1/2 29
Lf'ton 9.1/4 9.1/2
Merck 92-7/8 97
Monsanto 50-3/4 51-1/2
Minnesota Mining . 82 84
Mobil Oil 64-3/8 64-3/4
National Cash . . . 27-7/8 28-3/8
Panam 8-1/2 8-1/2
Penn Central . . . 2-7/8 2-7/8
Philip Morris . . . 128-1/2 131-1/4
Polaroid 128-7/8 131-1/2
Procter Gamble . . 109-3/4 110-7/8
R C A  29-3/4 30-1/4
Royal Dutch . . . .  42.1/2 43-5/8
SCd 011 Calif . . . .  79 80-1/4
EXXON 89-3/4 90-7/8
Texaco 37-3/4 38-3/8
T.W.A 32-7/8 34
Union Carbide . . . 44-5/8 44-7/8
United Alrcraft . . . 39-5/8 40
U.S. Steel 30-1/2 3" -1/2
Westlngh. Elec. . . 36-7/8
Woolworth 24-1/4 24-3/4
Xerox 164-7/8 167-1/8

Indice Dow Jones
Industrielles . . . .  966.89 979.01
chemins de fer . . 191.58 194.83
services publics . . 111.58 111.16
volume 13.760.000 17.830.000

Cours communiqués
par « Reynolds Securities S.A., Lausanne »

.

La bourse a achevé sa séance en progrès
mardi et les investisseurs ont paru plus
optimistes quant aux chances de voir une
solution intervenir dans la crise monétaire
actuelle.

Les statistiques officielles montrent un
accroissement des commandes au mois de
janvier a contribué à raffermir les cours.

Les valeu rs industrielles et les transports
ont gagné des points. Les services publics
ont fait preuve de faiblesse.

La tendance

Industrie automobile
française : augmentation
Les statistiques relatives à l'activité de

l'industrie automobile française en 1972,
comparées à celles de 1971, font ressor-
tir une augmentation de 10,6 % pour la
production, de 11,1 % pour les exporta-
tions, et de 11,3 % pour les immatricula-
tions.

En effet , la production totale a atteint
3.328.320 unités dont 2.992.959 voitures
particulières et commerciales (+ 11,1 %)
et 335.361 véhicules utilitaires (+ 6 %).

Les exportations se sont élevées à
1.769.316 unités dont 1.651.435 voitures
particulières (+ 11,6 %) et 117.881 véhi-
cules utilitaires (+ 4,3 %).

Les exportations représentant 55,2 de
la production , soit le même pourcentage
que celui enregistré en 1971. (ATS)



CONCOURS GRATUIT
«HISTOIRE NEUCHATELOISE»

à l'occasion du 125me anniversaire
de la République et Canton de Neuchâtel

organisé par
l'Union de Banques Suisses
Place Pory 5 Neuchâtel

jusqu'au 30 mars
Du 1er au 3me prix :

VOLS EN AVION
au-dessus du canton

Voyez nos vitrines
Bulletins de participation

à retirer dans le hall de la banque

|Tj (UBS) n

Paris : discrétion totale sur les éventuelles
tractations entre majorité et réformateurs

PARIS (AP). — Les listes des candi-
dats qui se maintiennent pour le second
tour des élections législatives ont été dé-
finitivement arrêtées et officiellement dé-
posées mardi avant minuit. Pour les can-
didats de gauche, le problème avait été
tranch é dès lundi après-midi, et sans
appel, tandis que du côté de la majorité
et des réformateurs, la journée de mardi
a encore été consacrée à l'étude de la
situation de chaque circonscription, tant

sur le plan local qu'a l'échelon des états-
majors.

Dans les 411 circonscriptions de la
métropole où elle reste en lice, la gau-
che est en ballottage favorable dans 179,
dont 91 à l'avantage des communistes et
88 à celui des socialistes et radicaux de
gauche. La Ligue communiste (trotskyste)
dont tous les candidats ont été éliminés,
a appelé à voter pour les candidats de
la gauche.

Du cote des reformateurs, le bureau
national du mouvement s'est réuni à
Paris mardi matin, et ses décisions de-
vaient ensuite être communiquées aux
candidats dans leur circonscription. Pu-
bliquement, les dirigeants du Mouvement
continuaient d'affirmer qu 'il n'y avait pas
négociation avec la majorité ni même
contact au niveau des états-majors, et que
le principe annoncé par M. Lecanuet
selon lequel les candidats réformateurs

ne se retirent que là où il y a menace
de victoire des communistes ou de leurs
alliés restait valable. Des tractations de-
vaient cependant avoir lieu, au moins
localement.

DONNANT, DONNANT
Dans plusieurs circonscriptions en ef-

fet, le retrait d'un réformateur peut ren-
dre service au candidat de la majorité,
et l'on peut imaginer que les dirigeants
du mouvement demandent quelque chose
en échange de ces « cadeaux » et no-
tamment le retrait des candidats de la
majorité là où des responsables réfor-
mateurs sont en position difficile.

Les dirigeants U.D.R. sont restés très
discrets sur les éventuelles tractations au
cours dej a journée de mardi.

Les alliés de l'U.D.R. au sein de la
majorité — républicains indépendants et
C.D.P. — sont restés aussi réservés sur
les contacts qu 'ils auraient pu prendre en
direction des réformateurs avec lesquels
ils ne manquent pas d'affinités.

Sur le plan local, on retiendra le main-
tien de tous les réformateurs qui s'étaient
présentés dans le département du Rhône
et celui de M. Jeanneney contre un ré-
publicain indépendant à Vesoul.

Paris: responsabilité du Coronado espagnol
mais des « trous » dans la couverture-radar

PARIS (AP). Le général Claude Gri-
gaut , chef d'état-major de l'armée de
l'air , a reconnu , mardi au cours d'une
conférence de presse, que la couverture
radar dans la région de Nantes, où est
survenue la collision aérienne entre le
DC-9 et le Coronado, est « moins que
parfaite ».

Faute de matériel au sol, la couvertu-
re radar, a-t-il dit , comprend des trous
autour de Nantes, centre de contrôle

aérien pour la quasi-totahte du trafic
entre l'Espagne et l'Angleterre.

Mais, le général Grigaut a insisté sur
le fait que le pilote du Coronado de la
compagnie Spantax est responsable en
premier lieu de la collision parce qu'il
n'a pas tenu compte des ordres des con-
trôleurs aériens militaires qui lui avaient
demandé de changer de fréquence radio
et de retarder son arrivée à la verticale
de Nantes. Le général Grigaut a déclaré

Orly : tous les vols annulés.
(Téléphoto AP)

que le pilote a compris les instructions,
qui lui ont été données en anglais, et
qu'il a confirmé les avoir reçues.
« La principale cause de l'accident est
que le pilote du Coronado — pour des
raisons que nous ne connaissons pas —
n'a pas exécuté les ordres du contrôle
au sol de changer de fréquence et de
ralentir afin de n'arriver à la verticale
de Nantes qu'a 14 h », a déclaré le
général.

DÉJÀ
L'agence de presse suédoise a annoncé

qu'un « Boeing 720 » de la « SAS » qui
se rendait de Stockholm aux îles Cana-
ries avec 178 Suédois à bord a failli
entrer en collision lundi avec un autre
gros appareil au-dessus du nord de la
France.

L'agence a reproduit une déclaration
du pilote du « Boeing », Rolf Bandel l,
qui a raconté que l'incident s'est produit
près d'Abbeville quand un appareil non
identifié lui a brusquement coupé la
route à la même altitude.

Les contrôleurs militaires français ne
l'avaient pas informé, selon lui, de la
présence d'un autre avion dans le sec-
teur et quand il a signalé l'incident il a
obtenu cette réponse : « Compris,
compris ».

SWISSAIR CONTINUE
Après avoir annulé deux vols dans la

matinée à destination de Paris, puis
avoir annoncé que tous les vols seraient
suspendus jusqu 'au milieu de l'après-
midi, la Swissair a décidé mardi à midi
de reprendre tous les vols prévus à
destination de la France après avoir
reçu l'assurance des autorités françaises
qu'elles « prendront les mesures les plus
sévères contre les compagnies aériennes
qui violeront les instructions des contrô-
leurs militaires ».

Un porte-parole de la compagnie a
déclaré qu'un « certain danger » pour la
circulation aérienne au-dessus de la
France peut avoir existé « parce que les
compagnies n'ont pas toutes complète-
ment appliqué les directives fournies par
les contrôleurs aériens militaires ».

La « Lufthansa » (Allemagne) et la
« Sabena » (Belgique) ont également
décidé de reprendre leurs vols.

L AVALANCHE DE BAVIERE
SCHLIERSEE (Allemagne) (AP). —

Une avalanche a emporté et détruit lundi
soir un chalet de montagne sur l'Hau-
schamer-Ahn, en Bavière, où huit skieurs
passaient la nuit.

L'un d'eux, quoique blessé, parvint à

se dégager et à descendre dans la vallée
pour chercher des secours. Les sauve-
teurs ont retiré de l'amas de neige trois
autres blessés mais aussi quatre morts,
dont un enfant de deux ans.

(Téléphoto AP)

Le dollar touj ours en baisse en Europe
PARIS (AFP). — M. Giscard d'Es-

taing, agissant en sa qualité de président
en exercice du groupe des Dix, a con-
voqué pour vendredi prochain une ré-
union des ministres des finances de ce
groupe et des gouverneurs des banques
centrales pour étudier les développements
de la situation monétaire internationale.

Cette réunion se tiendra à Paris ven-
dredi à 11 heures. Elle sera précédée,
le même jour, par une réunion des sup-
pléants du groupe des Dix.

M. Giscard d'Estaing a invité à cette
réunion, outre les membres du groupe
des Dix, l'ensemble des pays de la CEE
ainsi que M. Wardhala, ministre des

finances d'Indonésie, président en exer-
cice du groupe des Vingt.

On rappelle que le groupe des Dix
comporte en particulier la participation
des Etats-Unis et du Japon.

D'UNE PLACE A L'AUTRE
Dans l'attente de la réouverture des

marchés des changes et des mesures con-
cernant la réforme du système moné-
taire international, le dollar a légèrement
perdu mardi dans les transactions de
banque à banque en Europe. Ces trans-
actions ont d'ailleurs été réduites au mi-
nimum.

Le prix de l'or a reflété également
l'incertitude qui règne actuellement. A

Londres, l'once a coté 83 dollars, en
baisse d'un dollar , alors qu'à Zurich,
elle a gagné 1,5 dollar et a coté 84,50.

Le dollar cotait à l'ouverture 3,1825
fr.s. contre 3,19 lundi et, à midi, il
était tombé à 3,17.

A Francfort, le dollar cotait 2,7980
contre 2,8100 à la clôture de lundi et
il est ensuite tombé à 2,7960.

A Londres, la livre est passée de
2,4616 dollars lundi à 2,46625 à l'ou-
verture, mais elle s'est affaiblie ensuite
à 2,4630.

A Paris, le dollar cotait 4,52 fr.f.
au départ, mais il n'était plus échangé
qu 'à 4,47 à midi.

La grande romancière américaine
Pearl Buck est morte à 80 ans
DANBY (VERMONT) (AP). — Pearl

Buck, prix Nobel de littérature, est
morte mardi à l'âge de 80 ans.

Elle est l'une des six femmes écrivains
couronnées par le jury Nobel avec,
notamment, Selma Lagerlof et Sigrid
Undset.

Née le 26 juin 1892 à Hillsboro

(Photo AGIP)

(Virginie occidentale) d'un père mission-
naire protestant, Pearl Buck a vécu en
Chine depuis sa plus tendre enfance et
pendant près de quarante ans, notam-
ment comme professeur à l'Université de
Nankin, avant de se fixer aux Etats-Unis
en 1935.

Mariée à un agronome, John Buck,
elle divorça en 1935 pour épouser son
éditeur, M. Richard Walsh.

La romancière, qui a écrit 84 ouvra-
ges, a succombé à son domicile de
Danby. Elle avait subi une opération de
la vésicule l'automne dernier.

L'auteur de « La Mère », reçut le prix
Nobel en 1938 pour l'ensemble de sou
œuvre et plus particulièrement pour « La
Terre chinoise », son roman le plus con-
nu de l'époque qui décrit l'ascension
d'un paysan chinois vers le pouvoir.

C'est en Chine qu'elle écrivit notam-
ment « Vent d'est vent d'ouest », « Fils
de dragon », « Pavillon de femmes » el
« Le Sari vert ».

Une grande partie de la fortune que
ses romans rapportèrent à Pearl Buck
fut investie dans la fondation qu'elle
créa en 1964 et qui permit d'aider plus
de 2000 enfants asiatiques conçus par
des soldats américains.

Pearl Buck, qui avait une fille de son
premier mariage, avait également adopté
neuf garçons et filles qu'elle éleva dans
une de ses propriétés.

La machine de guerre américaine
abandonne peu à peu le Viêt-nam

Monika Schwinn est Allemande. Elle vient d'être libérée par Hanoï
en même temps que des prisonniers de guerre américains. Nous la
voyons ici reçue par les officiels à la base américaine de Clark, aux

Philippines.
(Téléphoto AP)

SAIGON (AP). — La plus grande ma-
chine de guerre qui se soit ja mais vue
dans le Sud-Est asiati que se désagrège
peu à peu depuis que le cessez-le-feu du
28 janvier a ouvert la dernière phase de
l'engagement américain au Viêt-nam.

Vingt-trois jours avant la limite fixée
par l'accord de Paris pour le retrait de
la puissance militaire américaine, le
nombre de soldats américains au Viet-
nam était tombé à 10.000. La première
brigade d'aviation, une unité d'hélicoptè-
res et le 716me bataillon de police mili-
taire, forts chacun d'environ 350 hom-
mse, restaient les unités les plus impor-
tantes dans le pays.

Renversant le courant des dix derniè-
res années, des navires lourdement char-
gés quittent le port de Saigon pour
ramener aux Etats-Unis des milliers de
tonnes de camions, de canons,
d'hélicoptères et d'avions.

Dans les milieux proches du comman-
dement logistique, on précise que les ba-
teaux et les avions-cargos ont déjà
emporté 61 % des 130.000 tonnes de ma-
tériel mili taire américain destinées à être
rapatriées et 75 % des quelque 100.000
tonnes devant aller à l'armée sud-
coréenne.

Deux DC-8 faisant la navette entre la
baie de Cam-ranh et Séoul ont rapatrié
22.000 des 35.369 soldats coréens station-
nés le long de la côte nord-est au mo-
ment de la signature du cessez-le-feu.

En dehors du matériel ramené aux
Etats-Unis, les Américains ont remis aux
Sud-Vietnamiens toute leur munition et
de nombreux avions, hélicoptères, ca-
nons, chars et autres armes.

Tout cela n'empêche pas que l'impasse
est maintenant totale dans les négocia-
tions entre le Viêt-nam du Sud et le
gouvernement révolutionnaire provisoire
sur la libération des prisonniers et les
deux délégations communistes ont
décidé mardi de ne plus participer aux
réunions tant que Saigon « tentera de
reviser l'accord de Paris ».
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Londonderry : le commandant
de l'IRA arrêté

BELFAST (AP). — L'armée britannique a
annoncé qu'elle avait arrêté l'un des
terroristes les plus recherchés en Irlande du
Nord.

Elle a également signalé que les terroristes
avaient menacé de faire sauter le plus grand
hippodrome du pays le jour de la principale
course de l'année.

Le porte-parole de l'armée a précisé que
le commandant du bataillon de Londonder-
ry de l'aile « provisoire » de l'IRA, un cer-
tain Tommy Tonor, 27 ans, était en déten-
tion.

Le YOI de Dusseldorf :
un des auteurs extradé

DUSSELDORF (AP). — Extradé par la
Hollande , où il avait été arrêté jeudi dernier
en compagnie de son complice, le
convoyeur de fonds Guenter Heinemann,
accusé d'avoir dérobé dans la voiture blin-
dée qu 'il conduisait près de 3.800.000 marks,
est arrivé mardi à Dusseldorf.

Le complice von der Berg demeure en
prison en Hollande parce qu 'il a mis en
danger la vie d'un policier néerlandais en
fonçant sur lui à bord d'une voiture volée.

Incidents à Athènes
ATHÈNES (AP). — Des bagarres se

sont produites mardi dans le centre d'Athè-
nes après la fermeture de l'université pour
une semaine.

Plusieurs centaines de jeunes gens se sont
rassemblés sur la place de la Constitution
en scandant des slogans et en bloquant la
circulation. Des heurts se sont produits
quelques minutes après l'arrivée des forces
de l'ordre.

Les policiers ont poursuivi les étudiants
dans les rues latérales , jusqu 'à l'Acropole,
à 1500 mètres de là.

Selon des informations non confirmées,
37 étudiants ont été arrêtés.

En début de journée , l'Université d'Athè-
nes avail été fermée el les étudiants s'étai-
ent vu refuser de tenir une réunion.

La politique d'Allende
SANTIAGO (AP). — Le président

Allende, qui est sorti renforcé des élections
parlementaires de dimanche, a déclaré que
son gouvernement continuerait « à avancer
vers le socialisme dans le cadre de la loi,
du pluralisme, de la démocratie et de la
liberté ».

« Nous implanterons notre propre flam-
beau du socialisme, dans le style chilien,
qui diffère de celui de tous les autres
pays », a-t-il dit.

Les Indiens de Wounded-Knee
WOUNDED-KNEE (Dakota du Sud)

(AP). — Les autorités fédérales espèrent
qu'un accord de paix pourra être conclu
sous peu avec les Indiens qui ont pris
Wounded-Knee il y a une semaine.

Le groupe des rebelles a reçu des vivres
et des soins médicaux , l'équipe sanitaire qui
leur a rendu visite a signalé que beaucoup
d'entre eux soufraient de troubles pulmo-
naires après avoir passé plusieurs jours dans
des tranchées humides.

L affaire de Khartoum
KHARTOUM (AFP). — « Les huit fe-

dayins seront jugés au Soudan » a déclaré
mardi soir le général Noumeiry. Le pré-
sident soudanais a accusé le chef du bu-
reau du Fatah à Khartoum d'être le cer-
veau de l'opération dirigée contre l'ambas-
sade d'Arabie séoudite et il a accusé éga-
lement le bureau du Fatah d'avoir mené
des activités subversives au Soudan. Il a
dénoncé le c crime intolérable » perpétré par
le commando de « Septembre noir ».

Le général Noumeiry a annoncé sa dé-
cision de mettre fin à toutes les activités
des organisations palestiniennes au Soudan.

Dans son discours radio-télévisé , le chef
de l'Etat soudanais a en outre déclaré que
le représentant du Fatah avait pris la fuite
jeudi dernier , avant l'attentat , à bord d'un
avion des lignes libyennes.

Le président soudanais a précisé que le
bureau de Fatah à Khartoum entretenait
des contacts réguliers avec des éléments
subversifs en Ethiopie par l'intermédiaire
de certains milieux soudanais.

Abou Daoud serait mort
BEYROUTH (AFP). — Dans les milieux

de la résistance palestinienne, on estime
qu'Abou Daoud est peut-être déjà mort
depuis plusieurs jours , ayant sucombé sous
la torture , rapporte « L'Orient-le Jour ».

C'est la raison pour laquelle Amman n'a
pas cédé aux fedayins de Khartoum, offrant
en revanche de relâcher des prisonniers
palestiniens bien plus dangereux pour le
trône jordanien , indique-t-on dans les mi-
lieux de la résistance palestinienne.

Menace irakienne sur Koweït ?
BEYROUTH (AFP). — t De fortes con-

centrations militaires irakiennes sont signa-
lées à la frontière du Koweït », annonce
« L'Orient-Le Jour ».

Faisant état d'« informations spéciales »,
le journal libanais indique : < Bagdad ré-
clamerait de Koweït certaines personna-
lités irakiennes réfugiées dans l'émirat. Ce-
pendant , la véritable raison de cette pres-
sion militaire irakienne serait de dissuader
l'Iran d'entreprendre la moindre action con-
tre l'Irak, à la suite des récents incidents
frontaliers entre les deux pays. Au cas où
l'Irak serait attaqué par les forces iranien-
nes, Bagdad occuperait le Koweït et in-
terromprait l'écoulement du pétrole ».

Le journal ajoute : « La menace serait
tellement prise au sérieux par les dirigeants
de l'émirat que le gouvernement aurait dé-
cidé de rapatrier le corps expéditionnaire
Koweïtien — près d'une division — sta-
tionné sur le canal de Suez. »

Indemnités aux victimes
du Boeing libyen

JÉRUSALEM (AFP). — Le gouvernement
israélien versera trente mille dollars pour
chaque chef de famille tué dans l'incident
au cours duquel un Boeing libyen avait été
abattu au-dessus du Sinaï.

Un comité interministériel a en outre fixé
le montant des compensations à verser aux
personnes blessées et qui se situeront entre
10.000 et 30.000 dollars selon la gravité des
dommages corporels subis.

Le versement de ces compensations , avait
indiqué le gouvernement israélien quatre
jours après l'incident , ne signifie en aucune
façon une reconnaissance de la responsabili-
té par Israël.

Israël chargera une organisation ou une
institution internationale de remettre les
sommes aux intéressés.

LONDRES (AP). — Lo gouvernement
conservateur a annoncé, en présentant son
budget, son intention de pratiquer une
politique d'expansion et de lutte contre
l'inflation.

Le grand argentier britannique, M. Barber
a affirmé que la croissance économique de
la Grande-Bretagne atteindrait 5 % cette
année, malgré les grèves et l'agitation moné-
taire.

Cependant , selon des économistes britan-
niques, une telle augmentation de croissance
entraînera un accroissement des importa-
tions au point que le déficit de la balance
des paiements pourrait atteindre le chiffre
annuel d'un milliard de livres.

Les ennuis
de l'Angleterre

Au Chili
On a voté aussi à l'antre bont du

monde. Dans ce Chili si pauvre et si
riche. Dans ce pays vivant une expé-
rience socialiste sur laquelle l'armée veil-
le. Pas pour la détruire, mais pour la
protéger. Pas pour la soutenir, mais
pour qu'aucune force illégale ne vienne
en contrarier le cours.

Situation politique sans doute unique
au monde. Le Chili a un président mar-
xiste affirmant ne vouloir gouverner que
dans la légalité bourgeoise. C'est un pari
qui jusqu'à présent, a presque été tenu.
Le Chili a un des P. C. les plus puis-
sants du monde. Un P.C. qui prend
Castro pour un agitateur dangereux, et
dont les chefs trouveraient M. Marchais
beaucoup trop à gauche.

Quand Allende veut un peu trop
appuyer sur l'accélérateur révolution-
naire pour socialiser, exproprier, natio-
naliser, bouleverser encore un peu plus
l'ordre ancien, il se trouve toujours un
chef du P.C. pour dire : mais voyons
vous n'y pensez pas. Pas si fort et pas
si vite. Faisons comme nos cousins amé-
ricains du Nord : hâtons-nous, mais len-
tement. Un paradoxe ? Non, c'est une
attitude. Si le P.C. chilien en avait
adopté une antre, ou bien Allende
aurait été renversé, ou bien le P.C.
aurait été contraint de prendre le pou-
voir. Et il n'en est pas question. II n'est
pas d'actualité qu'un P.C. d'obédience
soviétique s'amuse dans l'hémisphère
américain à de tels jeux assurément
interdits par des lois non écrites... et
lue tout le monde connaît.

Il se passe aussi de curieuses choses
mus certains képis. Ici et là se promè-
nent des rêves de putschs très vite
triomphants. Au Brésil, en Argentine
certains généraux rêvent de devenir des
politiques. Au Chili, c'est tout à fait
autre chose. Au Brésil, en Argentine, les
généraux pensent que les militaires com-
prennent mieux les choses que les civils.
Au Chili, les officiers croient que leur
râle est de protéger le pouvoir civil, de
le laisser faire ses expériences, même si
ces expériences ne leur plaisent qu'à
moitié. Au Chili, les généraux sont les
garants de la légalité et il leur importe
peu que cette légalité soit socialiste dès
l'instant qu'elle a été acquise par les
voies constitutionnelles. Et il est vrai,
qu'Allende a été élu U plus constitution-
nellement du monde. Il est vrai que,
jusqu'à présent au moins, Allende n'a
pas violenté le droit.

C'est la raison pour laquelle la frac-
tion de l'opposition qui se trouve à la
droite de la démocratie-chrétienne a vu,
et un à un, se faner tous ses espoirs.
Quelques bruits de bottes dans Santiago,
et voilà terminée l'expérience socialiste.
Le calcul était faux. Il le fut tellement,
qu'il coûta la vie au chef de l'armée, le
général Schindler, coupable, dit-on,
d'avoir refusé de marcher contre un ré-
gime qu'il désapprouvait sans doute,
mais qu'il n'était pas chargé de com-
battre. Un général est mort pour avoir
refusé de faire SA révolution. C'est rare
sous ces latitudes. Mais, que dites-vous
d'un général bien vivant lui, le général
I'rats qui accepte da devenir ministre
pour protéger une expérience, qu'au
fond de son coeur, O désapprouve ? Et
comme un général ne suffisait pas, voici
qu'un amiral répond, lui aussi, qu'il est
tout prêt à veiller au grain. Et voici
qu'un aviateur se volt confier la surveil-
lance du plus brûlant des champs de
bataille chilien : celui du cuivre.
Suprême espoir et suprême pensée, su-
prême souci.

Quand on demanda à Allende pour-
quoi il s'entourait de militaires, il répon-
dit : « c'est que l'année chilienne n'est
pas une armée comme les autres ». Et
quand les gauchistes chiliens, reprenant
un vieux thème chinois, déclarèrent qu 'à
Santiago aussi « le pouvoir se trouvait
au bout des fusils », Allende leur rétor-
qua qu'au Chili, le pouvoir se trouvait
« derrière les fusils ». Et voilà pourquoi ,
depuis six mois, l'armée protège l'expé-
rience chilienne. Et aux opposants, le
général Prats rétorque « Article 22 de la
constitution : l'armée n'est pas délibé-
rante ».

« Chaque pays a le droit de gérer ses
affaires comme il l'entend ». Qui a dit
cela ? Nixon. Et à qui ? A l'ambassa-
deur du Chili, voyons...

L. GRANGER

Un espion américain
CAP-KENNEDY (Floride) (AFP). —

Un satellite-espion américain a été lancé
mardi matin par l'armée de l'air améri-
caine à partir de Cap-Kennedy, en
Floride. Il sera placé sur orbite station-
naire à 36.000 kilomètres d'altitude au-
dessus du Pacifique.

L'engin observera l'Union soviétique
et la Chine populaire et sera en mesure
de fournir des renseignements immé-
diats sur des lancements de missiles et
des déploiements de troupes. Il pourra
donner l'alarme immédiatement en cas
d'attaque de missiles contre les Etats-
Unis.

Cette mise sur orbite d'un satellite-
espion est la deuxième en trois mois.


